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un choix de 11 couleurs automnales. P.m.g.tg.ttg. Rég. 88.00

La chemise coton glacé 49.95 s.3132

Col droit pointes semi-évasées, coupe semi-ajustée, poignet régulier. Pur coton
glacé. Une exclusivité Le 31. Noir, gris, blanc, aqua, fuchsia. 14.5 à 17.5.
Cravate rayée chinée 48.00 s.22582

La chemise carreaux Buffalo 29.95 s.15029

ÉCONOMISEZ 40% Carreaux damier géant actualisé par une surpiqûre ton

sur ton, col en pointes régulières. Pur coton. Carreaux en tons de noir, bleu,
vert, bordeaux, brun, mauve. Tp.p.m.g.tg.ttg. Rég. 50.00
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MÉTÉO

ENSOLEILLÉ

MAX.: -1° MIN.: -9°

Anthony, 8 ans
École La Samare
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soleil et nuages, max.: 1° min.: -9°  

VENDREDI 
nuageux, max.: 2° min.: -2°

Lever du soleil: 7 h 18 
Coucher du soleil: 16 h 04
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RENE-CHARLES QUIRION
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — La circulation 
sur l’autoroute 410 a été pertur-
bée, hier, vers 8 h 45 après une 
collision mineure entre trois 
véhicules.

C’est la chaussée glacée 

dans le secteur à l’approche 
du pont en réfection qui aurait 
provoqué le dérapage des véhi-
cules. Deux véhicules auraient 
tenté de ralentir, mais se sont 
frappés. Un troisième véhicule 
n’a pu éviter la collision.

Deux personnes ont subi des 
blessures mineures et ont été 

transportées au CHUS pour les 
soigner.

La circulation a été déviée 
par la rue King Ouest le 
temps de dégager la voie de 
l’autoroute 410.

Prudence
«  Nous rappelons aux 

automobilistes l’importance 
de garder une distance 
sécuritaire entre les véhicu-
les et d’adapter sa conduite 
en fonction des conditions 
météorologiques », explique 
la porte-parole de la Sûreté 
du Québec en Estrie, Aurélie 
Guindon.

Circulation 

perturbée 

sur la 410
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RENÉ-CHARLES QUIRION
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Si environ  
900 personnes se font intercep-
ter chaque année en Estrie 
pour avoir conduit leur véhi-
cule avec les facultés affai-
blies par l’alcool, ce facteur 
pourrait avoir contribué à 
faucher la vie de deux jeunes 
conducteurs au cours du der-
nier mois à Sherbrooke.

Le Service de police de 
Sherbrooke attend le retour 
des analyses sanguines effec-
tuées à la suite des décès de 
Jean-Bastien Dumas, 20 ans, 
sur le chemin Laliberté Nord 
dans le secteur Saint-Élie 
au début du mois de décem-
bre, ainsi que celui de Kenny 
Turcotte, 18 ans, décédée des 
suites de ses blessures à la 
suite d’un accident survenu 
sur le boulevard Bertrand-
Fabi, le 10 novembre dernier.

Les deux jeunes conduc-
teurs ont perdu le contrôle de 
leur véhicule en pleine nuit 
et l’alcool au volant pourrait 
avoir joué un rôle dans ces 
accidents.

« C’est malheureux de 
constater que de tels drames 
où l’alcool pourrait être impli-
quée surviennent encore . 
Avec la vitesse, la lutte contre 
l’alcool au volant est notre 
priorité en matière de sécu-
rité routière », mentionne le 
porte-parole du SPS, Martin 
Carrier.

Si certains réussissent à 
éviter les conséquences tra-
giques de conduire avec les 
facultés affaiblies par l’alcool, 
d’autres se font intercepter 
par les policiers. En 2011 
sur le territoire du Service 
de police de Sherbrooke, 
ce sont 235 automobilis-
tes qui ont été arrêtés alors 
que leurs taux d’alcoolémie 
dépassaient la limite légale 

de 80 mg par 100 ml de sang. 
Jusqu’au 10 décembre, ce sont  
209 conducteurs qui ont été 
arrêtés jusqu’à maintenant 
en 2012.

« C’est étonnant de consta-
ter que tant d’automobilistes 
se fassent intercepter pour 
cette raison avec toutes les 
campagnes de sensibilisation 
et les services de raccompa-
gnement », explique le porte-
parole du SPS.

Il mentionne qu’il est rare 
d’intercepter cinq personnes 
qui conduisent leur véhicule 
au-dessus de la limite per-
mise lors d’un même barrage 
routier comme ce fut le cas ce 
week-end.

« Nous effectuons des bar-
rages de façon plus intensive 
au cours de la période des 

Fêtes, mais intervenons tout 
au cours de l’année. Nous invi-
tons les automobilistes qui ont 
pris de l’alcool à se trouver un 
service de raccompagnements 
afin que ce ne soit pas les poli-
ciers qui les accompagnent au 
poste de police puis au palais 
de justice », mentionne l’agent 
Carrier.

Du côté de la Sûreté du 
Québec de l’Estrie, ce sont 
469 conducteurs qui ont été 
interceptés lors de l’année 
2010-2011 comparativement 
à 445 en 2009-2010.

« À l’approche du temps 
des Fêtes, nous annonçons 
nos barrages routiers. Ce 
n’est pas un secret pour per-
sonne que nous serons plus 
actifs. Nous restons vigilants 
cependant tout le long de  

l’année », explique la porte-
parole de la SQ en Estrie, 
Aurélie Guindon.

« Le plus grand 

déterminant de 

changement de 

comportements pour les 

automobilistes demeure 

la crainte de se faire 

intercepter », confirme 

Hubert Sacy, directeur 

général d’Éduc’Alcool. 

Du côté de la Régie de 
police Memphrémagog, ce 
sont environ 200 personnes 
qui se font intercepter alors 
que leurs taux d’alcool au 
volant dépassait la limite 
légale de 80 mg d’alcool par 
100 ml de sang. Au 10 décem-
bre dernier, les patrouilleurs 
magogois ont arrêté 228 per-
sonnes en 2012. Ce nombre 
est passé de 135 en 2008, à 
179 en 2009 pour atteindre un 
sommet en 2010 à 267 avant 

de retomber à 190 en 2011.
«Notre volume d’appel est 

moins grand que dans une 
ville comme Sherbrooke. Lors 
des patrouilles, les policiers 
disposent davantage de temps 
pour effectuer ce type de véri-
fication pour la conduite avec 
les facultés affaiblies ce qui 
peut expliquer que nous inter-
ceptons autant de personnes 
que le SPS», explique le porte-
parole de la Régie de police 
Memphrémagog, Paul Tear.

Le directeur généra l 
d’Éduc’Alcool Hubert Sacy 
rappelle l’importance de tenir 
des barrages routiers tout au 
long de l’année. Selon lui, il 
ne faut pas cesser la sensibi-
lisation en matière d’alcool 
au volant parce que la situa-
tion sur les routes s’améliore 
tranquillement.

« Le plus grand déterminant 
de changement de comporte-
ments pour les automobilis-
tes demeure la crainte de se 
faire intercepter. Les corps 
policiers doivent continuer à 
augmenter le nombre de bar-
rages routiers. S’il y a plus de 
personnes arrêtées parce qu’il 
y a plus de barrages, c’est une 
bonne nouvelle. Ça donne 
une bonne leçon aux autres 
conducteurs », explique  
M. Sacy.

ALCOOL AU VOLANT

900 conducteurs par an interceptés en Estrie

ARCHIVES LE SOLEIL

Environ 900 personnes se font intercepter chaque année en Estrie 
pour avoir conduit leur véhicule avec les facultés affaiblies. Sur le 
territoire du Service de police de Sherbrooke, ce sont 209 conduc-
teurs qui ont été arrêtés jusqu’à maintenant en 2012.
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SHERBROOKE — Notre environ-
nement nocturne est de 2000 
à 250 000 fois plus éclairé 
qu’il y a 130 ans : cela a des 
conséquences sur la santé 
humaine, la faune et la flore. 
Et pourtant, la pollution lumi-
neuse augmente de six pour 
cent par année dans le monde. 
L’éclairage aux diodes électro-
luminescentes (DEL) blanches 
est notamment montrée du 
doigt, puisque ce type d’éclai-
rage a davantage d’impact sur 
ce type de pollution.

Les « problématiques » 
liées aux DEL blanches et 
les solutions possibles ont 
fait l’objet d’un symposium, 
hier, dans le cadre du 5e 
anniversaire de la réserve de 
ciel étoilé du Mont-Mégantic 
(RICEMM). L’événement, 
qui a réuni entre autres des 
chercheurs et des interve-
nants du monde municipal, 
était organisé par la corpo-
ration de l’ASTROLab du 
Mont-Mégantic et le Cégep 
de Sherbrooke.

Par pollution lumineuse, 
on entend toute forme de « 
lumière artificielle » : que 
ce soit la lumière intrusive, 
celle qui entre dans nos fenê-
tres, ou celle émanant de 
nos écrans, a imagé Johanne 
Roby, professeure en chimie 
et chercheuse du Cégep de 
Sherbrooke, qui a fait une 

revue de la littérature scien-
tifique sur le sujet.

Pourquoi les DEL blan-
ches posent-elles problème? 
Lorsqu’on regarde la lumière, 
elle est la blanche. Or, si on 
la décompose, on retrouve 
toutes les couleurs de l’arc-
en-ciel. Et le hic, c’est le bleu. 
« Chacune des couleurs a un 
rôle particulier sur nos systè-
mes biologiques », a expliqué 
Mme Roby. Or, la suppression 
de la mélatonine, l’hormone 
du sommeil, serait plus effi-
cace en présence de la lumière 
bleue. Le cerveau produit de 
la mélatonine durant la nuit. 
L’exposition à la lumière arti-
ficielle peut donc avoir un 
impact sur notre sommeil.

Elle est aussi suspectée 
d’être un facteur impliqué 
dans le cancer du sein, un 
cancer hormonal. Une étude 
menée en Israël a permis de 
dénombrer 30 % plus de can-
cers du sein dans les régions 
urbaines. L’Organisation 
mondiale de la santé (OMS) 
a classé les perturbations du 
cycle circadien (le cycle jour/
nuit de 24 h) comme un « fac-
teur probablement cancéri-
gène chez l’humain ». 

En ce moment, les lumières 
sont partout, du téléviseur en 
passant par la tablette numé-
rique. Et on retrouve beau-
coup de lumière « bleue ». 
« C’est comme si on disait à 
notre corps que c’est l’heure 
de se réveiller, qu’il faut aller 
travailler », image Mme Roby.

Conférencier invité, le chro-
nobiologiste Marc Hébert met 
de son côté des bémols sur 
les liens entre le cancer et 

l’éclairage artificiel puisque 
les recherches ne l’ont pas 
prouvé hors de tout doute. 
Avec ces données, Johanne 
Roby plaide pour sa part pour 
la prévention.

M.  Hébert note que la 
lumière « bleue » peut avoir 
des effets positifs, comme 
améliorer le temps de réaction. 

Le professeur en ophtalmolo-
gie et chercheur de l’Université 
Laval s’intéresse entre autres 
au sommeil et à la perturbation 
du cycle circadien, notamment 
auprès des travailleurs ayant 
des quarts de travail en rota-
tion. Ceux-ci se retrouvent « en 
décalage constant ». 

« Si vous ne dormez pas, 

le système immunitaire sera 
affecté... Le sommeil, c’est 
important, on n’en parle pas 
assez... »

Mme Roby suggère entre 
autres d’éviter les lumières 
intenses de deux à trois heures 
avant d’aller au lit et de dormir 
à la pleine noirceur, en mettant 
des rideaux opaques.

La lumière « bleue » menace le sommeil
Notre environnement nocturne est de 2000 à 250 000 fois plus éclairé qu’il y a 130 ans

IMACOM, CLAUDE POULIN

L’éclairage artificiel a des impacts sur la santé, la faune et la flore. La professeure Johanne Roby, du 
Cégep de Sherbrooke, a fait état de ces conséquences, hier, lors d’un symposium portant sur les pro-
blématiques et solutions relatives à l’éclairage aux diodes électroluminescente (DEL) blanches.

ISABELLE
PION

isabelle.pion@latribune.qc.ca

ISABELLE PION
isabelle.pion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — La lutte à 
la pollution lumineuse était 
déjà bien engagée dans la 
région. Mais les intervenants 
ont maintenant un autre défi 
: l’éclairage à diodes électro-
luminescentes (DEL). Et on 
s’intéresse de plus en plus aux 
impacts de ce type de pollu-
tion sur la santé.

Alors qu’il y a quelques 
années on s’inquiétait beau-
coup de la pollution lumi-
neuse pour les chercheurs 
de la région, les astronomes 
et l’Observatoire du Mont-
Mégantic, on parle maintenant 
de plus en plus des effets de 
cette pollution sur la santé, 
de même que de ses consé-
quences sur la faune et la 
flore. « Les recherches sur les 
impacts sur la santé ont beau-
coup évolué... Depuis 10 ans, 
il y a beaucoup de travail qui 
s’est fait », observe le direc-
teur du parc national du Mont-
Mégantic et administrateur de 
la corporation de l’ASTROLab, 
Pierre Goulet. 

« Ça a explosé dans la lit-
térature scientifique. Il y a 
beaucoup de gens qui s’inté-
ressent aux impacts. Si ça 
peut sonner des cloches... » 

note la professeure de chimie 
et chercheuse du Cégep de 
Sherbrooke Johanne Roby. 

Lorsque la région s’est 
mobilisée il y a quelques 

années, les artisans du projet 
se sont intéressés non pas à 
la couleur de la lumière, mais 
à l’orientation de l’éclairage 
(pour éviter de voiler le ciel de 
lumière), note M. Goulet. On 
parlait alors principalement 
de luminaire de sodium haute 
pression. 

« Ce qui est arrivé depuis, 
c’est l’apparition de nouvel-
les technologies », précise  
M. Goulet en faisant allusion 
aux DEL blanches. Malgré 
tous les efforts mis ces der-
nières années, la pollution 
lumineuse a augmenté.

Mais il y a des solutions. 
Par exemple, opter pour une 
lumière « plus ambrée, plus 
jaune », est déjà une meilleure 
option. Et il y a des solutions 
du point de vue technologi-
que : des représentants des 
entreprises Philips-Lumec 
et Ledtech ont présenté hier 
leurs solutions techniques 
d’éclairage, des luminaires 
respectueux du ciel étoilé. 

Dans la région, trois comi-
tés sont formés pour lutter 
contre la pollution lumineuse,  
dont un pour la Ville de 

Sherbrooke. Les interve-
nants s’intéressent à dif-
férents paramètres, dont 
l’intensité et la couleur de  
la lumière.

La Ville de Sherbrooke doit 
pour sa part réviser son règle-
ment sur l’éclairage extérieur. 
M. Goulet, qui siège au sein du 
comité, estime que le règle-
ment pourrait être adopté 
au printemps. La Ville avait 
adopté un moratoire sur les 
nouvelles enseignes numéri-
ques, mais elle avait ensuite 
allégé sa position en août 
dernier. 

Aux yeux de M.  Goulet, 
la région a développé une 
« approche intégrée et multi-
disciplinaire » afin d’encadrer 
l’éclairage aux DELS. 

« L’Estrie se distingue en 
leader mondial en matière 
d’éclairage. On a développé 
une grande sensibilité face 
à cet enjeu... » La mobilisa-
tion du milieu avait d’ailleurs 
mené à la création de la 
Réserve internationale de 
ciel étoilé du Mont-Mégantic, 
certifiée par l’International  
Dark Sky Association (IDA).

La pollution lumineuse augmente malgré les efforts

IMACOM, FRÉDÉRIC CÔTÉ

Les lumières, dont les DEL blanches, sont partout. Or de plus en 
plus d’études tendent à montrer que l’éclairage artificiel a des 
impacts sur la santé humaine, la faune et la flore.
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ISABELLE PION
isabelle.pion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Devant les 
compressions annoncées 
par Québec en recherche, 
des chercheurs se mobilisent 
afin d’inciter le ministre de 
l’Enseignement supérieur 
Pierre Duchesne à faire mar-
che arrière. Des professeurs 
et chercheurs sherbrookois, 
signataires d’une pétition 
envoyée au ministre, crai-
gnent le pire. Les impacts 
seront majeurs, assurent-ils.

La pétition réclame le 
maintien du financement 
du Fonds de recherche du 
Québec – Nature et technolo-
gies (FRQNT). Le document 
souligne que le budget global 
alloué au FRQNT passera de  
50,1 M $ en 2012-2013 à  
35,2 M $ en 2013-2014, soit 
une baisse de 30 %. 

Professeurs à l’Université de 
Sherbrooke, François Michaud 
et Brahim Benmokrane, deux 
chercheurs qui ont signé la 
pétition, sont très inquiets.

«On comprend que la situa-
tion économique est difficile 
et que le gouvernement veut 
redresser la situation. Ce que 
le ministre propose, c’est réel-
lement une coupe drastique », 
commente M. Benmokrane, 
titulaire de deux chaires de 
recherche et directeur du 
Centre de recherche sur les 
infrastructures en béton.

Le professeur de la faculté 
de génie indique que les fonds 
reçus servent notamment à 

payer le salaire d’étudiants 
ou du personnel de recher-
che et d’entretenir de l’équi-
pement très sophistiqué. 
Selon lui, ces compressions 
affecteront directement la 
relève, puisqu’une partie des 
sommes est consacrée aux 

bourses d’étudiants de cycles 
supérieurs. Celles-ci permet-
tent d’attirer les meilleurs. 
Aux yeux de M. Benmokrane, 
la décision du gouvernement 
affectera du même coup « 
tout le progrès de la société 
en général ».

Ces coupes importantes 
surviennent alors qu’il est 
déjà difficile pour les scien-
tifiques de décrocher des 
fonds, commente le professeur 
François Michaud, directeur 
de l’Institut interdisciplinaire 
d’innovation technologique 

(3IT). « On a deux sources de 
financement : une au fédéral, 
l’autre au provincial. Qu’il y 
ait une coupe de 30 % des 
fonds provincial, ça fait très 
mal », lance M. Michaud, en 
indiquant que la compétition 
est féroce dans le monde de 
la recherche.  «On n’est plus 
dans le gras : on coupe les 
parties essentielles.»

Les répercussions se 
feront aussi sentir dans les 
regroupements stratégiques 
de chercheurs, des groupes 
qui permettent de rassem-
bler des chefs de file dans 
leur domaine, renchérit M. 
Benmokrane. « Ça va se réper-
cuter sur notre rendement et 
notre capacité à se concur-
rencer sur la scène mondiale 
», croit M. Benmokrane. « Si 
on n’est pas en mesure de 
démontrer qu’on est à l’avant-
scène, la demande de subven-
tion n’ira pas sur le dessus de 
la pile », illustre M. Michaud. 
Dans certains programmes, 
seulement 15 % à 20 % des 
demandes sont acceptées. 

M. Michaud rappel le 
que d’autres fonds verront 
aussi leur budget fondre de  
13 % : c’est le cas du Fonds 
de recherche du Québec-
Santé (FRQS) et du Fonds de 
recherche du Québec Société-
culture.  Plus de 5000 per-
sonnes ont signé la pétition. 
À l’UdeS, les compressions 
dans le monde de la recherche 
s’ajouteront à l’effort de 13 M $ 
demandé, mais on ne sait pas 
encore à quelle hauteur.

COMPRESSIONS DANS LES FONDS DE RECHERCHE DU QUÉBEC

Des chercheurs craignent le pire

Brahim Benmokrane François Michaud

SHERBROOKE — Même si elle 
souhaite que les étudiants 
soient épargnés, la Fédération 
étudiante de l’UdeS (FEUS) 
estime « que les services 
aux étudiants risquent d’être 
atteints » par les compres-
sions de 13 M $ imposés à 
l’UdeS.

C’est ce qu’a mentionné le 
vice-président aux affaires 
externes de la FEUS, Jean-
Christophe Racette, au terme 
d’une rencontre avec la direc-
tion de l’UdeS, hier.

La FEUS et le Regroupement 
des étudiants de maîtrise, 
de diplôme et de doctorat 
de l’UdeS (REMDUS) ren-
contraient hier la direction 
de l’établissement. « Ce que 
l’Université a pu nous dire, 
c’est ce qui est sorti depuis 
quelques jours. On ne sait 
pas quelles seront les coupes. 
C’est lors du conseil d’admi-
nistration que les décisions 
seront prises. On va consulter 
les associations membres au 
retour des Fêtes pour pren-
dre position. Le rectorat va 
nous faire une présentation 
pour nous dire quels sont 

les impacts... », a précisé 
Jean-Christophe Racette, 

en soulignant que la FEUS 
continue à suivre le dossier. 

Le conseil d’administration de 
l’UdeS doit se réunir mercredi 
prochain. 

Le marathon de rencon-
tres entre la direction et les 
différentes instances de 
l’établissement se poursui-
vront aujourd’hui. Le recto-
rat rencontrera notamment 
le Syndicat des professeu-
res et des professeurs de 
l’UdeS (SPPUS) et le syndicat 
représentant les chargés de  
cours (SCCCUS). 

Le secrétaire général du 
SPPUS, Robert Tétrault, par-
tage la position de la rectrice 
Luce Samoisette : couper  
13 M $ d’ici avril est une  
« mission impossible ». 

« L’ampleur de ce qui est 
proposé, par rapport à ce 
qu’on doit faire en si peu de 
temps, est hors de proportion 
», note M. Tétrault. Parmi les 
conséquences possibles des 
coupes, on peut s’attendre à 
ce que l’entrée en fonction de 
professeurs soit par exemple 
retardée de quelques mois. 
Les sommes consacrées 
aux projets d’innovation 
pédagogique pourraient  

également diminuer.
M. Tétrault et M. Racette 

partagent le même avis : à 
quelques semaines du som-
met sur l’éducation supé-
rieure, le gouvernement envoit 
un drôle de message. « L’esprit 
dans lequel les intervenants 
vont être appelés à partici-
per ne sera pas le meilleur»,  
note M. Tétrault.

Si l’UdeS replongeait en 
déficit, le ministère de l’Ensei-
gnement supérieur pourrait 
retenir une subvention condi-
tionnelle d’environ 23 M $, et 
l’institution devrait alors faire 
un plan de redressement.

S u r  l e s  onde s  du  
107,7 FM, le ministre respon-
sable de la région de l’Estrie  
Réjean Hébert a déclaré  
que les universités connais-
sa ient  le  cadre bud-
gétaire avec lequel i ls 
devaient travailler durant 
l’année. La rectrice de 
l’UdeS Luce Samoisette 
a toutefois démenti les  
propos de M. Hébert, en souli-
gnant qu’aucun document ne  
faisait état de ces coupes.

— Isabelle Pion

COUPES À VENIR DE 13 MILLIONS À L’UdeS

Un casse-tête à tous les niveaux

ARCHIVES LA TRIBUNE 

Les compressions de 13 millions qui doivent être imposées à l’Uni-
versité de Sherbrooke d’ici le mois d’avril risquent d’avoir des 
impacts à tous les niveaux. Hier, la Fédération étudiantes de l’UdeS 
a tenu une rencontre avec la direction afin de faire la lumière sur les 
enjeux à venir.
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NELSON FECTEAU
nfecteau@latribune.qc.ca

THETFORD MINES — Le maire 
de Thetford Mines et président 
de la Société de développe-
ment économique de la région 
de Thetford, Luc Berthold, 
le président du Syndicat des 
Métallos, section locale 7649, 
Luc Lachance, et l’ex-président 
de cette unité syndicale, Jean 
Larose, rencontreront ce matin 
la ministre du Travail, de l’Em-
ploi et de la Solidarité sociale, 
Agnès Maltais, pour voir ce 
que le gouvernement Marois 
est disposé à faire pour les 

ex-travailleurs de la mine Lac 
d’amiante sans emploi depuis 
maintenant plus d’un an.

Encouragé par l’écoute posi-
tive provenant du cabinet de 
la ministre Maltais dans les 
dossiers précédents, le maire 
Berthold nourrit une certaine 
attente à l’endroit de cette pre-
mière rencontre avec la minis-
tre, aussi responsable de la 
région Chaudière-Appalaches.

« Mme Maltais est égale-
ment ministre du Travail. On 
va parler des travailleurs de 
LAB. Nous voulons expliquer 
à Mme Maltais dans quelle 
situation se sont retrouvés les 

travailleurs de LAB à la suite de 
la décision de retirer la garantie 
de prêt à Mine Jeffrey », expli-
que le maire Berthold.

Que compte faire Québec?
« Pendant un an, on a répété 

à ces travailleurs qu’ils pour-
raient retourner travailler à 
la mine puis qu’ils pourraient 
travailler à la réalisation de 
la route  112. Ils ont donc 
attendu que ces deux pro-
jets se réalisent avec comme 
résultat qu’aujourd’hui leurs 
prestations de chômage sont 
terminées. Ce que nous vou-
lons maintenant savoir, c’est 

ce que le gouvernement fera 
pour les aider à passer à tra-
vers cette situation difficile », 
poursuit-il.

Pour sa part, le président du 
syndicat, Luc Lachance, a une 
idée bien arrêtée sur ce qu’il 
souhaite du gouvernement 
Marois. « Nous souhaitons 
que le gouvernement injecte 
4,7 millions $ dans le fonds de 
pension des travailleurs pour 
le ramener à 100 pour cent de 
sa valeur. C’est certain que 
si le gouvernement choisit 
plutôt une participation dans 
un fonds de diversification, ça 
devient moins intéressant à 

moins que ce fonds s’adresse 
aux travailleurs de 55 ans et 
plus, les plus âgés », dit-il.

Luc Lachance souligne 
que ce sont 125 travailleurs 
qui sont particulièrement 
concernés. « Les plus jeunes 
sont partis. Le chômage est 
fini pour ces travailleurs. Ça 
commence à presser, là! » de 
lancer le chef syndical.

À quoi  s ’at tend Luc 
Lachance? « Je n’en ai pas la 
moindre idée. Je sais que le 
gouvernement est prêt à aider 
les travailleurs, mais je ne sais 
pas comment et dans quelle 
mesure. »

Thetford reçoit la ministre Maltais

JEAN-FRANÇOIS GAGNON
jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGOG — Considéré comme 
un des « pères de la câblo-
distribution canadienne », 
le Magogois Omer Girard a 
été honoré par le Temple de 
la renommée des télécommu-
nications du Canada hier lors 
d’une cérémonie à l’hôtel de 
ville de Magog.

Deux représentants du 
Temple de la renommée des 
télécommunications, Lorne 
Abugov et Michel Bruyère, se 
sont spécialement déplacés à 
Magog afin de témoigner leur 
admiration envers M. Girard 
et remettre à ce dernier le prix 
d’excellence Neotelis pour 
l’ensemble de son oeuvre.

M.  Abugov a parlé du 
Magogois, fondateur de 
Transvision Magog en 1957, 
en des termes fort élogieux. 
« C’est un grand Canadien 
et un superbe représentant 
de notre industrie  », a-t-il 
déclaré, tout en soulignant 
son caractère affable.

« Je n’aurais pas  

imaginé recevoir un tel 

honneur à mes débuts 

dans l’industrie. » 

Fondé en 2005, le Temple 
de la renommée souhaite 
ramener à l’avant-scène des 
personnes ayant apporté 
beaucoup à l’univers des télé-
communications au Canada 
à différentes époques. Selon 
M. Abugov, Omer Girard a 
fait de « grandes choses, mais 
sa carrière n’est pas très bien 
connue » du public.

Son col lèg ue M ichel 
Bruyère, président-directeur 
général de Neotelis, consi-
dère que le choix effectué 
allait de soi. « On n’aurait 
pas pu mieux choisir », a-t-il 

lancé, notant au passage que 
le lauréat continue d’œuvrer 
dans le domaine des télé-
communications malgré ses 
91 ans.

« C’est avec grande sur-
prise que j’ai appris dans les 
derniers jours que je méritais 
ce prix pour ma carrière. Je 
n’aurais pas imaginé rece-
voir un tel honneur à mes 
débuts dans l’industrie », a 
reconnu le resplendissant 
nonagénaire.

Présente à la cérémonie, 
la mairesse de Magog, Vicki 
May Hamm, a affirmé être 
émue. « C’est une journée 
plus que mémorable. Les 
Magogois sont unanimes 
par rapport au travail de 
M. Girard. Ça nous remplit 
de fierté que son œuvre soit 

reconnue au Canada. Il s’agit 
d’un grand Magogois, qui a le 
nom de la ville tatoué sur le 
cœur. Son œuvre continuera 
de nous inspirer », a-t-elle 
déclaré.

La mairesse a par ailleurs 
souligné avoir eu des dis-
cussions marquantes avec 
Marc Girard, le fils du lau-
réat, ces dernières années. 
Ces échanges ont poussé la 
Ville de Magog à développer 
un projet novateur lié aux 
télécommunications.

D’abord pilote
Pendant la Seconde Guerre 

mondiale, Omer Girard s’est 
volontairement enrôlé dans 
l’armée et est devenu pilote de 
chasse. La guerre a cependant 
cessé avant qu’on l’envoie au 

combat.
« J’aurais voulu être embau-

ché chez Air Canada après la 
guerre, mais la compagnie avait 
l’embarras du choix parce que 
des tas de pilotes quittaient l’ar-
mée à ce moment-là. On ne m’a 
pas pris et c’est ce refus qui m’a 
poussé à me lancer dans les télé-
communications », raconte-t-il.

À l’époque, la câblodistri-
bution en était à ses balbutie-
ments en Amérique du Nord. Le 
Magogois avait une longueur 
d’avance sur plusieurs, car il 
avait suivi différents cours trai-
tant des télécommunications 
pendant sa courte carrière de 
militaire. « Des gars préféraient 
la taverne le soir, mais moi je 
continuais à me former en soi-
rée. L’armée nous offrait plein 
de cours. »

Un pionnier de la 
câblodistribution à l’honneur
Omer Girard entre au Temple de la  
renommée des télécommunications du Canada

LA TRIBUNE, JEAN-FRANÇOIS GAGNON

Le Magogois Omer Girard a été honoré par le Temple de la renommée des télécommunications hier. 
On l’aperçoit en compagnie de Michel Bruyère et Lorne Abugov, deux représentants du Temple de la 
renommée.

MAGOG — La feuille de route 
d’Omer Girard est impression-
nante. Et, parmi tous ses faits 
d’armes, le combat qu’il a livré 
à Bell Canada dans les années 
1970 est sans contredit un des 
plus importants.

Le fondateur du Temple de 
la renommée des télécommu-
nications du Canada, Lorne 
Abugov, soutient que le com-
bat mené par M. Girard à l’épo-
que est une des plus « grandes 
réalisations attribuables à 
un individu dans le domaine 
des télécommunications au 
Canada. Il est difficile de trou-
ver une lutte plus épique entre 
David et Goliath dans notre 
secteur. »

Pour comprendre ce qui 
s’était produit, il faut savoir 
que dans le passé Bell Canada 
obligeait les nouveaux opéra-
teurs par câble à signer des 
«  contrats onéreux  » pour 
l’utilisation de ses poteaux de 
téléphone. 

Jugeant vraisemblablement 
que Bell posait des conditions 
inacceptables aux entreprises 
comme la sienne, Omer Girard 
avait décidé de ne pas plier 
l’échine devant le géant des 
télécommunications.

Choquée de l’opposition 
offerte par le Magogois, Bell 
avait débranché une partie du 
réseau de câblodistribution de 
Transvision Magog en décem-
bre 1972, ce qui avait poussé 
le propriétaire de la PME à 
s’adresser aux tribunaux.

La suite est passée à l’his-
toire : Bell est forcée de faire 
marche arrière et, au bout d’une 
bataille de quatre ans devant 
les tribunaux, Transvision 
Magog sort vainqueur. Des 
milliers de Canadiens, qui sui-
vaient le dossier dans tout le 
pays grâce aux médias, avaient 
salué ce triomphe.

« La lutte de M. Girard est 
reconnue de nos jours comme 
étant à l’origine de ce qui per-
met aux fournisseurs de câble 
d’offrir un service internet 
autonome à leurs clients  », 
note un communiqué émis par 
le Temple de la renommée des 
télécommunications.

— Jean-François Gagnon

Une bataille 
mémorable 
contre Bell
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JEAN-FRANÇOIS GAGNON
jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGOG — Le Fonds de la 
relance du Mont-Orford attein-
dra-t-il l’objectif de 300 000 $ 
fixé par ses administrateurs 
pour l’année 2012? Trop tôt 
encore pour le savoir, mais de 
nouvelles contributions d’im-
portance ont tout récemment 
été annoncées.

Pour une seconde année 
consécutive, Austin a choisi 
de verser une somme de 10 
000 $ dans le Fonds de relance 
du Mont-Orford. La mairesse 
Lisette Maillé offre deux raisons 
pour justifier la décision de son 
conseil municipal : la munici-
palité profite des retombées 
engendrées par la station Mont 
Orford et le processus enclenché 
pour relancer le centre de ski 
inspire confiance.

Présidente du fonds de relance, 
la mairesse de Magog, Vicki May 
Hamm, note qu’Austin ne s’était 
engagée que pour une année l’an 
dernier. Elle se montre en consé-
quence particulièrement fière de 
voir la municipalité fournir à nou-
veau sa part en 2012.

Le maire de Ste-Catherine-
de-Hatley, Jacques Demers, est 
lui aussi en mesure de confirmer 
la participation de sa munici-
palité. Comme en 2011, la 
contribution accordée par Ste-
Catherine se chiffre à 5000 $.

Eastman, Magog et Orford 
avaient quant à elles signifié 
dès le départ leur intention de 
contribuer tous les ans. Les 
trois ensemble octroient un 
peu plus de 100 000 $ annuel-
lement. Le Canton d’Orford est 
le plus important contributeur 
du groupe, suivi de Magog.

Les efforts se poursuivent
Responsable de solliciter les 

particuliers et des commer-
çants, le regroupement Orford 
911 continue son travail sur le 
terrain. On ignore à combien 
s’élève le montant recueilli par 
ses représentants jusqu’à pré-
sent en 2012.

« C’est difficile pour tout le 
monde en ce moment d’amasser 
de l’argent, admet Vicki May 
Hamm. Et, pour une cause 
comme celle du ski, ça l’est 
davantage que pour d’autres 
touchant plus les gens. Malgré 
tout, on pense que certains par-
ticuliers seront généreux avec 
nous. On garde espoir. »

Par voie de communiqué 
hier, la Caisse Desjardins du 
Lac-Memphrémagog a rappelé 
son engagement à remettre une 
somme de 20 000 $ par année, 
pour un total de 100 000 $ en 
cinq ans.

Les sommes offertes par 
tous les contributeurs servent 
principalement à l’achat d’équi-
pements par la station Mont 
Orford, laquelle tente de relever 
après des années fort difficiles 
sur le plan financier. Les res-
ponsables du fonds souhaitent 
poursuivre leur travail durant 
trois années supplémentaires.

Le Fonds de 
relance du 
Mont-Orford 
s’enrichit

COLLABORATION SPÉCIALE

Jocelyn Vaudreuil

YANICK POISSON
ypoisson@latribune.qc.ca

VICTORIAVILLE  — Cinq 
ans après la disparition du 
Sherbrookois d’origine Jocelyn 
Vaudreuil, sa famille pourra fina-
lement célébrer ses funérailles.  
Le lieutenant Cédrick Brunelle, 
responsable des enquêtes à la 
Sûreté du Québec d’Arthabaska, 
a informé il y a quelques jours les 
parents de l’homme de 30 ans 
que le corps avait été enterré 
dans la région de Montréal, peu 
après sa disparition. 

Si la famille de Jocelyn 
Vaudreuil avait perdu espoir 
de le retrouver vivant depuis 
un bon moment, puisqu’il avait 
laissé une lettre annonçant ses 
intentions de s’enlever la vie, 
elle pourra maintenant passer à 
autre chose. La célébration aura 
lieu en l’Église Saint-Médard de 
Warwick, le samedi 15 décem-
bre, à 14 h.

C’est en vérifiant pour la 
énième fois le dossier de dispa-
rition toujours ouvert de Jocelyn 
Vaudreuil — qu’il a incidemment 
côtoyé sur les bancs d’école — 
que le lieutenant a finalement 
fait mouche. En consultant les 
archives des corps retrouvés 
et non identifiés dans la région 
montréalaise, il s’est aperçu que 
les traits physiques de l’un des 
cadavres correspondaient à ceux 
de Jocelyn Vaudreuil.

Les policiers de Montréal 
auraient effectivement repêché le 
corps du disparu le 26 août 2007, 
huit jours seulement après qu’il 
ait été vu pour la dernière fois, 
mais deux semaines avant que 
l’on signale sa disparition aux 
autorités. Puisque son pedigree 
ne se retrouvait pas sur la liste 
des personnes portées disparues 
au moment où l’on a retrouvé le 
cadavre, on n’avait pas été en 
mesure de faire de lien avant le 
20 novembre dernier.

Selon le lieutenant Brunelle, 
le jeune homme, qui habitait les 
Bois-Francs, se serait lancé du 
haut du pont Jacques-Cartier. 
Rien dans les informations obte-
nues par la SQ à l’époque ne lais-
sait présager qu’il puisse avoir 
commis un tel geste à cet endroit. 
Les recherches s’étaient d’ailleurs 
concentrées dans la région des 
Bois-Francs et plusieurs dizaines 
de citoyens y avaient participé.

Il y a bien un homme qui avait 
appelé de façon anonyme afin de 
suggérer que le disparu ait pu se 
suicider sur le pont montréalais, 
mais ce renseignement avait été 
considéré comme peu précis et 
écarté par les policiers à l’époque.

Puisqu’il n’a pas été réclamé 
par la famille, le corps de Jocelyn 
Vaudreuil a été enterré dans une 
fosse commune dans les semai-
nes qui ont suivi sa découverte. Il 
n’est pas possible pour la famille 
de connaître l’endroit exact et 

elle ne souhaite pas non plus le 
faire exhumer. 

Ceci ne les empêchera toute-
fois pas de tenir des funérailles. 
Pour l’occasion, les cendres 
seront remplacées à l’intérieur 
de l’urne par le collier de noise-
tier que le défunt avait l’habi-
tude de porter.

Rappelons que les policiers 
et les proches de Jocelyn 
Vaudreuil ont fouillé la région 
de fond en comble, à la fin d’août 
2007, à la recherche d’indices 
permettant de le retrouver. La 
victime était diagnostiquée 
comme maniaco-dépressive.  
C’est le deuxième enfant de la 
famille à perdre la vie de cette 
façon.

CINQ ANS APRÈS SA DISPARITION

Des funérailles pour Jocelyn Vaudreuil
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! Système de téléphone mains libres
BluetoothMD avec profil audio ! Ordinateur
de trajet ! Régulateur de vitesse et
commandes audio montés au volant

0%
DE FINANCEMENT
À L’ACHAT JUSQU’À

84
MOIS

†

M{ZD{2 2012

! Banquette arrière à dossier rabattable
60-40 ! Chaîne AM/FM avec lecteur de
CD, compatibilité MP3 et prise d’entrée
audio auxiliaire ! Contrôle dynamique de
la stabilité et de la traction (DSC et TCS)

0%
DE FINANCEMENT
À L’ACHATJUSQU’À

72
MOIS

†

M{ZD{5 2012

! 6 sièges passagers de série ! Deux
portes coulissantes arrière ! Contrôle
dynamique de la stabilité et de la
traction (DSC et TCS)

0%
DE FINANCEMENT
À L’ACHATJUSQU’À

84
MOIS

†

!!!!! !!!!!! !

! ! !

GAGNEZ VOTRE ACHAT¥

†Le taux annuel de financement à l’achat de 0% est offert sur les modèles Mazda 2012 et 2013 neufs sélectionnés en stock. Les modalités peuvent varier selon le modèle. Le taux annuel de financement de 0% jusqu’à 24 mois est offert sur les modèles Mazda CX-5 2013. Le taux annuel de financement de 0% jusqu’à 72 mois est offert sur les modèles Mazda2 2012. Le
taux annuel de financement de 0% jusqu’à 84 mois est offert sur les modèles Mazda3 2012, Mazda6 2013 et Mazda5 2012. À titre d’exemple, un montant de 20 000$ financé à un taux de 0% avec un versement initial de 0$ sur une période de 24/72/84 mois équivaut à 24/72/84 mensualités de 833,33$/277,77$/238,10$, des frais de crédit de 0$ et une obligation totale
de 20 000$. Ces taux annuels de financement à l’achat ne peuvent être combinés au rabais à l’achat comptant offert par l’entremise de Mazda Canada Inc. *L’offre d’aucun paiement avant 90 jours (paiement différé) est disponible sur approbation du crédit pour tous les modèles Mazda 2012 ou 2013 neufs en stock et s’applique au financement à l’achat. Aucun intérêt
ne sera calculé pendant les 60 premiers jours du contrat de financement. Après cette période, les intérêts seront calculés et l’acheteur commencera à effectuer ses paiements mensuels pour la durée du contrat. ¥Aucun achat nécessaire. Le concours se termine le 2 janvier 2013 à 23h59m59s (h.e.). Ce concours s’adresse à tous les résidents autorisés du Canada
ayant atteint l’âge de la majorité dans la province. Obtenez une participation lors de l’achat, du financement ou de la location d’un véhicule Mazda 2012 ou 2013 neuf auprès d’un établissement-concessionnaire Mazda autorisé au Canada pendant la période du concours. Un prix est disponible pour chacune des régions suivantes : (i) Ouest (C.-B., Yukon) ; (ii) Prairies
(Alb., Sask., Man., T.N.-O.) ; (iii) Centre (Ont., NU) ; (iv) Québec (QC) ; et (v) Atlantique (T.-N., N.-B., N.-É. et Î.-P.-É.). Chaque prix consistera en un remboursement correspondant à la valeur de l’achat admissible associé à la participation choisie (y compris tous les frais et les taxes applicables) – jusqu’à concurrence de trentemille dollars (30 000$ CAN). Question réglementaire
d’arithmétique requise. Les chances de gagner dépendent du nombre de participations admissibles soumises et reçues. Règlement complet (incluant les détails de participation sans aucun achat nécessaire) auwww.mazda.ca.▲Les prix suggérés par le fabricant pour lemodèleMazda CX-5 GX 2013 (NVXK63AA00) de base et pour lemodèleMazda CX-5 GT 2013 (NXTK83AA00)
illustré sont de 24 990$/34 745$, montants qui incluent les frais de transport et de préparation de 1 895$ ainsi que la surcharge sur l’air climatisé de 100$. ▼L’offre de 4 pneus d’hiver gratuits est applicable à l’achat ou à la location d’une berline Mazda3 Skyactiv 2012 (D4SK62AA00) ou 2013 (D4SK63AA00) du 1er décembre 2012 au 2 janvier 2013. Offre d’une valeur
maximale de 440$ avant taxes applicable sur les modèles de pneus présélectionnés chez votre concessionnaire Mazda. Les jantes, les frais d’installation, d’alignement, de balancement, la taxe de recyclage et les autres taxes sont en sus. Offre non monnayable et non transférable. Détails chez votre concessionnaire Mazda. Le concessionnaire peut vendre à un prix
inférieur. ‡Cote de consommation ENERGUIDE établie à 4,9 L/100 km sur route/7,1 L/100 km en ville pour la berline Mazda3 Skyactiv 2012 avec transmission automatique à 6 rapports. Cote de consommation ENERGUIDE établie à 5,7 L/100 km sur route/7,8 L/100 km en ville pour le CX-5 2013 avec transmission manuelle à 6 rapports. Ces estimations s’appuient sur des
critères et des méthodes d’essais approuvés par Transport Canada. La consommation réelle peut varier en fonction des conditions de conduite et d’autres facteurs – utiliser à des fins de comparaison seulement. ΩPour conduite sur route seulement. Résultat basé sur la cote de consommation moyenne sur route et la capacité du réservoir à essence. Selon
Mazda Canada. MDBluetooth est une marque de commerce déposée de Bluetooth SIG Inc. L’immatriculation, les assurances et les taxes sont en sus et peuvent être exigés au moment de l’achat. Le concessionnaire peut devoir loger une commande ou effectuer un échange sur certains véhicules. Achat sur approbation du crédit pour les clients admissibles
seulement. Ces offres sont valides du 1er décembre 2012 au 2 janvier 2013 ou jusqu’à épuisement des stocks. Les prix peuvent faire l’objet de changements sans préavis. Rendez-vous chez votre concessionnaire mazda ou consultez le mazda.ca pour tous les détails.

Numériser et trouver
le concessionnaire le
plus près de chez vous.

Gratuits▼ à l’achat
ou à la location

4PNEUS
D’HIVER

Modèle GT illustré

57 78

DE
FINANCEMENT
À L’ACHAT
JUJJJJJJJJJJJJJJJJJJJJJJJ SQU’À

†

*

SUR LES MODÈLES 2012 ET 2013 SÉLECTIONNÉS

4,9
L / 100km‡

sur route

7,1
L / 10

en

Parcourez jusqu’à
1 000 km avec un

¥

M{ZD{3{ SKYACTIV 20123 M{ZD{ CX-5 2013

llustré

5,7
L / 100km‡

sur route

7,8
L / 100km‡

en ville

7,1
00km‡

n ville

1 000 km avec un
seul pleinΩ avec la
Mazda3 Skyactiv 2012

M{

Modèle GT il

Mazda3 Skyactiv
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www.amerispa.ca

1.866.amerispa

La tradition est de retour

avec Amerispa

Partout
au Québec

Le Noël Amerispa - 175$
une valeur de plus de 325$

Massage de détente aux huiles chaudes aromatiques (50 min)
Enveloppement Escapade Sensorielle

Soin du visage Sur-mesure
Accès aux plans d’eau

Féérie des sens - 225$
une valeur de plus de 425$

Massage relaxant aux huiles précieuses
Exfoliation corporelle Escapade Sensorielle

Soin du visage Fondamental
Gant de paraffine

Pause Jambes Toniques
Collation gourmande
Accès aux plans d’eau

Bien-être au masculin – 139$
une valeur de plus de 200$

Massage thérapeutique

Soin du visage Intensif pour hommes

Pause Jambes toniques

Accès aux plans d’eau

Certificat-cadeau à valeur monétaire
aussi disponible

Certaines conditions s’appliquent

Amerispa Estrimont Suites & Spa

819-843-5439

Amerispa Château Bromont

450-534-2717

t

Nouveau!
Brochettes à parta

ger

pour 2 personnes
et plus

Spécial
les vendredis

soir
24$

/personne

+ taxes et service

Prix régulier
27$/personne + taxes et service

1150, rue Principale Ouest, Magog (Face au lac Memprémagog)819 843-6521

2195 $

Brunch
tous les dimanches

11 h à 14 h

+ taxes et
service

3
0
8
2
2
7
5

Du mardi au vendredi,

Prix SAQ + 5 $

sur un choix
de vins d’importation privée!
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[ ACTUALITÉS ].......................................................................................................................................................................

RENÉ-CHARLES QUIRION

SHERBROOKE – À l’instar de 
leurs quelque 2500 confrères 
affiliés à la CSN au Québec, 
quelque 90 pour cent des 
ambulanciers paramédicaux 
de l’Estrie se sont dotés d’un 
mandat de grève générale illi-
mitée qui pourrait être déclen-
chée à compter du 24 décembre 
prochain.

Les ambulanciers paramédi-
caux de toutes les compagnies 
ambulancières de l’Estrie, à part 
celle de Windsor, sont représen-
tés par la CSN.

Si elle est déclenchée, cette 
grève aurait un impact adminis-
tratif et n’aurait pas de consé-
quence sur la clientèle.

« Le conseil des services 
essentiels nous oblige à don-
ner 100 pour cent des services 
aux patients. Il n’y aura pas 
d’impact sur la population. 
La conséquence se fera sentir 
sur les propriétaires des com-
pagnies ambulancières parce 
que ce sera le syndicat qui appli-
quera les horaires de travail et 
non l’employeur », explique le 
vice-président du secteur privé 
de la fédération de la santé et 
des services sociaux de la CSN, 
Dany Lacasse en entrevue à La 
Tribune.

La grève générale consiste 
surtout en des moyens de 
pression qui toucheront les 
employeurs, pas les patients, 
puisque les transports urgents 
par ambulance et les transports 
entre établissements de santé 
sont considérés comme des ser-
vices essentiels et doivent donc 
être effectués en tout temps.

Le Syndicat du préhospita-
lier CSN a déjà fait approuver 
sa liste de services essentiels à 
maintenir par le Conseil des ser-
vices essentiels et compte bien 
s’en tenir à celle-ci, a-t-il assuré, 
hier, lors d’une conférence de 
presse à Montréal.

L’avis de grève devait être 
acheminé dans les sept jours 

ouvrables précédant le déclen-
chement de la grève.

Amélioration du régime de 
retraite, diminuer le nombre 
d’échelons salariaux qui est 
présentement de 16 années, 
réduire la probation et certains 
droits pour les travailleurs dont 
celui d’abolir les frais de loge-
ment pour ceux qui sont obligés 
de rester à la caserne ambulan-
cière représentent les principaux 
points en litige.

« C’est une taxe déguisée. 
Ça n’a aucun sens que certains 
paramédics (sic) doivent payer 
un loyer pour attendre les appels 
à la caserne. Ce n’est qu’un 
aspect de ce que nous deman-
dons. Les membres avaient 
rejeté la dernière entente de 
principe à 71 pour cent. La grève 
est le moyen de pression ultime 
», rappelle Dany Lacasse.

L’été dernier, les ambulan-
ciers paramédicaux de l’Estrie 
avaient organisé divers moyens 
de visibilité devant l’Agence de 
la santé et des services sociaux 
de l’Estrie dans le cadre de cette 
négociation.

Les syndiqués ont exercé 
des moyens de pression admi-
nistratifs partout au Québec, 
comme le refus de prendre des 
stagiaires avec eux, le refus de 
raccompagner à l’hôpital les 
escortes de patients et la rédac-
tion de rapports à l’encre verte, 
ce qui empêche de numériser le 
document.

Réjean Leclerc, du comité 
de négociation, prévient aussi 
que ses membres vont « être 
visibles » et « présents dans les 
bureaux des employeurs » pour 
faire pression sur eux.

Il espère néanmoins d’autres 
rencontres de négociation avec 
les associations d’employeurs et 
le ministère de la Santé et des 
Services sociaux, ce dernier 
étant responsable des clauses 
salariales.

D’autre part, il n’est pas ques-
tion de nouveau débrayage 
pour les 1200 ambulanciers 

syndiqués à la FTQ, qui avaient 
fait la grève durant un mois, 
l’été dernier. Ils avaient conclu 

une entente de principe avec 
les associations d’employeurs, 
mais celle-ci avait été rejetée 

par les membres — comme c’est 
d’ailleurs le cas à la CSN.

—Avec La Presse Canadienne

MENACE DE GRÈVE DES AMBULANCIERS PARAMÉDICAUX EN ESTRIE

Pas d’impact auprès de la population, selon la CSN
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MERCREDI soir

5$ DE RABAIS sur les centres de table

une chandelle, entre 18 h et 21 h

sur présentation de ce coupon

Au Marché de la gare

h

L’endroit par excellence pour choisir

votre sapin et votre verdure de Noël!www.creteplant.com/cadeaux

OFFREZ UNE
COURONNE
EN CADEAU

(coin King Ouest Belvédère)

Jour Mois Année Signe- - -

Résultats des tirages du :

En cas de disparité entre cette liste et la liste officielle de Loto-Québec, cette dernière a priorité.
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07 17 21 22 31

(non décomposable)

*Audi Q5 (ou 50 000$)

Lot de 5 000 $
(non décomposable)

* Le gagnant d'une AUDI Q5 pourra choisir entre le véhicule ou l'équivalent en argent de 50 000 $.
Il est à noter que le lot doit être réclamé dans l'année qui suit le tirage.
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[ NATIONAL ] ...............................................................................................................................................................

FABRICE DE PIERREBOURG, 
CATHERINE HANDFIELD 
ET VINCENT LAROUCHE

MONTRÉAL — L’ex-grand 
patron de la Sûreté du Québec 
(SQ), l’ex-patron des enquêtes 
criminelles et un troisième ex-
officier de haut rang font l’objet 
d’une enquête ministérielle 
pour des allégations de nature 
criminelle, a appris La Presse 
hier. On leur reprocherait une 
utilisation « inappropriée » des 
« fonds d’opérations spéciales ». 

Selon nos sources, les trois 
personnes visées sont Richard 
Deschênes, Jean Audette et 
Steven Chabot tous des officiers 
au curriculum vitae impression-
nant. MM. Audette et Chabot ont 
notamment eu à gérer des enquê-
tes majeures qui ont malmené le 
monde interlope. Les deux pre-
miers viennent d’être relevés de 
leurs fonctions, avec salaire, et 
le troisième est déjà à la retraite. 

La nouvelle a eu l’effet d’une 
bombe au sein du corps de police. 
Des policiers n’en revenaient tout 
simplement pas et certains se 
questionnaient sur le fondement 
de ces accusations, tellement ces 
officiers suscitent le respect à 
leurs yeux, nous a-t-on dit.

Elle a été confirmée à La Presse 
hier après-midi tant par la Sûreté 
du Québec que par le cabinet du 
ministre de la Sécurité publique, 
Stéphane Bergeron. Néanmoins, 
ceux-ci ont refusé de citer les trois 
noms mentionnés plus haut et se 

sont limités à parler de trois « ex-
hauts gradés ». 

C’est le nouveau patron de la 
Sûreté du Québec, Mario Laprise, 
qui, comme le prévoit l’article 286 
de la Loi sur la police, a avisé le 
ministre de la Sécurité publi-
que Stéphane Bergeron que des 
allégations de nature criminelles 
planaient sur les trois personnes 
en question. Il s’agit de dépenses 
des fonds spéciaux d’opération 
qui seraient « non conformes aux 
politiques de gestion », indique-
t-on à la SQ.

Fonds secrets
En clair, on soupçonne des 

malversations dans l’utilisa-
tion de ces fonds secrets, mais 
qui ne seraient pas à des fins 
personnelles. La somme en jeu 
serait « importante », nous a dit 
une source.

L’article 286 précise que « le 
directeur d’un corps de police 
doit sans délai informer le minis-
tre de toute allégation relative à 
une infraction criminelle com-
mise par un policier, à moins qu’il 
ne considère, après avoir consulté 
le directeur des poursuites crimi-
nelles et pénales, que l’allégation 
est frivole ou sans fondement ».

Dès lors, le ministre a enclen-
ché une enquête interne indé-
pendante. Plusieurs enquêteurs 
ont été affectés à ce dossier, 
assistés par un procureur spé-
cial. « L’enquête se poursuit et 
nous y collaborons pleinement, 
a ajouté le lieutenant Michel 

Brunet. Et nous ne ferons aucun 
autre commentaire. »

Richard Deschênes a été 
remercié de son poste de direc-
teur général au début du mois 
d’octobre, soit huit mois avant la 
fin de son mandat, et remplacé 
par Mario Laprise, un ancien de 
la maison qui dirigeait depuis 
2005 la sécurité industrielle à 
Hydro-Québec. M. Deschênes 
était demeuré à la SQ.

Des sources bien informées 
avaient indiqué à La Presse que 
le départ précipité de Richard 
Deschênes était lié au fait que 
la SQ se faisait tirer l’oreille 
pour permettre à la commission 
Charbonneau l’accès complet à 
l’enquête Diligence. Des élé-
ments de preuve remis à l’équipe 
d’enquêteurs de la Commission 
d’enquête sur l’octroi des 
contrats publics dans l’indus-
trie de la construction (CEIC) 
auraient été caviardés. Ulcérée, 
la commissaire Charbonneau se 
serait plainte auprès du nouveau 
gouvernement. Il faut savoir que 
Diligence est un dossier très sen-
sible. Centrée sur l’infiltration du 
crime organisé dans le monde de 
la construction, cette enquête 
est vite devenue un dossier très 
délicat, car elle s’approchait par-
fois très près du monde politique, 

en particulier de l’ancien gou-
vernement libéral. Désormais, 
la CEIC disposerait de toute 
la « documentation » souhai-
tée, plutôt volumineuse. Rien 
que sur le plan de la « preuve 
électronique », cela représente 
350 000 conversations écoutées 
pendant 18 mois, pour un total 
de 20 000 heures d’écoute.

Jean Audette n’a pas survécu 
non plus au remue-ménage au 
sommet du corps de police pro-
vincial. Le directeur général 
adjoint (DGA) des enquêtes 
criminelles avait été muté cet 
automne à la tête de la « Grande 
fonction de l’administration », 
loin du terrain, et remplacé 
par Gaétan Guimond. Comme 
Mario Laprise, ce dernier avait 
quitté la SQ pour se joindre à 
Hydro-Québec. 

Steven Chabot a quant à lui 
pris sa retraite en mars 2010. 
Il était alors directeur général 
adjoint aux enquêtes criminel-
les. En plus d’avoir eu la respon-
sabilité de l’enquête Diligence, 
il a notamment travaillé sur le 
dossier SharQc, qui a abouti 
à l’arrestation de près de 150 
membres des Hells au Québec. 
Ironie de l’histoire, il avait été 
remplacé par Jean Audette. 
(La Presse)

Trois anciens hauts dirigeants 
de la SQ visés par une enquête

ARCHIVES LA PRESSE

L’ancien grand patron de la SQ, Richard Deschênes (notre photo), ici 
en compagnie de l’ex-ministre de la Sécurité publique, Robert Dutil, 
ainsi que l’ex-patron des enquêtes criminelles et un troisième ex-
officier de haut rang font l’objet d’une enquête ministérielle pour 
des allégations de nature criminelle. On leur reprocherait une utili-
sation « inappropriée » des « fonds d’opérations spéciales ». 

MARTIN CROTEAU

OTTAWA — Le scandale des 
appels frauduleux de « Pierre 
Poutine » semblait jusqu’ici can-
tonné au Canada anglais, mais 
les enquêteurs suivent mainte-
nant une piste québécoise. Des 
documents produits en cour 
révèlent qu’Élections Canada 
enquête sur des appels trom-
peurs qui auraient eu lieu dans 20 
circonscriptions du Québec lors 
des dernières élections fédérales.

« Je crois que, par le prétexte 
ou la ruse que représentent ces 
appels trompeurs ou déran-
geants, le ou les appelants ont 
volontairement empêché ou se 
sont efforcés d’empêcher des 
électeurs de voter à l’élection 
du 2 mai 2011 », affirme André 
Thouin, enquêteur d’Élections 
Canada, dans une dénonciation 
visant à obtenir des relevés 
téléphoniques.

Ce document a été pro-
duit à la Cour fédérale dans 
le cadre d’une bataille juridi-
que qui oppose le Conseil des 
Canadiens au Parti conserva-
teur. Cette cause est débat-
tue cette semaine à Ottawa. 
L’organisme de gauche veut 
faire invalider les élections dans 
six circonscriptions remportées 
par les conservateurs en mai 
2011, au motif que des appels 
trompeurs y ont eu lieu.

Aucune des circonscriptions 
au coeur du litige ne se trouve 
au Québec. Mais la dénonciation 
produite pour appuyer les pré-
tentions des plaignants confirme 
pour la première fois qu’Élec-
tions Canada enquête sur le 
stratagème dans la province.

20 circonscriptions touchées
Dans les jours qui ont précédé 

le scrutin fédéral, des citoyens de 
20 circonscriptions ont été appe-
lés, soit par une machine automa-
tisée, soit par une personne. On 
les informait faussement que leur 
bureau de vote avait été déplacé, 
le plus souvent vers une adresse 
plus éloignée de leur domicile. 

Les partis de l’opposition accu-
sent les conservateurs d’être à 
l’origine du stratagème.. 

« Le Parti conservateur du 
Canada a mené une campagne 
propre et éthique et n’a pas été 
impliqué dans la suppression du 
vote, a affirmé son porte-parole, 
Fred DeLorey, hier.  (La Presse)

Des appels 
trompeurs 
au Québec



« Une chance que nous

avons l’APSE (Association

des personnes stomisées

de l’Estrie) pour nous

rencontrer, échanger et être

au courant des nouveaux

produits; mais surtout de

nous retrouver parce qu’on

a tous une stomie et c’est

notre terrain d’entente, le

lieu où on se sent comme

des complices. »

3036378

1150, rue Belvédère Sud
Sherbrooke

Téléphone : 819 569-9281
Télécopieur : 819 569-5195
www.centraideestrie.com

1068586$

Objectif:
1 810 000 $

É V É N E M E N T D E F I N D ’ A N N É E

2013

LATOUTENOUVELLE

Faites monter le luxe d’un cran.
Jusqu’au 31 décembre seulement.

UNEVALEUR
JUSQU’À

Modèle ILX Dynamic représenté.

À partir de 29 870$*

PASSEZAU PREMIUM

ROUES EN ALLIAGE DE
17 PO POUR UN STYLE
PLUS SPORTIF

PASSEZAU PREMIUM

SIÈGES GARNIS DE CUIR,
POUR UNE TOUCHE DE
RAFFINEMENT

PASSEZAU PREMIUM

PHARES À DÉCHARGE À HAUTE
INTENSITÉ (DHI), POUR UNE
VISIBILITÉ DE POINTE

✝✝

✝

* Prix de vente de 29 870 $ pour une nouvelle Acura ILX 2013 (modèle DE1F3DJ). Frais de transport et de préparation de 1 945 $, pneus EHF (29 $), filtres EHF (1 $), taxe sur l’air climatisé (100 $) et frais de l’OMVIC (5 $) inclus. Permis, assurances, enregistrement et taxes (incluant TVH) en sus. † Offre de location d’une durée limitée,
basée sur un nouveau modèle Acura ILX 2013, par l’entremise de Services financiers Acura, sur approbation de crédit. Exemple représentatif de location : taux nominal de 0,9 % sur 24 mois. Versement mensuel de 375,26 $ avec acompte de 3 000 $. Allocation de 20 000 km par année, frais de 0,15 $/km excédentaire. Le total des
obligations est de 9 006,24 $. †† L’offre Passez à un ensemble supérieur gratuitement est valide à l’achat ou à la location d’un nouveau modèle ILX 2013 avant le 2 janvier 2013. La valeur de l’offre dépend de l’ensemble supérieur choisi par le client : (i) de la ILX de base à l’ensemble ILX Premium (2 200 $); ou (ii) de l’ensemble ILX
Premium à l’ensemble ILXTech (2 300 $). La valeur applicable sera déduite du prix de vente négocié avant les taxes. Toute partie non utilisée de cette offre ne sera pas remboursée et ne peut être conservée pour utilisation antérieure. L’offre Passez à un ensemble supérieur gratuitement est valide pour les modèles ILX Premium etTech
uniquement, et n’est pas valide pour la ILX Hybrid. Certaines conditions s’appliquent. Modèle représenté à des fins d’illustration uniquement. L’offre se termine le 2 janvier 2013 et est sujette à changement ou annulation sans préavis. Le concessionnaire peut vendre ou louer à prix moindre. Le concessionnaire peut avoir à commander
ou à échanger. Jusqu’à épuisement des stocks. Visitez acura.ca ou votre concessionnaire Acura pour voir les détails. © 2012 Acura, une division de Honda Canada.

4621, boul. Bourque, Sherbrooke 819 564-8909
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VINCENT LAROUCHE

MONTRÉAL — Alléché par la 
perspective de réaliser un pro-
fit « phénoménal » s’il fournis-
sait des liquidités sans poser 
de questions, le juge en chef 
adjoint du Tribunal administra-
tif du Québec (TAQ) a accepté 
de participer à des transactions 
louches en argent comptant 
avec des fraudeurs qui ont fini 
par le soulager d’un demi-mil-
lion de dollars.

C’est ce qui ressort d’un 
jugement lapidaire de la Cour 
supérieure sur les déboires du 
juge Guy Gagnon, qui dirige la 
section des affaires immobiliè-
res du TAQ et qui est mainte-
nant sévèrement critiqué pour 
son manque de discernement.

La Cour précise que le magis-
trat « s’est laissé envoûter par 
l’appât du gain rapide et absolu-
ment hors du commun », qu’il a 
été « intentionnellement aveu-
gle », « négligent » et « impru-
dent », alors qu’il « aurait dû 
se douter qu’il s’agissait d’une 
situation louche ».

Informé du dossier par La 
Presse, l’ancien expert de la 
Gendarmerie royale du Canada 
Michel Picard, dirigeant du 
programme de lutte contre la 
criminalité financière à l’Uni-
versité de Sherbrooke, est allé 

encore plus loin.
«  C’est un aveuglement 

volontaire majeur de la part 
d’un homme de loi. Ça sug-
gère qu’il est soit naïf sans 
bon sens, soit partie prenante 
à une intention délinquante », 
a-t-il lancé.

Gros coup
L’affaire remonte à 2002. 

Avocat depuis 1975 et juge 
administratif depuis 1998, Guy 
Gagnon cherche alors à réaliser 
un gros coup d’argent.

Un ami lui présente un cer-
tain Yvon Charbonneau, ren-
contré au Mexique dans un 
séminaire sur les abris fiscaux. 
Il sait que ce dernier n’est pas 
courtier en valeurs mobilières. 
Charbonneau se dit consultant 
en gestion.

Au fil des mois, Guy Gagnon 
se fera promettre de folles 
aubaines par Charbonneau: 
100% de rendement sur l’inves-
tissement après six mois, 100% 
de rendement après un an, 4% 
de rendement par mois pendant 
24 mois.

Leur ami commun dit au 
magistrat de ne pas poser de 
questions. Il n’en pose pas. Il ne 
reçoit aucun dépliant, aucune 
information. « La seule chose 
qu’il sait, c’est qu’il aura un 
profit incroyable », constatera 

plus tard la Cour.
Au fil des mois, il investit 

près de 500 000 $. À une occa-
sion, il paye avec une traite 
bancaire de 350 000 $ ainsi que 
50 000 $ comptant. La réunion 
a lieu dans un local adjacent 
à un bureau de change, sur 
Saint-Laurent.

À une autre occasion, il 
investit 64 570 $. Il ne se sou-
vient plus s’il a payé par chèque 
ou comptant.

« C’est un aveuglement 

volontaire majeur 

 de la part d’un  

homme de loi. »

Pendant plusieurs mois, le 
juge administratif collecte 
des intérêts mensuels sur ses 
mystérieux investissements. 
Chaque fois, il se rend à 
l’adresse du bureau de change 
pour recevoir des milliers de 
dollars en espèces.

Puis, les versements cessent. 
Le magistrat apprend qu’il a 
perdu son argent.

C’est pour tenter de le récu-
pérer qu’il s’est adressé à la 
Cour supérieure. La juge Eva 
Pétras a estimé qu’il avait été 
victime de fraude, certes, mais 

qu’il était lui-même responsa-
ble de 50% de ses pertes en 
raison de sa négligence.

Joint par La Presse, Guy 
Gagnon s’est dit très déçu 
d’avoir été floué. Bien que 
les juges administratifs doi-
vent démontrer une probité 
et un jugement exemplaires, 
il ne croit pas que l’affaire 
mette en doute sa capacité de 
siéger.

« Ce n’était pas douteux pour 
moi à l’époque. Je n’ai jamais 
pensé qu’il pouvait y avoir quel-
que chose de louche. C’était 
avant Norbourg. On ne connais-
sait pas les bandits à cravate. 
J’ai 65 ans, je n’avais jamais 
placé d’argent nulle part, sauf 
cette fois-là. Mon ami disait 
que la personne était digne de 
confiance », insiste-t-il.

L’expert Marc Picard n’est 
pas du même avis. Il croit qu’un 
juge devrait se tenir loin de tel-
les aventures.

« On parle de transactions 
qui cherchent à ne pas lais-
ser de traces. Le fait qu’il soit 
juge est un facteur aggravant. 
Il aurait dû savoir ce que ça 
implique, après ce qu’avaient 
démontré la convention de 
Palerme sur le blanchiment 
d’argent, le scandale Enron et 
plusieurs fraudes dans l’his-
toire du Québec », dit-il. (La Presse)

VICTIME D’UNE FRAUDE DE 500 000 $

Un juge court à sa perte
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CHEVROLET, ET FIER DE L'ÊTRE.

THIBAULTGM.CA / 819 563-7878

CRUZELS2012

12 949$

14 444$*
+ 1495$ DE TRANSPORT

ET PRÉPARATION

*Jusqu'à épuisement des stocks. Détails chez votre concessionnaire Thibault GM. Photo à titre indicatif.

TOUT INCLUS

=

PAS DE SURPRISES!
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PIERRE SAINT-ARNAUD
LA PRESSE CANADIENNE

MONTRÉAL — Guy Turcotte 
reviendra devant la Commission 
d’examen des troubles mentaux 
aujourd’hui pour une révision de 
ses conditions de libération.

L’ex-cardiologue, qui a été 
trouvé non criminellement res-
ponsable en juillet 2011 du meur-
tre de ses deux enfants, Olivier, 
5 ans, et Anne-Sophie, 3 ans, 
avait obtenu en juin dernier la 
permission de sortir de l’Institut 
Philippe-Pinel où il est détenu 
d’abord avec accompagnement 

puis sans accompagnement.
La Commission avait alors 

convenu de se pencher à nou-
veau sur son cas dans six mois.

Son porte-parole, Me Jean-
Claude Hébert, a expliqué que 
la Commission doit maintenant 
faire une mise à jour de l’état de 
santé mentale de Guy Turcotte.

«La principale mise à jour 
vient du volet hospitalier dans 
ce cas. C’est l’hôpital qui, par 
son équipe traitante, va dévoi-
ler à la Commission ce qu’ils ont 
constaté, les progrès ou le recul, 
selon le cas. Ils vont faire un état 
des lieux sur l’évolution de M. 

Turcotte», a indiqué Me Hébert.
La Commission devra ensuite 

réévaluer la situation à la lumière 
de ces faits nouveaux.

«Doit-on élargir ses condi-
tions de libération? Est-ce qu’on 
le libère tout court? C’est cette 
décision que la Commission aura 
à prendre selon les faits nou-
veaux qui lui seront présentés», 
a-t-il précisé.

Bien que la présence d’autres 
témoins ne soit pas exclue, elle 
est conditionnelle à l’apport de 
faits nouveaux dans le dossier, 
ce qui limite considérablement 
les possibilités, selon Me Hébert.

«Habituellement, quand on 
est rendu à cette étape, les faits 
nouveaux proviennent surtout 
de l’équipe médicale traitante 
qui elle, évidemment, est en 
contact régulier, quotidien avec 
le patient et peut dire si ça va 
mieux, c’est le statu quo ou ça 
va mal», a-t-il indiqué.

C’est donc dire qu’un retour 
à la barre des témoins de son 
ex-conjointe, Isabelle Gaston, 
qui avait fait part de son oppo-
sition à la remise en liberté de 
Guy Turcotte durant la pre-
mière série d’audiences de la 
Commission, serait étonnant, 

selon le juriste.
Les commissaires devront ois 

se prononcer d’abord sur une 
demande de huis clos présen-
tée par l’Institut Philippe-Pinel 
et que les avocats des médias 
promettent de contester.

Guy Turcotte a reconnu 
avoir poignardé à 46 reprises 
ses deux enfants le 20 février 
2009, dans la maison qu’il louait 
à Piedmont depuis sa sépara-
tion avec la mère des enfants, 
Isabelle Gaston, trois semaines 
plus tôt. Il avait ensuite tenté de 
se suicider en avalant du liquide 
lave-glace.

Guy Turcotte sera réévalué aujourd’hui
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Aussi...
Quand hockey et école font équipe...

PEUT-ON AIDER LES AUTRES 
SANS SE PERDRE SOI-MÊME?

[ NATIONAL ].......................................................................................................................................................................

FRANCIS VAILLES

MONTRÉAL — Pauline Marois 
et son conjoint tentent de bou-
cler la vente de leur château 
de L’Île-Bizard depuis un an, 
mais le mystérieux acheteur 
franco-belge éprouve des pro-
blèmes avec les autorités de 
l’immigration.

Au mois de novembre 2011, 
le couple a accepté de ven-
dre La Closerie au magnat de 
l’immobilier européen Patrice 
Rochemont et à sa conjointe 
Rabha Soubai-Rochemont. 
Depuis, la transaction de plus 
de 6 millions de dollars s’empê-
tre dans les procédures, selon 
nos informations.

La Closerie est située sur une 
terre agricole de 15,5 hectares, 
l’équivalent de 29 terrains de 
football. Or, quiconque veut 
acheter une terre agricole de 
cette taille doit s’établir au 
Québec et y vivre plus de la 
moitié du temps, selon l’article 
16 de la Loi sur la protection 
du territoire agricole. Pour ce 
faire, Patrice Rochemont et sa 
conjointe doivent obtenir le sta-
tut de résident permanent.

Au mois de février, la 
Commission de protection du 
territoire agricole du Québec 
(CPTAQ) a donné son aval à 
la transaction, à la condition 
qu’elle soit officialisée dans 

l’année qui suit, soit d’ici le mois 
de février 2013.

Or, «des retards attribuables 
aux autorités de l’immigration 
pour obtenir le statut de rési-
dent permanent repoussent 
d’autant le moment de l’acqui-
sition projetée», a fait valoir le 
couple Rochemont à la CPTAQ 
en octobre 2012.

Le promoteur franco-belge a 
donc demandé que cette condi-
tion d’officialiser la transaction 
d’ici février 2013 soit levée, 
ce que le vice-président du 
CPTAQ, Yves Baril, a accepté, 
le 1er novembre. 

L’architecture de La Closerie 
est inspirée du fameux Château 
de Moulinsart, qu’on retrouve 
dans les bandes dessinées du 
reporter Tintin. La propriété 
en pierres des champs a une 
superficie habitable de 12  000 
pieds carrés et compte 7 cham-
bres et 7 salles de bains. Le 
jour, elle bénéficie d’un éclai-
rage naturel grâce à ses 97 
portes et fenêtres, est-il écrit 
dans la description du courtier 
Sotheby’s.

Le domaine est encore 
officiellement la propriété 
de Claude Blanchet, selon le 
registre foncier, et la première 
ministre Pauline Marois parti-
cipe aux paiements hypothé-
caires. En attendant la vente, 
une société à numéro de Patrice 

Rochemont a enregistré une 
hypothèque de 750 000 $ sur 
l’immeuble, en décembre 2011.

Les problèmes avec La 
Closerie expliquent en partie 
les délais pour la transaction à 
laquelle veut procéder le couple 
Marois-Blanchet dans le Vieux-
Montréal. Le couple souhaite 
acheter un appartement au 
prestigieux Saint-Régis pour 
quelque 3 millions.

Demande d’immigration 
accélérée

Selon nos informations, 
Patrice Rochemont tente d’ac-
célérer le processus d’immigra-
tion en utilisant le programme 
d’immigrant investisseur du 
Québec. Pour ce faire, l’homme 
d’affaires doit démontrer qu’il a 
un avoir net excédant 1,4 million 
de dollars et placer une impor-
tante somme auprès d’Investis-
sement Québec.

La demande a été présen-
tée en novembre 2011, selon 
nos renseignements, ce qui 
permettra à M. Rochemont de 
verser seulement 400 000 $ à 
Investissement Québec, plutôt 
que les 800 000 $ exigés depuis 
que les règles ont changé, le 1er 
décembre 2011. Les 400 000 $ 
seront conservés durant cinq 
ans par Investissement Québec, 
après quoi seul le capital sera 
remis. (La Presse)

VENTE DU DOMAINE DE PAULINE MAROIS À L’ÎLE-BIZARD

La transaction paralysée
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TRIBUNE LIBRE

hervephilippe@videotron.ca  Droits réservés

J’ai beaucoup apprécié la chronique de Luc 
Larochelle, Le coureur des bois, dans l’édition 
du 6 décembre dernier. Je suis d’accord en par-
tie avec les scénarios proposés. 

Je suis un chasseur du cerf de Virginie et 
autres espèces de cervidés depuis 57 années, 
autant au Québec que dans d’autres pays où j’ai 
l’occasion de chasser depuis plusieurs années et 
de discuter à maintes reprises avec des experts 
de la gestion du cheptel. Il m’apparait évident 
que l’on ne prend pas les bons moyens dans 
les zones québécoises où notre cerf se fait de 
plus en plus rare.

Prenons l’exemple de la zone 4. Le cerf est en 
diminution et parfois en concurrence avec l’ori-
gnal. Force est d’admettre que le chasseur qué-
bécois est un chasseur de trophées plutôt qu’un 
chasseur sélectif, et la règlementation actuelle 
favorise malheureusement la chasse aux tro-
phées. Par ailleurs, dans certains « clubs » où 
une gestion sévère pourrait être appliquée, 
on soumet les membres à des règles du type 
non-abattage des daguets de moins de quatre 
pointes, permission de récolter les biches à l’arc, 
à l’arbalète ou à la poudre noire avant et après la 
période de chasse à la carabine, encourageant 
ainsi la pression sur les grands géniteurs et sur 
les biches reproductrices. 

Ma théorie, issue des gestions du cheptel 
français ou allemand de cerf élaphe et de che-
vreuil (le vrai et non le cerf de virginie), est la 
suivante pour la zone 4 et pour les zones où 
le cerf de virginie est en diminution ou se fait 
plus rare : favoriser l’abattage des daguets 
selon la règlementation provinciale actuelle, 
ce qui diminuera la pression sur les géniteurs 
et interdire l’abattage de la femelle adulte afin 
d’augmenter les mises bas au printemps. Pour 

ce faire, éliminer les périodes de chasse à la 
poudre noire, à l’arc et à l’arbalète hors période 
de chasse à la carabine. En zone 4, heureuse-
ment, déjà le tirage au sort pour le cerf sans 
bois est aboli.

Il m’apparait évident que l’on  

ne prend pas les bons moyens dans 

les zones québécoises où notre  

cerf se fait de plus en plus rare.

Dommage que nos zones québécoises soient 
aussi vastes, ne permettant pas une chasse 
sélective en fonction du nombre de cerfs géni-
teurs et de biches. Si ce n’était le cas, un nombre 
restreint de grands mâles et de biches par terri-
toire pourrait être permis de récolter et plus de 
pression serait mise sur une certaine quantité 
de daguets et bichettes selon le volume de cerfs 
par kilomètre carré. 

Néanmoins, les gestionnaires de territoires 
réservés ou « clubs » pourraient établir des 
règles de ce type afin d’augmenter le cheptel 
et de le maintenir. La crainte de perdre clients 
ou membres s’avère la contrainte principale. 
Dommage! C’est le futur desdits territoires 
réservés qui est mis à risque. 

Bien sûr, certains diront que le nombre de 
chasseurs est en diminution et qu’avec des 
règles aussi drastiques, on n’encouragera pas la 
relève. Ceci dit, on n’encouragera pas la relève 
non plus si le cheptel continue à diminuer.

Pierre Bélanger
Sherbrooke

Le dilemme de la poudre noire

Les 100 premiers jours 
du gouvernement du 
Parti québécois ont été 

décevants à plusieurs égards, 
avec des promesses non 
tenues, des reculs pas toujours 
stratégiques et des décisions 
parfois incohérentes.

Il est vrai que l’équipe de 
Pauline Marois doit composer 
avec son statut de gouverne-
ment minoritaire et a hérité 
d’une situation budgétaire 
quasi catastrophique.

Mais après une campagne 
électorale résolument axée 
sur l’imputabilité et la trans-
parence, l’environnement et 
un programme économique 
de centre gauche, le nou-
veau gouvernement a parfois 
donné l’impression de faire 
le contraire de ce qu’il avait 
promis. Jusqu’ici du moins.

Il a certes tenu parole en 
abolissant la hausse des 
droits de scolarité décrétée 
par le gouvernement précé-
dent et en annonçant la tenue 
d’un sommet sur l’enseigne-
ment supérieur, qui aura 
lieu en février prochain.

Mais le gouvernement 
Marois a ensuite plongé 
carrément les universités 
dans la tourmente en leur 
imposant des compressions 
de 124 millions $ pour l’exer-
cice financier en cours.

Il reste à espérer que le 
sommet de février prochain 
permettra d’apporter un peu 
de cohérence dans le finan-
cement des universités et 
surtout, de leur donner les 
moyens de bien remplir leur 
mission : offrir un enseigne-
ment de qualité supérieure 
aux Québécois de demain.

Bien sûr, il faudra sans doute 
revoir la gestion et certaines 
dépenses en immobilisations 
des universités, comme le 
réclament les associations 
étudiantes. Mais on ne peut 
en même temps abolir les 
hausses des droits de scola-
rité et leur couper les vivres!

Autre incohérence :
Le Parti québécois avait 

promis en campagne électorale 
l’abolition de la « taxe santé » 
uniforme de 200 $. Une fois élu, 
il a toutefois dû faire marche 
arrière après avoir soulevé un 
tollé en annonçant que cette 
perte de revenus serait com-
pensée par des hausses d’im-
pôts pour les plus riches, mais 
applicables à partir de l’année 
2012, donc rétroactivement.

Le gouvernement Marois a 
finalement décidé de mainte-
nir cette fameuse taxe, mais 
de la moduler en fonction des 
revenus des particuliers... 

Ce qui équivaut finalement 
au statu quo pour la classe 
moyenne qu’il voulait soulager!

Parallèlement, Québec ne 
semble plus savoir sur quel 
pied danser dans le dossier 
des ressources naturelles.

D’abord, Pauline Marois a 
nuancé les affirmations de 
sa ministre Martine Ouel-
let, qui, sitôt nommée, avait 
rejeté l’exploitation du gaz de 
schiste. La ministre des Res-
sources naturelles répondait 
pourtant ainsi aux attentes 
d’une majorité de Québécois 
qui craignent les impacts 
environnementaux reliés à la 
fragmentation et à l’utilisa-
tion de produits chimiques.

Mais parallèlement, Pauline 
Marois, qui se dit en faveur 
des énergies vertes, se montre 
aussi favorable à l’exploita-
tion pétrolière dans le golfe 
du Saint-Laurent, pourtant 
considérée comme risquée 
au plan environnemental.

Le nouveau gouvernement 
a aussi reporté la modifi-
cation du régime de rede-
vances minières, une de ses 
principales promesses.

Dans un tout autre domaine, 
le gouvernement Marois a 
manqué de jugement et de 
transparence en accordant à 
l’ex-ministre péquiste, André 
Boisclair, la permanence à 
vie dans la haute fonction 
publique québécoise, en 
même temps que le poste de 
délégué général du Québec 
à New York, pour finalement 
revenir sur sa décision.

En revanche, il faut saluer 
la fermeture de la centrale 
nucléaire Gentilly-2, en rai-
son des coûts prohibitifs de 
sa réfection (4,3 milliards $) 
et la réforme de la loi 101.

Le nouveau gouvernement 
a également démontré son 
courage et son sérieux en 
maintenant l’atteinte du 
déficit zéro pour 2013-2014, 
malgré un manque à gagner 
estimé à 1,6 milliard $ cette 
année. Mais cela ne se fera 
pas sans heurts : Québec 
hausse les impôts pour les 
mieux nantis, augmente les 
taxes sur l’alcool et le tabac 
et impose d’importantes 
compressions budgétaires 
dans les ministères.

Les 100 premiers jours du 
gouvernement Marois n’ont pas 
été une partie de plaisir. Loin 
de là. Et, malheureusement 
pour lui, les prochains mois ne 
s’annoncent guère plus faciles 
avec une économie au ralenti, 
une crédibilité mise à mal et 
une opposition qui ne laissera 
probablement rien passer.

Laborieux et décevant

OPINIONS Louise Boisvert
présidente-éditrice

Maurice Cloutier
rédacteur en chef

Louis-Éric Allard
directeur de 
l’information

Jacynthe Nadeau
directrice au pupitre 
et des cahiers spéciaux

DENIS
DUFRESNE

ÉDITORIAL

denis.dufresne@latribune.qc.ca
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Hydro-Québec achètera l’élec-
tricité du projet éolien de 
l’Érable à 11,9 cents/kWh, un 
tarif qui sera indexé chaque 
année pendant les 20 années 
utiles du parc. Avec les coûts 
d’équilibrage et de transport, 
c’est 14 cents/kWh qu’il en 
coûtera à Hydro-Québec. Le 
coût du projet de La Romaine 
est estimé à 6,5 cents/kWh 
par Hydro-Québec mais diffé-
rents analystes parlent plutôt 
d’un coût autour de 8,5 cents/
kWh. Chose certaine, l’élec-
tricité produite à La Romaine 
sera à perte et cela tant que 
les surplus d’électricité inon-
deront les marchés, soit pour 
les 15 à 20 prochaines années.

Entre janvier et septem-
bre 2012, Hydro-Québec a 
vendu 23 milliards de kilo-
wattheures sur les marchés 
voisins, à un prix moyen de 
4 cents/kWh. L’an dernier, les 
exportations avaient totalisé 
16,6 milliards de kilowat-
theures à un prix moyen de 
5 , 4  c e n t s / k W h .  À  
4 cents/kWh, c’est plus de 
30 millions $ de pertes/année 
que devront assumer les 
consommateurs québécois 

sur leur facture d’électricité 
pour le seul projet éolien 
de L’Érable. Pour l’ensem-
ble de la filière éolienne, 
ce sont 373 mi l l ions $  
de pertes. 

De plus, Hydro-Québec 
perd 200 millions $/année 
pour tenir fermée la centrale 
au gaz de Bécancour (per-
tes à ce jour  : 1 milliard $ 
et le contrat se termine en 
2023, donc 2 milliards $ 
de pertes supplémentaires 
anticipées ). Le plus grand 
parc éolien au pays, Gros-
Morne-Ste-Madeleine, qui 
vient d’être inauguré (141 
éoliennes pour 211MW), ne 
peut même pas livrer son élec-
tricité adéquatement car les 
lignes d’Hydro-Québec sont 
engorgées; encore des cen-
taines de millions en pures 
pertes sans compter les coû-
teuses infrastructures sup-
plémentaires nécessaires 
pour acheminer cette énergie 
inutile. 

En vertu d’une entente, 
Hydro-Québec doit acheter 
toute l’électricité produite 
par la centrale de Rio Tinto 
Alcan associée à cette usine. 

Depuis le début de l’année, 
Hydro-Québec a ainsi versé 
119 millions $ à Rio Tinto 
pour de l’électricité dont elle 
n’avait pas besoin, ce qui a 
diminué d’autant son béné-
fice net. Cette situation risque 
fort d’être récurrente alors que 
le prix de l’aluminium, dopé 
par une production mondiale 
massive, est constamment à 
la baisse. 

Finalement, Hydro-Québec 
achète l’énergie produite par 
les mini-centrales et les usi-
nes de biomasse alimentées 
par les résidus forestiers; des 
pertes supplémentaires de 
94 millions $/année. Malgré 
ce sombre tableau, Hydro-
Québec réussit à dégager un 
profit pour l’ensemble de ses 
opérations, mais ce sont les 
consommateurs qui en font 
les frais et ce sont autant de 
centaines de millions en divi-
dendes chaque année dont 
sera privé le gouvernement. 

Pas étonnant que notre fac-
ture d’électricité fasse un bond 
de 20 % à 25 % d’ici 2018! De 
plus le gouvernement vient 
d’annoncer le dégel du bloc 
patrimonial pour aller chercher 

des revenus supplémentaires, 
une nouvelle hausse à même 
notre richesse collective qui 
servira en partie à compenser 
les pertes au profit d’intérêts 
privés dont l’éolien. 

Une autre contradiction 
concerne le projet du gou-
vernement de couper 2000 
postes à Hydro-Québec pour 
augmenter les dividendes pro-
venant de notre société mère 
alors qu’au même moment, les 
promoteurs éoliens exercent 
des pressions énormes sur le 
gouvernement pour décréter 
un nouvel appel d’offres pour 
acheter encore plus d’énergie 

éolienne. Quelqu’un n’avait 
pas les mains sur le volant et 
a frappé le mur de plein fouet, 
il est maintenant temps de 
faire le ménage et de réparer 
les pots cassés! Ce gouver-
nement a la responsabilité 
de mettre fin à ce scandale 
économique qui secoue le 
Québec en commençant, à 
l’instar de plusieurs pays 
européens, par cesser les per-
fusions financières à l’éolien 
qui appauvrissent l’ensemble 
des Québécois.

Claude Charron
St-Ferdinand

Le scandale éolien

I l est regrettable que le 
controversé verdict de Guy 
Turcotte n’a eu cesse jusqu’à 
maintenant de nourrir les 
préjugés et la méfiance de la 
population envers les person-
nes aux prises avec un trouble 
de santé mentale. Sur diffé-
rentes tribunes, certains ont 
laissé entendre, à grand coup 
d’inductions et de sophis-
mes, qu’elles ont tendance 
à se déresponsabiliser face 
à la justice. D’autres encore 
affirment qu’elles sont poten-
tiellement dangereuses. Or, 
c’est méconnaitre ces gens 
qui, majoritairement, s’ac-
commodent très bien de leur 
« dérèglement intérieur ». 

À l’égard du « troisième 
pouvoir », ils vous diront qu’ils 
veulent être traités comme 
n’importe quelle personne, 
sans distinction quant à leurs 
particularités. À l’opposé d’un 
Guy Turcotte qui a endossé 
le rôle de victime, ils veulent 
être responsabilisés quant à 
leurs actions, pour le meilleur 
comme pour le pire. 

Bien sûr, il y a des excep-
tions qui amènent à reconsidé-
rer la notion de responsabilité 
à l’égard de certains indivi-
dus. On peut penser aux 
personnes prises avec un 
trouble psychotique tels la 
schizophrénie ou le trouble 
schizo-affectif. Ces derniers 
troubles peuvent induire des 
hallucinations et des idées 
délirantes chez l’individu et 
ainsi venir fausser son juge-
ment et sa perception de la 
réalité. Par conséquent, ces 
troubles mentaux peuvent 
parfois « légitimer » un ver-
dict de non-responsabilité 
criminelle. 

C’est le cas de Pascal Morin, 

souffrant de schizophrénie, 
qui a enlevé la vie de ses niè-
ces et de sa mère. Durant ce 
malheureux évènement, M. 
Morin avait l’impression qu’il 
devait détruire les trois dia-
bles (les trois victimes) afin 
de « libérer le monde ».

Personnalité narcissique
Le cas de Turcotte est de 

toute autre nature. En effet, 
bien que des symptômes 
psychotiques puissent aussi 
être présents dans le trouble 
d’adaptation avec anxiété et 
humeur dépressive, ils ne sont 
pas à la base de sa définition. 
Le verdict de non-responsa-
bilité ne peut donc s’appuyer 
sur ce désordre mental, n’en 
déplaise au jury. Que Turcotte 
ait bel et bien « perdu la tête », 
c’est fort possible. Par contre, 
bien plus que le trouble men-
tal invoqué par la défense, le 
cataclysme psychique vécu 

lors de cette nuit fatidique est 
davantage explicable par son 
profil de personnalité, notam-
ment ses traits narcissiques. 
Il semble ici que le verdict ait 
été victime d’une déplorable 
instrumentalisation de la 
santé mentale de la part de 
la défense. 

Concernant Morin, il est 
devenu « autre » quelque 
temps après avoir arrêté 
de prendre sa médica-
tion. Cet arrêt peut avoir 
été entrepris, entre autres, 
dans un élan libérateur — 
« ça va bien donc j’arrête 
de prendre mes pilules » 
— ou bien à la suite d’une 
augmentation soudaine de ses 
symptômes qui a pu mettre à 
mal la prise de médicaments 
régulière.

Si la souffrance et la 
détresse de l’un et de l’autre 
sont bien réelles et ne peu-
vent subir de comparaisons, 

on peut toutefois relever 
ce qui différencie les deux 
situations, notamment en ce 
concerne leur façon de se posi-
tionner face aux évènements 
et d’envisager leur avenir au 
sein de la société. 

Alors que Guy Turcotte se 
voit déjà pratiquer à nouveau 
la médecine, démontre peu de 
remords — ou alors un remord 
calculé — envers les gestes 
posés et semble accepter 
de suivre une thérapie dans 
l’unique perspective d’une 
libération sans condition, M. 
Morin demande formellement 
de l’aide et du soutien. Il sou-
haite notamment entreprendre 
une thérapie et continuer son 
traitement pharmacologique 
et bien qu’il soit quelque peu 
dans le déni à l’occasion, il 
semble parvenir à concevoir 
l’étendue de ce qu’il a fait. De 
plus, il reconnait qu’il vivra 
toujours avec sa maladie et 

donc qu’il devra prendre des 
précautions supplémentaires. 
Finalement, M. Morin ne se fait 
pas d’illusion concernant sa 
réinsertion sociale, il conçoit 
d’ores et déjà que cela ne sera 
pas aisé et que des épreuves 
l’attendent sur son chemin. 

Aux yeux d’un grand nom-
bre, ne pas demander de l’aide 
et se laisser sombrer dans la 
tourmente nous amène à être 
responsable des conséquen-
ces qui en émanent, trouble 
de santé mentale ou non. Plus 
que tout, il apparait que la res-
ponsabilité de l’individu doit 
dépasser le simple cadre d’« 
au moment des faits ». Elle 
doit s’inscrire dans une pers-
pective globale et nuancée. Là 
est ce qui distingue peut-être 
fondamentalement l’affaire 
Morin de l’affaire Turcotte.

Et Sonia Blanchette ?
À l’heure d’écrire ses 

lignes, la mère des trois peti-
tes victimes du drame de 
Drummondville a été ame-
née devant le juge pour y 
être accusée des meurtres 
prémédités de ses enfants. À 
ce propos, il sera intéressant 
de voir comment « l’affaire 
Blanchette » sera envisagée 
par la population. Est-ce que 
la détresse d’une mère de 
la classe moyenne sera plus 
aisée à concevoir ? Est-ce que 
la défense visera un verdict de 
non-responsabilité criminelle 
en raison d’un trouble de santé 
mentale (dépression majeure ?) 
? Mais aussi, comment cette 
affaire s’inscrira-t-elle dans la 
suite des affaires Turcotte et 
Morin ? C’est à suivre.

Étienne Boudou-Laforce
Sherbrooke

Turcotte, Morin et la déresponsabilisation

ARCHIVES LA TRIBUNE, JESSICA GARNEAU

Pascal Morin

COLLABORATION SPÉCIALE

Guy Turcotte, à une époque plus heureuse. 

La Tribune invite ses lecteurs à réagir 
à l’actualité dans cette page. Les 
lettres courtes seront privilégiées 
et la direction se réserve le droit 
d’abréger les documents.

Ne seront publiées que les let-
tres portant le nom, l’adresse et 
le numéro de téléphone de leur 
auteur. Seuls le nom et le lieu de 
résidence apparaîtront toutefois 
dans le journal.
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MARIE-CHRISTINE BOUCHARD

marie-christine.bouchard@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Plus rien 
n’y parait... ou presque. La 
murale vandalisée de la rue 
Marquette a repris sa fière 
allure d’antan alors que les 
artisans de MURIRS sont par-
venus à éliminer environ 80 % 
des importants graffitis lais-
sés par des malfaiteurs vers la 
mi-novembre.

« De la peinture des vanda-
les, il ne reste pratiquement 
plus rien. Par contre, il nous 
reste à retravailler les teintes 
pour que la murale soit comme 
elle était à l’origine. Par exem-
ple, en ce moment, on dirait que 
les personnes ont eu un coup 
de soleil », fait savoir Serge 
Malenfant, fondateur de l’orga-
nisme MURIRS.

Un restaurateur du Centre de 
conservation du Québec s’est 
rendu au pied de la murale le 
23 novembre et y a passé plu-
sieurs heures pour trouver les 
bons « cocktails » de produits 
chimiques, des mélanges pré-
cis et adaptés à chaque cou-
leur pour permettre d’effacer 
la mauvaise peinture sans trop 
abîmer la bonne, celle qui fait 
toute la richesse de la murale.

« L’appui de la 

population nous a 

apporté beaucoup  

de chaleur dans une 

période plutôt froide 

pour nous. »

« Il y a eu toutes sortes de 
mélanges, en fonction des dif-
férents pigments dans la pein-
ture », ajoute M. Malenfant.

Dans les dernières semaines, 
les artistes ont donc trimé dur 
chaque fois que Dame nature 
annonçait un petit redoux et 
une température au-dessus 
du point de congélation afin 
de parvenir à avancer le travail 
le plus possible avant l’hiver 
venu.

« Comme on ne s’attend pas 
à ce qu’il y ait d’autres périodes 
au-dessus de zéro, nous allons 
terminer le reste le printemps 
prochain. Mais d’ici là, nous 
sommes très heureux d’avoir 
pu ramener la murale à un état 
acceptable avant l’hiver », fait-
il savoir.

Les artisans de MURIRS gar-
deront certes un très mauvais 
souvenir de cette mésaventure 
qui, au moins, se termine plutôt 
bien. Ils ont toutefois apprécié 
fortement le soutien de la popu-
lation sherbrookoise.

« L’appui de la population 
nous a apporté beaucoup de 
chaleur dans une période plu-
tôt froide pour nous », se réjouit 
Serge Malenfant.

Rappelons que la Ville de 
Sherbrooke offre une récom-
pense de 1000 $ à quiconque 
fournira des informations 
permettant l’arrestation et la 
condamnation du ou des res-
ponsables des méfaits commis 
sur la murale du 275 de la rue 
Marquette. Toute information 
peut être transmise au Service 
de police de Sherbrooke au  
819 821-5544 ou au 819 821-
5555. L’offre est valide jusqu’au 
15 juin 2013.

La murale vandalisée 
se refait une beauté

redaction@latribune.qc.ca 
ou appelez au 

819 564-5454

SI VOUS AVEZ UNE 
INFORMATION À 

COMMUNIQUER À NOTRE 
ÉQUIPE DE JOURNALISTES, 

ÉCRIVEZ À:

IMACOM, CLAUDE POULIN

Les artisans de MURIRS sont parvenus à éliminer environ 80 % des importants graffitis laissés par des 
malfaiteurs vers la mi-novembre sur la murale Tradition et prévention de la rue Marquette. Les person-
nages ont donc repris leur allure d’antan, bien qu’il subsiste encore quelques problèmes de teintes ici 
et là sur la murale.
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Le père Noël se prépare à s’offrir tout un cadeau après avoir appris que la Jetta était offerte à seulement 168 $ par mois.

« Je le dis à tout le monde, mais personne ne croit en moi », a-t-il dit.

Petit prix. Grande nouvelle.

TOUT COMME LES FÊTES, CETTE OFFRE
NE DURERA PAS ÉTERNELLEMENT.

Jetta 2013
PAR MOIS SUR 36 MOIS*168$

LOUEZ À PARTIR DE

0$ D�ACOMPTE 0$ DÉPÔT DE
SÉCURITÉ 0$ PREMIÈRE

MENSUALITÉ**
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FRANÇOIS GOUGEON
francois.gougeon@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — La campagne 
de poinsettias en faveur de la 
Maison Aube-Lumière va bon 
train, mais il reste un « dernier 
coup de coeur » à donner pour 
en faire tout le succès espéré 
par ses responsables.

« Cette année c’est vraiment 
bien parti, avec 4500 poin-
settias vendus sur le total de 
6500 plants. Cette année, j’ai 
la conviction que tout va s’écou-
ler et qu’on va même dépasser 
notre objectif financier fixé à 
130 000 $, pour atteindre et 
même dépasser notre record 
de 135 000 $ », s’enthousiasme 
la directrice générale de la res-
source de soins palliatifs et de 
fin de vie, Marie-Paule Kirouac.

Rappelant que cet argent du 
public est essentiel pour le bon 

fonctionnement de la Maison 
Aube-Lumière, celle-ci a souli-
gné en tournée de presse de mi-
campagne que son optimisme 
vient probablement du projet 
de construction d’une nouvelle 
résidence de 12 lits qui sera 
enfin réalité au début de 2013, 
sur les terrains du CHUS de 
Fleurimont. « Pour nos opéra-
tions, pour combler l’ensemble 
des dépenses, ça représente 
1,5 million $. Alors c’est sûr que 
la vente de poinsettias a toute 
son importance. Et j’ai confiance 
qu’on va atteindre l’objectif, 
parce que la population est fière 
et a à coeur la Maison Aube-
Lumière, qui offre des soins à 
200 personnes de l’Estrie par 
année », a rajouté Mme Kirouac. 
Elle en a profité pour rendre 
hommage aux Serres Saint-Élie, 
au magasin Sears du Carrefour 
de l’Estrie et aux fleuristes des 

différents coins de la région qui 
offrent des points de vente.

« Et bien sûr, il y a notre prési-
dent d’honneur », dit-elle, à pro-
pos de l’homme d’affaires Claude 
Hamel, qui a mis son réseau à 
contribution. « Par le biais de 
Facebook, j’ai demandé à mes 
amis de partager l’information 
et, de l’un à l’autre, de la partager 
à leurs propres amis. Si bien que 
j’ai reçu plusieurs commandes, 
même de l’extérieur, comme 
de Drummondville, où j’ai de 
la famille, même de Québec», a 
illustré M. Hamel, qui n’hésitera 
pas à prendre directement le télé-
phone s’il sentait que la campa-
gne de financement s’essouffle.

D’ici le 24 décembre donc, 
le blitz se poursuit et les gens 
voulant appuyer la Maison 
Aube-Lumière peuvent entrer 
directement en contact avec cet 
organisme, au 819-821-3120.

CAMPAGNE DES POINSETTIAS AU PROFIT DE LA MAISON AUBE-LUMIÈRE

Un dernier coup de coeur à donner

IMACOM, FRÉDÉRIC CÔTÉ

Le président d’honneur de la 21e campagne de poinsettias, Claude 
Hamel et la directrice générale de la Maison Aube-Lumière, Marie-
Paule Kirouac, sont confiants d’atteindre et même dépasser 
l’objectif de 130 000 $.



18

1
8
  

  
 L

A
 T

R
IB

U
N

E
 -

 S
he

rb
ro

o
ke

 m
er

cr
ed

i 1
2 

d
éc

em
b

re
 2

01
2

MONDE

THE ASSOCIATED PRESS

Le porte-parole de la  
Maison-Blanche, Jay Carney.

AGENCE FRANCE-PRESSE

WASHINGTON — La Maison-
Blanche et les républicains se 
sont mutuellement accusés 
hier de refuser de détailler leurs 
plans pour éviter une cure d’aus-
térité forcée aux États-Unis, 
programmée pour le 2 janvier si 
aucun accord n’est trouvé.

«  Plus la Maison-Blanche 
traînera des pieds, plus notre 
économie se rapprochera du 
‘mur budgétaire’ », a prévenu 
le président républicain de la 
Chambre des représentants, 
John Boehner, en assurant « tou-
jours attendre que la Maison-
Blanche identifie les coupes 
dans les dépenses auxquelles le 
président est prêt à consentir ».

« Où sont les coupes bud-
gétaires du président? », a-t-il 
insisté dans l’enceinte de l’as-
semblée. Le chef de la minorité 
républicaine au Sénat, Mitch 
McConnell, a posé la même 
question, en assurant que « le 
temps presse ».

Le porte-parole de la Maison-
Blanche, Jay Carney, a pour sa 
part affirmé que M. Obama 
avait présenté des coupes dans 
les dépenses dès septembre 
2011 dans un document envoyé 
au Congrès.

«  Le président a proposé 
des coupes détaillées dans les 
dépenses, ainsi que des projets 
détaillés de nouvelles rentrées, 
contrairement aux autres par-
ties prenantes aux négocia-
tions », a déclaré M. Carney 
lors de son point de presse hier.

MM. Obama et Boehner se 
sont vus dimanche à la Maison-
Blanche, un entretien qualifié de 
« cordial » des deux côtés, mais 
aucun progrès n’a été révélé.

Les deux camps s’oppo-
sent sur la question de l’aug-
mentation des impôts sur les 
Américains les plus riches, une 
exigence de Barack Obama 
que les chefs républicains ont 
jusqu’à présent refusée.

Le 2 janvier, une combinaison 
de hausses d’impôts pour tous 
les contribuables et de baisses 
des dépenses publiques doit 
entrer en vigueur, une échéance 
surnommée « mur budgétaire » 
pour le choc qu’elle imposerait 
à l’économie américaine.

« MUR BUDGÉTAIRE »

Un dialogue 
de sourds

TOUR DE GLOBE

THE ASSOCIATED PRESS

Des milliers d’opposants et de partisans du président islamiste 
d’Égypte ont participé à d’imposantes manifestations rivales hier 
au Caire, quatre jours avant le référendum sur le projet de Constitu-
tion contesté. Les manifestations ont eu lieu quelques heures après 
que des assaillants masqués eurent attaqué des manifestants de 
l’opposition sur la place Tahrir avec des couteaux et des bâtons, 
selon des responsables de la sécurité. Au moins 11 personnes ont 
été blessées dans cette attaque survenue avant l’aube. L’identité 
des assaillants n’est pas connue. Le projet de Constitution divise 
profondément les Égyptiens et a provoqué certains des affronte-
ments les plus violents dans le pays depuis que Mohamed Morsi 
est arrivé au pouvoir, en juin, en tant que premier président démo-
cratiquement élu de l’histoire de l’Égypte. La semaine dernière, 
des violences entre partisans et opposants du président autour du 
palais présidentiel avaient fait six morts et près de 700 blessés.

Manifestations rivales en Égypte

GEORGE TOWN — Le premier 
ministre des Îles Caïmans, 
McKeeva Bush, a été arrêté 
pour corruption.

Un communiqué publié 
par le gouvernement indi-
que que l’homme de 57 ans 
est soupçonné d’avoir utilisé 

frauduleusement une carte de 
crédit gouvernementale.

I l est aussi soupçonné 
d’abus de confiance pour 
avoir possiblement importé 
des produits  explosi fs 
sans détenir les permis 
nécessaires.

Îles Caïmans : premier ministre arrêté

JOHANNESBOURG — L’ancien 
président sud-africain Nelson 
Mandela, âgé de 94 ans, souf-
fre d’une nouvelle infection 
pulmonaire.

Les autorités gouvernemen-
tales ont fait savoir hier, que le 
célèbre patient semblait bien 
tolérer les traitements qui lui 
sont administrés dans un hôpi-
tal de Pretoria.

Cette nouvelle survient alors 
que le public et les journalistes 

du pays se demandent depuis 
quelques jours ce qui arrive à 
l’icône de la lutte contre l’apar-
theid. Jusqu’à hier, les respon-
sables du gouvernement chargés 
de diffuser des informations sur 
l’état de santé de M. Mandela 
avaient refusé de donner des 
détails précis sur son hospitalisa-
tion, appelant les citoyens à res-
pecter le droit à la vie privée de 
leur ancien président bien-aimé.

— The Associated Press

Mandela : une infection pulmonaire

LONDRES — La banque HSBC 
a évité une guerre juridique 
qui aurait pu malmener encore 
davantage sa réputation et miner 
la confiance de la planète envers 
le système bancaire mondial 
quand elle a accepté hier de payer 

une amende de 1,9 milliard $ US 
pour régler une affaire de blan-
chiment  aux États-Unis, de fonds 
appartenant à des trafiquants de 
drogues mexicains ou encore à 
des pays comme l’Iran, qui sont 
sous le coup de sanctions.

HSBC: une amende de 1,9 milliard $

AGENCE FRANCE-PRESSE

NEW YORK — Les Nations unies, 
les États-Unis, l’Europe et l’Afri-
que de l’Ouest ont unanimement 
condamné l’ingérence des mili-
taires dans la vie politique au 
Mali, hier, quelques heures 
après l’arrestation et la démis-
sion forcée du premier ministre 
Cheick Modibo Diarra.

Cette nouvelle crise ouverte 
au Mali intervient alors qu’est 
attendu avant Noël un feu vert 
de l’ONU sur le déploiement 
d’une force internationale pour 
chasser du nord du Mali les grou-
pes islamistes armés qui l’occu-
pent depuis huit mois.

Le secrétaire général de l’ONU 
Ban Ki-moon a lui-même « appelé 
une nouvelle fois à la fin de l’ingé-
rence des militaires dans la politi-
que », se déclarant « troublé » par 
le coup de force au Mali.

Hier matin, Cheick Modibo 
Diarra avait annoncé sa démis-
sion et celle de son gouvernement 
après avoir été arrêté dans la nuit 
sur ordre du capitaine Amadou 
Haya Sanogo, chef de l’ex-junte 
ayant renversé en mars le pré-
sident Amadou Toumani Touré.

La nouvelle intervention des 
militaires maliens va à l’encon-
tre des résolutions de l’ONU 
qui demandaient que « les for-
ces armées maliennes cessent 
d’interférer dans le travail des 
autorités de transition » mises 
en place après le putsch de mars, 

souligne le Conseil de sécurité, 
dans une déclaration. Il se dit 
prêt à envisager « des sanctions 
ciblées contre ceux qui empê-
chent la restauration de l’ordre 
constitutionnel et agissent pour 
miner la stabilité du Mali ».

Le Conseil réitère son sou-
tien au président par inté-
rim Dioncounda Traoré et lui 
demande de « nommer rapide-
ment un gouvernement d’union 
nationale ». Il presse les « auto-
rités de transition de mettre au 
point rapidement une feuille de 
route (...), afin de restaurer l’ordre 
constitutionnel et l’unité natio-
nale, et de tenir dès que possi-
ble des élections pacifiques et 
crédibles ».

Washington condamne
Sur la même ligne de fermeté, 

le département d’État américain 
a « condamné cet acte perpétré 
par la junte militaire », l’exhor-
tant à « cesser ses ingérences 
perpétuelles dans les affaires 
politiques et gouvernementales 
maliennes ». La porte-parole de 
la diplomatie américaine Victoria 
Nuland, a dénoncé un « recul » 
pour la transition démocratique 
et promis « probablement des 
décisions cette semaine au sein 
du Conseil de sécurité ».

La Communauté économique 
des États d’Afrique de l’Ouest 
(Cédéao) a condamné les « agis-
sements » des militaires au Mali.

Le président par intérim est la 

« seule autorité légitime recon-
nue comme telle par (...) toute la 
communauté internationale », a 
déclaré le président de la com-
mission de la Cédéao, Désiré 
Kadré Ouédraogo. L’organisation 
régionale « réaffirme son sou-
tien au président par intérim et 
l’exhorte à prendre d’urgence 
les mesures nécessaires pour 
la mise en place d’un gouver-
nement représentatif, inclusif », 
a-t-il poursuivi.

Par la voix de sa haute repré-
sentante pour les Affaires étran-
gères Catherine Ashton, l’Union 

européenne a appelé « les mili-
taires à cesser d’interférer dans 
la vie politique et à appuyer le 
processus de transition vers le 
retour à l’ordre constitutionnel ».

La France a condamné « les 
circonstances » dans lesquel-
les Cheick Modibo Diarra 
« a été contraint de démis-
sionner ». « L’ancienne junte 
doit cesser ses interventions 
dans les affaires politiques du 
pays », a insisté le porte-parole 
du ministère français des 
Affaires étrangères, Philippe 
Lalliot.

COUP DE FORCE MILITAIRE AU MALI

Le premier ministre démissionne

AGENCE FRANCE-PRESSE, ORTM

Cette image tirée de la télévision officielle malienne montre le pre-
mier ministre malien Cheick Modibo Diarra annonçant sa démission 
à Bamako, hier. 
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hondaquebec.caL’Association des concessionnaires Honda du Québec

Votre carte

de Noël préférée

0,99%*

2012 Civic A partir de

Location 36 mois

ou financement à l’achat

sur 36 mois

Remise additionnelle disponible
avec le programme

‡
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SHERBROOKE — Alors que la cueillette 
de contenants consignés est bien 
implantée en milieu résidentiel, il 
en va tout autrement du côté des 
industries, des commerces et des 
institutions au Québec, avec une 
estimation de 400 millions de canet-
tes non retournées annuellement : le 
montant consigné représente près de 
21 millions $, dont quelque 824 000 $ 
pour l’Estrie.

L’association à but non lucratif 
Consignéco désire donc encourager 
le maillage, provoquer les rencontres 

et surtout inviter les entreprises à 
joindre le mouvement de la consigne 
sociale, dont les profits pourraient ser-
vir les intérêts de l’un ou l’autre des 
220 groupes communautaires actifs 
en Estrie. Cela pourrait aussi servir 
aux fondations et clubs sociaux qui 
réalisent plein d’actions communau-
taires. En plus du gain financier, c’est 
un coup de pouce à la récupération, au 
recyclage et à l’environnement.

Pour en savoir plus sur cette ini-
tiative et bénéficier de conseils pra-
tiques, les entreprises et organismes 
sont invités à visiter le site www.
consigneco.org.

400 millions de canettes ne  
sont toujours pas récupérées

SHERBROOKE — Les Sherbrookois ont 
cette semaine deux occasions de don-
ner du sang, ce qui est parfait à l’ap-
proche de la période des Fêtes où les 
accidents de la route sont souvent plus 
nombreux en raison du grand volume de 
déplacements.

D’abord, aujourd’hui, le Service de 
police de Sherbrooke tient sa collecte de 
sang annuelle sous la présidence d’hon-
neur de Jocelyn Thibault. La neuvième 
collecte du SPS se déroulera au sous-
sol de l’église Saint-Boniface sur la rue 
Morris entre 13 h 30 et 19 h 30. L’objectif 
du SPS est d’accueillir 185 donneurs.

Puis, vendredi, c’est le député de 

Sherbrooke à la chambre des commu-
nes, Pierre-Luc Dusseault, qui invite 
les Sherbrookois à donner du sang dans 
le cadre de sa collecte qui aura lieu au 
Centre Julien-Ducharme (gymnase), 
dans l’arrondissement de Fleurimont. On 
espère y accueillir 150 donneurs entre 
10 h 30 et 19 h 30. 

La probabilité qu’une personne ait 
à recevoir au moins une transfusion 
sanguine au cours de sa vie est de 
plus de 50 %. Chaque année, quelque 
80 000 malades ont recours aux produits 
sanguins pour recouvrer la santé. 

— Marie-Christine Bouchard

Deux occasions de donner 
du sang cette semaine



NE LAISSEZ PAS LA MAGIE DES FÊTES S’ÉTEINDRE.

S’approcher des !ls électriques, c’est mettre sa vie en danger. Lorsque vous installez ou enlevez

vos lumières de Noël, assurez-vous de garder vos distances.

hydroquebec.com/securite
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MARIE-CHRISTINE BOUCHARD

marie-christine.bouchard@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — En plus de la 
Résidence le Saint-François, la 
Résidence Bellevue perdra aussi 
sa certification au début de 2013.

Comme à la résidence le Saint-
François, le plan d’évacuation en 
cas d’urgence en cas d’incendie 
n’a pas été réussi.

Près d’une soixantaine de 
personnes âgées demeurent à 
la Résidence Bellevue.

Elles s’ajoutent aux quelque 
150 locataires de la Résidence le 
Saint-François qui sont peut-être 
déjà en train de se chercher un 
nouveau logis pour le milieu de 
cet hiver.

Cette situation a de quoi déso-
ler Sylvie Bonin, de l’Association 
coopérative d’économie familiale 
(ACEF).

Le processus de certification 
s’est amorcé en 2007, mais c’est 
la semaine dernière, à quelques 
mois d’avis seulement, que les 
locataires ont appris la situation. 
Jamais dans le processus les 
locataires n’ont été avisés du fait 
que leur résidence risquait de 
perdre son statut en 2013. « La 
loi fonctionne comme ça : la rési-
dence est certifiée ou elle ne l’est 
pas. Entre les deux, il n’y a rien. 
Il aurait fallu que l’Agence de 
la santé et des services sociaux 
puisse intervenir avec des inter-
ventions musclées avant d’en 
arriver là », précise Sylvie Bonin.

Ce processus du « tout ou 
rien » amènerait donc l’Agence à 
tolérer certaines situations long-
temps puisque la « loi manque 
de mordant et de gradation ».

Deux résidences perdent leur certification

redaction@latribune.qc.ca 
ou appelez au 

819 564-5454

SI VOUS AVEZ UNE 
INFORMATION À 

COMMUNIQUER À NOTRE 
ÉQUIPE DE JOURNALISTES, 

ÉCRIVEZ À:
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Le programme « L’événement C’EST LE TEMPS DE NISSAN » est en vigueur du 1er décembre 2012 au 2 janvier 2013. L’offre «3 mois sans mensualité » au financement à l’achat est en vigueur du 19 novembre au 25 décembre 2012 seulement. Les offres de financement et de location sont disponibles uniquement auprès de Nissan Canada Finance pour un temps limité, sont sujettes à l’approbation de crédit, sont exclusives et peuvent
faire l’objet de changements ou modifications sans préavis. Tous les prix comprennent les frais de transport et de prélivraison, les taxes sur l’air climatisé (si applicable), les taxes sur les pneus, les rabais du manufacturier et les contributions des concessionnaires. Taxes, immatriculation et assurance en sus. Les modèles illustrés sont à titre indicatif seulement. Offres disponibles seulement chez les concessionnaires participants.
Visitez votre concessionnaire pour tous les détails. 1) L’offre de 2,9 %/3,9 %/2,9 %/0,9 % à la location sur 60 mois est applicable à la location des modèles neufs suivants : Sentra 1.8 S 2013 (C4LG53 BK00), avec boîte manuelle/Pathfinder S 4x2 2013 (5CSG73 AA00), avec boîte automatique/berline Altima 2.5 2013 (T4LG13 AA00), avec boîte CVT/Rogue S à traction avant 2013 (W6RG13 AA00), avec boîte CVT. Mensualités de
197 $/397 $/297 $/257 $ pour un terme de 60 mois avec 800 $/1 500 $/1 100 $/1 000 $ en comptant initial ou échange équivalent et incluant 1500 $ de remise à la location pour le Rogue S à traction avant 2013. L’obligation totale de location est de 12 606 $/25 327 $/18 929 $/16 440 $. Basé sur une allocation de 20 000 km par année avec 0,10 $/km supplémentaire. 2) Source pour la berline Altima 2013/la Sentra 2013 : Par rapport
à la consommation de carburant des berlines intermédiaires 2012 concurrentes avec moteur à combustion interne, selon les données publiées par Autodata en date du 28 mai 2012/Par rapport aux essais du manufacturier de la Sentra S 2013 avec transmission CVT et selon les données établies par le Guide de consommation de carburant des berlines intermédiaires 2012. Véhicules hybrides et diesels exclus. Les cotes de consommation de
carburant (L/100 km) sont calculées en fonction de conditions de conduite optimales, de la consommation moyenne de carburant sur route et de la capacité du réservoir à essence du véhicule, selon Nissan Motor Co. Ltd. Essais approuvés par Transports Canada. La consommation de carburant réelle peut varier en fonction des groupes motopropulseurs, des habitudes de conduite et d’autres facteurs – à utiliser à des fins de comparaison
seulement. 3) Consommation de carburant (L/100 km) sur route/en ville : 5,0 L/7,4 L pour l’Altima 2.5 2013 avec boîte Xtronic CVTMD et pour l’Altima 2.5 SL 2013 avec boîte Xtronic CVTMD telle qu’illustrée. Consommation de carburant combinée estimative pour la Sentra S 2013 avec boîte CVT de 5,8 L/100 km. Réservoirs de respectivement 68 L/50 L. Les cotes de consommation de carburant (L/100 km) sont calculées en fonction de
conditions de conduite optimales, de la consommation moyenne de carburant sur route et de la capacité du réservoir à essence du véhicule, selon Nissan Motor Co. Ltd. Essais approuvés par Transports Canada. La consommation de carburant réelle peut varier en fonction des groupes motopropulseurs, des habitudes de conduite et d’autres facteurs – à utiliser à des fins de comparaison seulement. * L’offre «3 MOIS SANS MENSUALITÉ»
est en vigueur du 19 novembre au 25 décembre 2012 et s’applique uniquement au financement à l’achat d’un des modèles neufs suivants : berline Versa 2012 et 2013/Sentra 2012 et 2013/berline Altima 2013/Frontier 2012/Titan 2012 et 2013/Pathfinder 2012 et 2013/Rogue 2012 et 2013/Juke 2012 et 2013 acheté et livré au plus tard le 25 décembre 2012. Les paiements différés ne sont pas disponibles sur les achats au comptant ou
à la location. Les mensualités sont différées pendant 90 jours et les contrats sont prolongés en conséquence. Les intérêts (le cas échéant) ne seront pas accumulés au cours des 60 premiers jours du contrat. Après 60 jours, les intérêts (le cas échéant) seront accumulés et l’acheteur devra (le cas échéant) payer mensuellement le capital et les intérêts à partir du 90e jour jusqu’au terme du contrat. Le comptant initial, le dépôt de sécurité,
les droits sur les pneus neufs, les frais de transport et la taxe sur l’air climatisé sont payables à la signature du contrat. † L’offre de 4 pneus d’hiver sans frais est en vigueur du 19 novembre 2012 au 2 janvier 2013 et s’applique aux modèles de pneus sélectionnés, à l’achat ou à la location d’un des modèles neufs de berline Versa 2012 et 2013/des modèles neufs de Sentra 2013/des modèles neufs de berline Altima 2013. Les pneus illustrés
sont à titre indicatif seulement. ‡ Le programme «Habitat pour l’humanité » est en vigueur du 19 novembre au 25 décembre 2012 ou lorsque que le montant maximal du don global sera atteint selon l’éventualité qui survient en premier. Effectuez un essai routier d’un véhicule Nissan neuf chez votre concessionnaire Nissan participant ou cliquez sur le bouton « J’aime» à www.facebook.com/nissancanada pendant la période du programme,
et Nissan Canada fera un don de respectivement 20 $ et 5 $ à l’organisme Habitat pour l’humanité Canada. Le montant maximal du don lié aux essais routiers est de 425 000 $ et le montant maximal du don lié à facebook est de 125 000 $, pour un montant maximal combiné de 550 000 $. La partie «essai routier » du programme s’adresse à tous les individus qui au moment de participer ont attient l’âge de la majorité dans leur province
ou territoire de résidence et détiennent un permis de conduire valide. Limite d’une seule participation par personne. Pour les règlements détaillés du programme, visitez nissan.ca. ▲▲ Chez les concessionnaires participants. Les noms, logos, slogans, noms de produits et noms des caractéristiques de Nissan sont des marques de commerce utilisées sous licence ou appartenant à Nissan Motor Co. Ltd. ou à ses filiales nord-américaines.
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CARRIÈRES

Centre dentaire
recherche

dynamique, avec expérience,
pour travail de 3 à 4 jours

par semaine

Tâches diversifiées:
• hygiène, parodontie,
scellants, insertion,
blanchiment...

Si tu veux faire partie d’une
équipe dynamique et que

travailler à la fine pointe de la
technologie t’intéresse, envoi

ton curriculum vitae au :

CENTRE DENTAIRE
YVES RÉMILLARD & ASSOCIÉS INC.

À l’attention de
Mme Lise Vallières

2970, rue King Ouest
Sherbrooke, QC J1L 1Y7

Par courriel à
yvesremillard@vidéotron.ca

Inf. : 819 348-0116

Hygiéniste dentaire
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DÈS LE 15 NOVEMBRE
Procurez-vous des bougies offertes à 5$

Noël pour la paix

CARITAS ESTRIE . 110, rue Ozias-Leduc, Sherbrooke (Québec) J1H 1M7
Tél. : 819 566-6345 . www.caritas-estrie.org . info@caritas-estrie.org
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IMACOM CLAUDE POULIN

Le pont d’étagement construit ces derniers mois au-dessus du ruisseau Dorman servira dans une 
deuxième phase à la construction d’une voie double de l’autoroute 610.

FRANÇOIS GOUGEON
francois.gougeon@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Trônant en 
plein champ au-dessus du 
ruisseau Dorman, le pont 
d’étagement construit ces 
derniers mois en bordure de 
l’autoroute 610 devrait éven-
tuellement prendre du service, 
avec l’intégration de la voie 
doublée depuis l’intersection 
de la route 112.

Si ça peut sembler incon-
gru de voir ainsi un viaduc 
construit au milieu d’un 
champ, la direction de l’Estrie 
de Transports Québec sou-
tient que ce n’est pas inusité 
et que c’était prévu ainsi.

« Pour compléter le dou-
blement de l’autoroute 610, 
il a été prévu deux étapes. 
D’abord, la construction du 
pont, maintenant complétée. 
Ensuite, la voie proprement 
dite pour laquelle nos ingé-
nieurs procèdent actuellement 
à la préparation des plans et 
devis, en vue d’aller en sou-
mission. C’est sans oublier 
que dans le secteur de l’auto-
route 610 et de la route 112, il 

y a eu un important chantier 
de construction, avec l’amé-
nagement de carrefours gira-
toires, d’un terre-plein central 
et autres. Juste à cet endroit, 
il y a eu des investissements 
de 7,2 millions $, qui s’ajou-
tent aux 2 millions $ pour le 
pont d’étagement de la future 
voie doublée  », indique la 
conseillère en communica-
tions, Julie Gagnon.

Le débit journalier 

moyen est de 

14 400 véhicules; ce qui 

justifie le doublement.

Déjà, le viaduc du chemin 
Duplessis au-dessus de l’auto-
route 610 est prévu pour ce 
doublement des chaussées.

La zone complète de dou-
blement et d’amélioration des 
raccordements autoroutiers 
porte sur une distance de 
2,7 km, mais le doublement 
proprement dit sur 2,1 km. Les 
distances sont basées sur des 
données d’arpentage.

Quant à savoir si ces tra-
vaux longtemps attendus 
de doublement se dérou-
leront dans le cadre de la 
programmation 2013-2014, 
Mme Gagnon ne peut l’as-
surer. «  Il faudra attendre 
de connaître le budget qui 
sera alloué à la région par le 
gouvernement », a-t-elle dit, 
précisant que cela est habi-
tuellement dévoilé en début 
d’année, autour de février ou 
mars généralement.

Néanmoins, des données 
montrent que le parachève-
ment du doublement n’est pas 
un luxe. Entre 2005 et 2010, il 
y a eu sur ce petit tronçon non 
doublé cinq accidents, dont 
deux accidents mortels. En 
outre, le débit journalier moyen 
est de 14 400 véhicules; ce qui 
justifie le doublement.

Enfin, après cette étape, il 
faudra voir la suite des cho-
ses quant à la requête de 
décideurs de l’Estre, dont la 
Conférence régionale des élus 
à l’endroit du ministère des 
Transports, pour le prolonge-
ment de l’autoroute 610 jusqu’à 
l’aéroport de Sherbrooke.

Le viaduc orphelin de 
l’autoroute 610 servira

YANICK POISSON
ypoisson@latribune.qc.ca

VICTORIAVILLE – Afin de limi-
ter l’effet de l’augmentation 
de la valeur des propriétés sur 
le compte de taxe, la Ville de 
Victoriaville a annoncé que le 
taux de taxation passera de 
1,18 $ à 1,09 $ du 100 $ d’éva-
luation en 2013. Il s’agit du taux 
de taxation le plus bas enregistré 
depuis plus de 35 ans.

« Nous avons eu du plaisir 
à retourner dans le passé afin 
de vérifier à quelle époque les 
Victoriavillois payaient ce taux. 
C’est la première fois depuis 
1977 que c’est en bas de 1,10 $ », 
a indiqué le maire Alain Rayes, 
précisant qu’il souhaite que le 
taux passe sous les 1 $ au cours 
des prochaines années.

Malgré cette diminution d’en-
viron 7,5 % du taux de taxation et 
le gel des tarifs reliés à la collecte 
des ordures ou à la desserte en 
eau potable, la grande majorité 
des quelque 15 000 propriétaires 
de résidences de Victoriaville 
verront leur compte de taxe aug-
menter d’environ une centaine 
de dollars, ce qui représente une 
hausse d’environ 4 %.

« Il s’agit d’une augmentation 
que l’on juge acceptable dans le 

contexte annuel. Nous n’avons 
pas la meilleure situation, mais 
nos gens ne sont pas surtaxés. 
En fait, ils sont plus riches qu’ils 
l’étaient l’an dernier et ils paient 
moins de taxes en proportion. Je 
ne suis pas gêné comme maire 
de présenter ça », a ajouté le 
politicien.

Puisque la valeur foncière 
des entreprises commerciales 
a bondi de 8 % comparative-
ment aux industries qui n’ont 
pris qu’un petit point de pour-
centage, l’Administration Rayes 
a décidé de sectoriser sa taxe 
d’affaires. Ainsi, le taux des 
industries demeurera à 1,95 $ 
du 100 $ d’évaluation pendant 
que les commerces paieront 
dorénavant 1,90 $.

« On ne sent aucun ralentisse-
ment dans le secteur industriel, 
mais les commerces commen-
cent à ressentir sérieusement les 
effets de la récession. Nous ne 
voulons pas leur imposer un far-
deau supplémentaire », a signifié 
le maire.

Des immobilisations records
Alain Rayes est bien conscient 

qu’il aurait pu choisir de baisser 
davantage le taux de taxation, 
mais lui et son équipe ont plu-
tôt choisi de planifier des projets 
d’immobilisation pour 29,2 M$, 
il s’agit du plus important mon-
tant jamais investi dans les 
Bois-Francs.

Ces sommes permettront 
le pavage de la majorité des 
grandes artères du réseau rou-
tier victoriavillois, en plus de la 
mise à niveau de l’Usine d’épu-
ration Achille-Gagnon, ainsi 
que la réfection du pavillon 
Jean-Béliveau et de la toiture du 
Colisée Desjardins.

Citant l’exemple granbyen 
où la dette est passée de pres-
que rien à tout près de 80 000 $ 
en quelques années, le maire 
a indiqué qu’il était temps ou 
jamais d’investir. « Tout ce qui 
est reporté dans le temps finit 
par coûter plus cher. C’est pour 
cette raison que nous avons 
choisi d’investir massivement 
maintenant », a-t-il signifié.

En plus d’utiliser les sommes 
prévues au budget de fonction-
nement, Victoriaville affectera 
aux immobilisations ses surplus 
accumulés non affectés, ainsi que 
le 2 M$ qu’elle conservait annuel-
lement pour ses projets d’infras-
tructure majeurs. « Maintenant 
qu’on a pas mal fait le tour des 
infrastructures dont nous avions 
besoin, nous avons décidé de le 
mettre là », a conclu M. Rayes.

VICTORIAVILLE

Le taux de taxation 
plus bas qu’en 1977



C’est avec plaisir que Me Bernard Tanguay et Me Denis Paré, de
l’Étude Paré Tanguay notaires et conseillers juridiques, accueillent au
sein de leur étude Me Karine Francoeur, notaire.

Voilà près de 10 ans que Me Francoeur pratique à Sherbrooke et offre
un service personnalisé et de qualité. Elle se concentre principalement
en droit des affaires et en droit immobilier. Démontrant un intérêt
marqué pour le travail d’équipe, elle saura bien représenter les valeurs
de l’Étude Paré Tanguay notaires.

Bienvenue au sein de l’équipe !
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2140, rue King Est, Sherbrooke 819 563-3344
paretanguaynotaires.com
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ÉCONOMIE
S&P/TSX

12 282,36

+ 51,89

TSX C.

1 183,93

- 2,81

$ CAN

101,40

+ 0,08

D. JONES

13 248,44

+ 78,56

S&P 500

1 427,84

+ 9,29

NASDAQ

3 022,30

+ 35,34

OR US

1 709,60

- 4,80

PÉTROLE

85,79 

+ 0,23

EN BREF

MONTRÉAL — L’inégalité des 
revenus est stable depuis 1998, 
ce qui signifie que le sort des 
moins nantis ne s’est pas vrai-
ment amélioré pendant cette 
période, conclut une étude 
publiée hier.

Le rapport, rédigé par l’éco-
nomiste en chef de la Banque 
TD, Craig Alexander, indique 
que les citoyens qui font par-
tie de la catégorie des 20 pour 
cent de Canadiens les moins 
nantis ont connu une hausse 
de 19,7 pour cent de leurs reve-
nus moyens entre 1998 et 2010. 
Ceux-ci sont passés de 12 700 
à 15 200 $.

Le groupe des 20 pour cent 
de Canadiens les mieux nan-
tis a quant à lui vu ses revenus 
moyens augmenter de 18,4 pour 
cent pendant la même période. 
Cette hausse de 26 700 $ a 
fait en sorte que les revenus 
moyens de ces citoyens attei-
gnaient 171 900 $ en 2010.

Le grand problème, a sou-
ligné M. Alexander, c’est que 

les plus pauvres peinent à faire 
croître significativement leurs 
revenus, qui sont déjà «extrê-
mement bas».

Les revenus des Canadiens 
de la classe moyenne sont ceux 
qui ont crû le moins entre 1998 
et 2010. La hausse a oscillé 
entre 13,8 pour cent pour les 
plus pauvres et 17,5 pour cent 
pour les mieux nantis de cette 
vaste catégorie.

Selon Craig Alexander, les 
nombreux licenciements effec-
tués dans le secteur de la fabri-
cation au cours des dernières 
années expliquent en partie 
cette progression modeste des 
revenus de la classe moyenne.

Le rapport note que l’inéga-
lité des revenus s’est accrue 
au Canada entre 1981 et 1998, 
mais qu’elle s’est stabilisée 
depuis 1998. Il constate en 
outre que l’inégalité est plus 
faible et qu’elle croît plus len-
tement au Canada qu’aux 
États-Unis.

— La Presse Canadienne

L’inégalité des revenus 
reste stable au Canada

MONTRÉAL — Des accusations 
pour une faillite frauduleuse 
de plus de 6 millions de dol-
lars, survenue en 2006, ont 
été déposées hier contre Rock 
Robert Bilodeau, dirigeant de 
Gestion 2007 et Gestion 2007 
International.

M. Bilodeau, ex-courtier 
en assurances de personnes 
de 56 ans, a comparu hier 
matin au palais de justice de 
Saint-Hyacinthe. 

L’enquête de la Section des 
délits commerciaux de la GRC, 
en collaboration avec le Bureau 
du surintendant des faillites, 
démontre que M. Bilodeau 
aurait monté une combine à la 
Ponzi. Il s’agit d’un stratagème 
par lequel des gestionnaires 
remboursent le capital et les 
intérêts des investisseurs non 
par avec leurs placements 
qui ont fructifié, mais avec 
les contributions des autres 
investisseurs. Pareille struc-
ture tient le coup tant que les 
demandes de remboursement 
se font rares. Elle s’effondre 
quand plusieurs investisseurs 
réclament leurs sommes en 
même temps.

Les sociétés de M. Bilodeau 
ont fait faillite en 2006.

La GRC reproche aussi à 
Bilodeau de ne pas avoir tenu 
les registres comptables, les 
placements et les investisse-
ments de façon appropriée. 

Fondée en 2001, Gestion 
International 2007 recrutait 
des investisseurs en leur 
promettant des rendements 
irréalistes, allant de 2 à 10% 
par mois, pour des produits 
financiers internationaux qui 
se sont révélés fictifs. 

M. Bilodeau fait aussi 

l’objet d’accusations au 
pénal par l’Autorité des mar-
chés financiers (AMF) qui a 
déposé 434 chefs d’accusa-
tion à son égard le 3 février 
2011. L’AMF réclame plus 
de 8 millions et une peine 
d’emprisonnement à l’égard 
de Rock Robert Bilodeau.  
(La Presse)

Faillite frauduleuse de 6 millions

JULIAN BELTRAME ET DAVID FRIEND 
LA PRESSE CANADIENNE

TORONTO — Pour décourager 
l’endettement excessif, il faudra 
peut-être que les taux d’intérêt 
augmentent, mais il semble que 
les consommateurs compren-
nent déjà le message, a estimé 
hier le gouverneur de la Banque 
du Canada, Mark Carney.

De passage à Toronto, le 
gouverneur a dit croire que les 
avertissements de la Banque à 
propos des hausses imminentes 
des taux d’intérêt pouvaient faire 
changer le comportement des 
emprunteurs.

Dans un discours portant sur 
les avantages pour une banque 
centrale d’annoncer ses inten-
tions à l’avance, M. Carney a 
déclaré que ses nombreuses 
mises en garde au sujet des 
hausses de taux d’intérêt à venir 
ont pu influencer les consom-
mateurs quant à leur choix en 
matière de prêts hypothécaires.

Le gouverneur a souligné que 
les parts de marché des prêts 
hypothécaires à taux fixe ont 
doublé cette année pour attein-
dre 90 pour cent. Il a attribué ce 
changement aux taux attrayants 
qui sont désormais offerts pour 
des hypothèques à taux fixe et 
aux avertissements de la ban-
que centrale. Par ricochet, la 
demande pour les prêts à taux 
variables a chuté.

Depuis septembre 2010, la 
Banque du Canada n’a pas 

dérogé à sa politique de mainte-
nir son taux directeur à un pour 
cent. Depuis le début de 2012, 
toutefois, l’institution a prévenu 
que son prochain changement 
de direction, lorsqu’il survien-
dra, résultera en une hausse 
des coûts d’emprunt pour les 
Canadiens.

Selon Mark Carney, plus une 
banque centrale est transpa-
rente quant à ses intentions 
futures, plus les intervenants 
économiques agissent en fonc-
tion des attentes. Il a toutefois 
tenu à préciser que les indica-
tions prospectives fonctionnent 
seulement si l’institution qui les 
énonce est crédible.

Par ailleurs, trop de trans-
parence peut avoir un impact 
néfaste parce que les indications 
d’une banque centrale ne consti-
tuent pas une «promesse», a-t-il 
noté. Après tout, les gouverneurs 
doivent s’ajuster aux aléas de 
l’économie.

L’allocution de M. Carney, qui 
peut être interprétée comme un 
avant-goût de ce qu’il entend 
faire à la tête de la Banque 
d’Angleterre à partir du 1er 
juillet, visait à faire valoir défen-
dre le point de vue selon lequel 
la nécessité pour une banque 
centrale d’alerter les marchés 
quant à ses intentions futures 
augmente en fonction de la gra-
vité des problèmes affectant 
l’économie.

Dans des «circonstan-
ces extraordinaires», une 

description que Mark Carney 
pourrait vraisemblablement 
appliquer à l’économie britan-
nique actuellement, une banque 
centrale a tout intérêt à accroître 
la précision des indications pros-
pectives sur sa politique moné-
taire, a soutenu le gouverneur.

C’est ce que M. Carney a fait 
en avril 2009 lorsqu’il a affirmé 
qu’il comptait maintenir le 
taux directeur de la Banque du 
Canada à 0,25 pour cent jusqu’au 
deuxième trimestre de 2010.

Comme la banque centrale ne 
pouvait pas descendre son taux 
plus bas, elle a voulu augmenter 
sa force de frappe en garantis-
sant que cette situation excep-
tionnelle allait se poursuivre 
pendant un certain temps.

«Grâce à son engagement 
conditionnel, la Banque a réussi 
à modifier les attentes des mar-
chés concernant la trajectoire 
future des taux d’intérêt, ce qui 
a fourni l’impulsion souhaitée 
(à l’économie)», a expliqué Mark 
Carney.

Il a fait remarquer que la 
Federal Reserve des États-Unis 
est allée encore plus loin en s’en-
gageant à ne pas hausser son 
taux directeur avant juin 2015.

M. Carney a ajouté que lors-
que leur taux directeur frôle 
le zéro, les banques centrales 
pourraient avoir plus d’impact 
sur l’économie en liant leurs 
décisions futures à l’atteinte de 
certains seuils de croissance 
économique.

ENDETTEMENT EXCESSIF

Les consommateurs 
entendent le message



4320, boul. Bourque, Sherbrooke

819-562-1700 1 800 691-9841

hyundaisherbrooke.net

ACCENT L 4 PORTES 2013

14 809 $

165 $
POUR 60 MOIS**
0$ COMPTANT

0%

MEILLEURE PETITE VOITURE 2012
(de moins de 21 000 $)

FRAIS, LIVRAISON ET DESTINATION INCLUS

À PARTIR DE

LOCATION

ACHAT

FINANCEMENT
À L’ACHAT

À PARTIR DE

ELANTRA GT GL 2013

19 309 $

0%
FRAIS, LIVRAISON ET DESTINATION INCLUS

À PARTIR DE

ACHAT

FINANCEMENT
À L’ACHAT

À PARTIR DE
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* Voir les détails chez votre concessionnaire Hyundai Sherbrooke.
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OBTENEZ

0%
DE

FINANCEMENT

+

JUSQU’À

10 000$

EN AJUSTEMENT DE PRIX
SUR MODÈLES SÉLECTIONNÉS

GRATUITS

SONATA GL 2013

22 754 $
INCLUT 200 $

EN AJUSTEMENT DE PRIX

275 $
POUR 60 MOIS**

1 050$ DE COMPTANT

0%
FRAIS, LIVRAISON ET DESTINATION INCLUS

À PARTIR DE

LOCATION

ACHAT

FINANCEMENT
À L’ACHAT

À PARTIR DE

SANTA FE 2013

28 374 $

339 $
POUR 60 MOIS**
2150$ COMPTANT

0%

MEILLEUR UTILITAIRE SPORT
(de plus de 35 000 $)

FRAIS, LIVRAISON ET DESTINATION INCLUS

À PARTIR DE

LOCATION

ACHAT

FINANCEMENT
À L’ACHAT

À PARTIR DE



Les véhicules illustrés peuvent être dotés d’équipements offerts en option. Les concessionnaires peuvent vendre ou louer à prixmoindre. Ces offres sont d’une durée limitée et peuvent être annulées en tout temps sans préavis. Ces offres s’adressent à des particuliers admissibles uniquement, sur approbation du crédit par Crédit Ford. Certains clients pourraient ne pas être admissibles au taux
d’intérêt annuel le plus bas. Ces offres excluent les frais d’immatriculation, les assurances, le plein de carburant, l’inscription au RDPRM (pour les véhicules loués ou financés), la taxe écologique sur les pneus neufs, la TPS et la TVQ, les frais pour insuffisance de provision (le cas échéant), l’usure excessive et les frais de retard de paiement. Tous les prix sont appliqués à partir du prix de détail
suggéré par le constructeur (PDSC). Pour obtenir tous les détails, consultez votre concessionnaire Lincoln, ou appelez le Centre des relations avec la clientèle Lincoln au 1 800 387-9333. ‡ Obtenez un taux de financement de 0 % à l’achat d’un Lincoln MKX 2013 à traction intégrale neuf pour un termemaximal de 72mois, sur approbation du crédit par Crédit Ford. Certains clients pourraient ne pas
être admissibles au taux d’intérêt annuel le plus bas. Par exemple, achetez un MKX 2013 à traction intégrale d’une valeur de 49 350 $ au taux d’intérêt annuel de 0 % pour un terme de 72mois, la mensualité exigible, dans le cas où un acompte de 0 $ est versé ou qu’un véhicule d’une valeur équivalente est offert en échange, sera de 685,42 $, le coût d’emprunt est de 0 $ ou le taux d’intérêt de
0%, pour une somme totale remboursable de 49 350 $. Cette offre peut être combinée à la plupart des offres aux consommateurs faites par Ford du Canada Limitée, soit aumoment de la commande à l’usine (le véhicule doit être commandé durant la période de l’offre), soit aumoment de la livraison, mais non les deux. Un acompte sur les offres de financement à l’achat pourrait être exigé en
fonction de l’approbation du crédit par Crédit Ford. Les taxes sont exigibles sur le montant total du prix à l’achat, après déduction de tout rajustement de prix. ♦♦ Jusqu’au 2 janvier 2013, recevez 1 500 $ / 7 500 $ / 8 500 $ / 10 000 $ en rabais du constructeur à l’achat ou à la location d’un Lincoln [MKX / MKS / MKT] 2013 / [MKZ / MKX / Navigator] 2012 / MKT 2012 / MKS 2012. Cette offre peut être
combinée à la plupart des offres aux consommateurs faites par Ford du Canada Limitée, soit au moment de la commande à l’usine (le véhicule doit être commandé durant la période de l’offre), soit au moment de la livraison, mais non les deux. †† Obtenez un taux d’intérêt annuel de 0 % à la location d’un Lincoln MKX / MKS / MKT 2013 pour un termemaximal de 48 mois sur approbation du
crédit par Crédit Ford. Par exemple, louez unvéhicule d’unevaleur de 45000$àun tauxd’intérêt annuel de0%pour un termemaximal de 48mois; lamensualité exigible, dans le cas oùunacomptede 7000$est versé ouqu’unvéhicule d’unevaleur équivalente est offert en échange, sera de 390,69 $, pour uneobligation locative totale de 25 753,12 $ et la valeur de rachat optionnel sera de 19 247 $.
Les frais de location seront de 0 $ ou 0 %. Les taxes sont exigibles sur le montant total du prix de financement à la location, après déduction de tout rajustement de prix. Certaines conditions et une limite de 80 000 / 64 000 / 80 000 kilomètres sur une période de 48 mois s’appliquent. Un coût de 0,16 $ par kilomètre, plus les taxes applicables, s’applique au-delà de la limite
permise. ** Obtenez un taux d’intérêt annuel de 0 % à la location d’un Lincoln MKX 2013 à traction intégrale pour un terme maximal de 48 mois sur approbation du crédit par Crédit Ford. Louez un MKX à traction intégrale d’une valeur de 49 350 $ à un taux d’intérêt annuel de 0 % pour un terme maximal de 48 mois; la mensualité exigible, dans le cas où un acompte de
7 999 $ est versé ou qu’un véhicule d’une valeur équivalente est offert en échange, sera de 428 $, pour une obligation locative totale de 28 543 $ et la valeur de rachat optionnel sera de 19 247 $. Les frais de location seront de 0 $ ou 0 %. Les taxes sont exigibles sur le montant total du prix de financement à la location, après déduction de tout rajustement de prix. Certaines
conditions et une limite de 80 000 kilomètres sur une période de 48 mois s’appliquent. Un coût de 0,16 $ par kilomètre, plus les taxes applicables, s’applique au-delà de la limite permise. 1 Entre le 1er décembre 2012 et le 2 janvier 2013, aucun dépôt de garantie n’est requis à la location d’un véhicule Lincoln 2012 / 2013 neuf (location Tapis Rouge, sur approbation du crédit
par Crédit Ford). Un dépôt de garantie pourrait être exigé par Crédit Ford selon les termes et conditions du crédit du client. ‡‡ Cette offre est en vigueur du 1er décembre 2012 au 31 janvier 2013 (« la période de l’offre ») et s’adresse aux résidants canadiens membres en règle de Costco, en date du 30 novembre 2012 ou avant. Profitez de cette offre aux membres de Costco
de 1 000 $ CAN de rabais à l’achat ou à la location de la plupart des véhicules Lincoln 2012 et 2013 neufs, à l’exception de la MKZ version hybride (chacun étant un « véhicule admissible »). Le véhicule neuf doit être livré ou commandé à l’usine par votre concessionnaire Lincoln participant durant la période de l’offre. Cette offre n’est valable que chez les concessionnaires
participants et est assujettie à la disponibilité des véhicules, et peut être annulée ou modifiée en tout temps sans préavis. Une seule offre est applicable à l’achat ou à la location d’un (1) véhicule admissible par membre admissible de Costco, jusqu’à concurrence de deux (2) véhicules par numéro de membre de Costco seulement. Cette offre est transférable aux personnes
vivant dans le même foyer qu’un membre admissible de Costco. Cette offre peut être combinée à la plupart des offres aux consommateurs faites par Ford du Canada Limitée, soit au moment de la commande à l’usine (le véhicule doit être commandé durant la période de l’offre), soit au moment de la livraison, mais non les deux. Les taxes s’appliquent avant la déduction
de 1 000 $ CAN. Les données sont établies selon les renseignements dont nous disposions au moment de l’impression. Les modèles faisant l’objet de la comparaison sont des modèles de base (à essence, non hybrides) dont plus de 1 000 unités ont été vendues au Canada, d’après les ventes répertoriées par R.L. Polk (cumul annuel jusqu’au mois de juin 2012) pour la
catégorie des utilitaires intermédiaires haut de gamme. * Les caractéristiques d’aide à la conduite sont complémentaires et ne remplacent aucunement le bon jugement du conducteur. † La distraction du conducteur peut occasionner la perte de maîtrise du véhicule. N’utilisez les téléphones cellulaires et autres appareils, même ceux dotés de la commande vocale, que
lorsque les conditions sont sécuritaires. Certaines fonctions exigent l’emploi d’appareils mobiles compatibles – consultez www.syncmaroute.com pour obtenir la liste des téléphones cellulaires, lecteurs multimédia et fonctions compatibles. Certaines fonctions ne sont pas accessibles lorsque les vitesses sont engagées. © 2012 Ford du Canada Limitée. Tous droits réservés.

L’INTELLIGENCE D’ALLER AU-DELÀ DU LUXE.
LINCOLNCANADA.COM

Toutes les offres sont valides jusqu’au 2 janvier 2013.
Visitez votre concessionnaire Lincoln ou ladifferencelincoln.ca dès aujourd’hui et prenez le volant de la nouvelle norme enmatière de luxe.

Lincoln MKX 2013∆ Lexus RX 350 2013∆ Acura MDX 2013∆
Cadillac SRX 2013∆

à traction avant

Moteur V6 de 3,7 L V6 de 3,5 L V6 de 3,7 L V6 de 3,6 L

Puissance 305 ch à 6 500 tr/min 270 ch à 6 200 tr/min 300 ch à 6 300 tr/min 308 ch à 6 800 tr/min

Traction intégrale De série De série De série En option

Sièges avant chauffants
/refroidissants

De série En option
Sièges chauffants de
série. Sièges refroidis-
sants en option.

Sièges chauffants de série.
Sièges refroidissants en
option sur la version à traction
intégrale seulement.

Phares adaptatifs De série S.O. S.O.
En option sur la version à
traction intégrale seulement.

Sonar et caméra de recul De série* En option De série En option

Système de communication
à commande vocale De série – SYNC®† De série De série De série

Écran tactile ACL de 8 po
De série –

MyLincoln TouchMC†

S.O. – L’écran de 8 po
n’est pas tactile.

S.O. - L’écran livrable
n’est pas tactile.

En option

LA NOUVELLE NORME EN MATIÈRE DE LUXE
LINCOLN MKX 2013

LA TECHNOLOGIEMYLINCOLN TOUCHMC†

combine un écran tactile ACL de 8 po et

le système SYNC®, qui réagit à plus de

10 000 commandes vocales, pour vous

permettred’utiliser votre téléphone, votre

système de navigation livrable, d’écouter

votre musique et de modifier la température

de l’habitacle.

Certaines choses ne sont pas du luxe. Elles sont nécessaires. Si vous en avez besoin, nous y avons pensé

et les avons incluses, de série, dans chacun des Lincoln MKX 2013. Pour nos concurrents,

ces caractéristiques sont en option. N’est-ce pas le temps de constater la différence Lincoln?

CONSTATEZ

LA DIFFÉRENCE.

LES MEMBRES COSTCO ADMISSIBLES
OBTIENNENT UN RABAIS ADDITIONNEL DE

1000 $‡‡

EN RABAIS DU CONSTRUCTEUR
SUR LA PLUPART DES MODÈLES NEUFS SÉLECTIONNÉS.

JUSQU’À

PLUS

DÈS MAINTENANT

SUR LES MODÈLES 2013 NEUFS SÉLECTIONNÉS.

OBTENEZ

0% 48 M
O
IS

À L’ACHAT‡

OU À LA
LOCATION††TAUX

ANNUEL

ET

1500 $♦♦

Frais de transport et taxe sur le climatiseur inclus.

Taxes en sus. Aucun dépôt de garantie1.

Package 100A

JUSQU’À

Louez pour aussi peu que

Aucun dépôt de garantie1

Package 100A

par mois pour un terme de 48 mois
moyennant un acompte de 7 999 $.

L’offre inclut 1 500 $♦♦ en rabais du constructeur.
Frais de transport et taxe sur le climatiseur inclus.

Taxes en sus.

428$@0%**

TAUX
ANNUEL

SUR LE NOUVEAU MKX 2013.

OU

0%‡

72À L’ACHAT

OBTENEZ JUSQU’À
M
O
IS

TAUX
ANNUEL
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MÉLANIE NOËL
melanie.noel@latribune.qc.ca

S H E R B R O O K E  —  L e s 
employeurs dans la région de 
Sherbrooke enregistreront un 
rythme de recrutement ralenti 
pour le premier trimestre 2013, 
selon les derniers résultats de 
l’enquête de Manpower sur les 
perspectives d’emploi.

« Les données de l’enquête 
révèlent que trois pour cent des 
employeurs comptent recruter 
des travailleurs au cours du 
prochain trimestre (de jan-
vier à la fin de mars), alors 
que sept pour cent prévoient 
réduire leurs effectifs », a en 
effet annoncé Lyn Michaud, 
du bureau de Manpower 

à Sherbrooke. «  Les autres 
employeurs interrogés, soit 
90  pour cent, n’envisagent 
aucun changement en matière 
de dotation pour le trimestre à 
venir. »

 « Une fois les variations sai-
sonnières éliminées des don-
nées du sondage, la prévision 
du premier trimestre s’établit 
en fait à trois pour cent, ce qui 
représente un recul par rapport 
au taux de 12 pour cent ayant 
été communiqué à Sherbrooke 
pour le trimestre précédent, 
a précisé Mme  Michaud. Il 
s’agit également d’un recul 
de 13 points de pourcentage 
par rapport au résultat de 
l’année dernière. Le rythme de 
recrutement s’annonce ainsi 

relativement plus calme pour 
les prochains mois. » 

Toute la province du Québec 
connaitra un climat de recrute-
ment négatif pour le prochain 
trimestre alors que les nouvelles 
sont meilleures pour le restant 
du Canada.

Le Québec à part
« Les personnes en quête 

d’emploi devraient profiter 
d’un climat de recrutement 
positif dans toutes les régions 
mis à part le Québec pour la 
période de janvier à la fin du 
mois de mars, surtout dans 
l’Ouest canadien et dans les 
Maritimes, où s’annoncent les 
prévisions les plus favorables 
à l’échelle nationale », a pour 

sa part indiqué M. Byrne Luft, 
vice-président des opérations 
des services de dotation géné-
rale de Manpower Canada. 
« Les résultats régionaux se 
sont améliorés légèrement par 
rapport au trimestre dernier. 
Les personnes en quête de tra-
vail devraient envisager avec 
confiance le marché de l’em-
ploi au Canada, les employeurs 
ayant révélé dans l’ensemble 
un rythme d’embauche sou-
tenu pour cet hiver. Enfin, la 
plupart des nouveaux emplois 
créés au Canada cette année 
ont été des postes à temps 
plein et ce maintien d’une ten-
dance vers l’emploi à temps 
plein représente un signe fort 
encourageant. »

Climat d’embauche 
négatif à Sherbrooke

[ ÉCONOMIE ] ..............................................................................................................................................................

MÉLANIE NOËL
melanie.noel@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Décoration 
King offrira une nouvelle suc-
cursale en février 2013. 

Le nouveau magasin, 
Décoration King Express, s’ins-
talle dans une portion des locaux 
qu’occupe présentement le com-
merce Les Boiseries d’à Côté, au 
4701 boulevard Bourque, dans 
l’arrondissement de Rock Forest.

« Le concept express signifie 
qu’il n’y aura pas de produits 
pour la décoration ni pour l’in-
dustriel. Ce sera un point de ser-
vice pour le consommateur qui 
pourra y trouver tout ce dont il a 
besoin pour peinturer », souligne 
l’actionnaire Bruno Vachon dont 
la famille est aussi propriétaire 
de Peinture Memphré à Magog.

L’ouverture du commerce de 
2200 pieds carrés nécessite un 
investissement de 250 000 $ et 
créera deux ou trois nouveaux 
emplois. 

« Si tout se passe bien, nous 
planifions ouvrir le même type 
de commerce express dans 
l’Est de la ville d’ici la fin 2013 », 
ajoute M. Vachon.

Ouverture 
d’un Décoration 
King Express

JEAN-FRANÇOIS GAGNON
jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGOG — Il semble enfin que 
le dossier du déménagement du 
marché IGA Gazaille de Magog 
soit sur le point de se régler. 
Comme prévu, le supermarché 
déménagerait sur le large ter-
rain où l’on retrouvait l’ancienne 
usine de Quebecor World.

Porte-parole de Sobeys 
Québec, Anne-Hélène Lavoie 
révèle qu’une entente de prin-
cipe a récemment été conclue 
avec le propriétaire du terrain, 
l’entreprise Estridev.

D’après Mme Lavoie, Sobeys 
entreprendra sous peu des dis-
cussions avec la famille Gazaille, 
propriétaire du marché IGA de 
Magog, concernant ce projet de 
déménagement. Tout indique 
que les deux parties en vien-
dront à un accord rapidement 
et que les travaux s’amorceront 
à court terme.

Actuellement, le commerce 
de la famille Gazaille se trouve 
à l’angle des rues St-Jérôme et 
Sherbrooke. Le terrain ciblé par 
Sobeys est voisin d’un super-
marché Loblaws ainsi que des 
Galeries Orford.

Une rumeur persistante 
depuis des mois soutenait que 
le supermarché de la famille 
Gazaille s’implanterait sur cet 
ancien terrain industriel. 

Le futur supermarché aura 
normalement une superficie 
supérieure à 5000 mètres car-
rés. Voilà à tout le moins ce que 
souhaitait la femme d’affaires 
Annick Gazaille il y a de cela 
quelques mois.

IGA GAZAILLE

Sobeys confirme 
une entente  
de principe



Audi Q5 2.0 TFSI
quattro 2013

Audi A4 2.0 TFSI
quattro 2013

TAUX DE
LOCATION DE

3,9 %*

2,4 %*

TAUX DE
LOCATION DE

pendant 36 mois
avec acompte de 6 480 $ 398$*

LOCATION
À PARTIR DE

• DÉPÔT DE SÉCURITÉ : 0$

par mois

pendant 36 mois
avec acompte de 5 000 $

Vivez l’expérience quattroMD à taux avantageux.
Rien ne permet autant à Audi de se distinguer que sa légendaire
traction intégrale quattro. En déplaçant au besoin sa puissance d’une
roue à l’autre, le système quattro vous offre une traction et une maîtrise
inégalées. Et cette performance incomparable s’accompagne d’une offre
incomparable : aucun dépôt de sécurité. Alors évitez de vous enliser;
visitez audi.ca dès aujourd’hui.

LES OFFRES PRENNENT FIN LE 30 NOVEMBRE.

L’évènement Pays du quattroMD

Audi s’est toujours distinguée par sa traction intégrale quattro.

Et maintenant, aussi par ces taux.

Audi Canada, 2012. *Offres de location d’une durée limitée présentées par Audi Finance sur approbation de crédit sur les modèles Audi Q5 2.0 TFSI quattro 2013 avec boîte de vitesse Tiptronic et Audi A4 2.0 TFSI quattro 2013 avec boîte manuelle à 6 vitesses. *Si vous louez un Audi Q5 2.0 TFSI quattro 2013 avec boîte
vitesse Tiptronic ou une Audi A4 2.0 TFSI quattro 2013 avec boîte manuelle à 6 vitesses au PDSF de base de 41 995 $/ 41 795 $ à un taux de location de 3,9 % / 2,4 % pendant 36 mois, les paiements seront de 398 $ par mois, y compris la prélivraison, le transport (1 995 $) et la taxe sur le climatiseur (100 $). Montants dus au début
bail : acompte de 6 480 $ / 5 000 $ (ou échange équivalent), montant de la première mensualité (398 $), droits environnementaux pour les pneus (15 $) et frais d’inscription jusqu’à 46 $ au Registre des droits personnels et réels mobiliers. Taxes, immatriculation, assurances et autres options en sus. Obligation totale : 20 869 $ /
389 $. Frais de 0,30 $/km / 0,25 $/km pour le kilométrage supérieur à 16 000 km par an assumés par le locataire. Aucun dépôt de sécurité requis. Voyez votre concessionnaire pour les détails. Le concessionnaire peut vendre ou louer à prix moindre. Les offres se terminent le 30 novembre 2012 et peuvent être modifiées ou annulées

sans préavis. Une commande du concessionnaire ou un échange peut être nécessaire. Modèles européens montrés avec équipements en option pouvant ne pas être disponibles au moment de l’achat. « Audi », « A4 », « Q5 », « quattro », « TFSI », « Vorsprung durch Technik » et l’emblème des quatre anneaux sont des marques
déposées d’AUDI AG. Pour en savoir plus sur Audi, voyez votre concessionnaire, composez le 1 800 367 AUDI ou visitez-nous au www.audi.ca.

LES OFFRES PRENNENT FIN LE 31 DÉCEMBRE 2012.

31 décembre
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MÉLANIE NOËL
melanie.noel@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Un nouveau 
centre de yoga offrira ses portes 
à Sherbrooke en début d’année 
2013. Une somme de 100 000 $ 
a été investie dans les locaux 
de Phenix Yoga situés au 1940, 
12e Avenue Nord, dans l’Est de 
la ville. Trois salles de yoga ont 
été aménagées dans l’édifice qui 
compte 4000 pieds carrés. 

« Nous avons refait tous les 
planchers et les murs. On a 
changé le système d’éclairage et 
installé le système de chauffage 
dans la salle de yoga chaud qui 
se pratique dans une pièce où la 
température ambiante se situe 
entre 31 et 37 degrés Celsius », 
explique la propriétaire Katia 
Gris. 

L’ouverture de Phenix Yoga, 
le 5 janvier prochain, créera une 
dizaine d’emplois, principale-
ment des professeurs de yoga 
de tai chi et de méditation.

« Nous offrirons six program-
mes de yoga dont un adapté 
pour les personnes âgées et un 
pour les enfants de 4 à 12 ans », 
précise Mme Gris qui a pratiqué 
le yoga en Caroline du Nord et 
à Toronto avant de s’installer 
à Sherbrooke il y a un peu plus 
d’un an.

La femme d’affaires de 28 ans 
invite la population à venir 
essayer gratuitement une de ses 
classes entre le 7 et le 12 janvier 
prochain. Cela peut être un bon 
moyen de se remettre du temps 
des Fêtes!

Nouveau  
centre de yoga 
à Shebrooke



28
2
8

  
  

 L
A

 T
R

IB
U

N
E

 -
 S

he
rb

ro
o

ke
 m

er
cr

ed
i 1

2 
d

éc
em

b
re

 2
01

2

A&S ARTS & SPECTACLES

SHERBROOKE – Dans le giron 
de la cathédrale Saint-Michel, 
ça sent l’encens, les sièges sont 
plutôt pleins, les gens sont chics. 
Il est 14 heures pile poil, mais ça 
ressemble à une messe de minuit 
douze jours avant le temps. En 
moins solennel, quand même. 
Dans le jubé fleuri d’une ava-
lanche de poinsettias, le chœur 
Extravaganza entame Tollite 
Hostias. Avec l’orgue en trame 
de fond, il va de soi. Une messe 
de minuit, je vous dis. Pendant 
deux minutes. Après, c’est Noël 
chanté à toutes les teintes, sur 
tous les tons. Le blanc, le festif, le 
tendre, le joyeux, le nostalgique. 
En français comme en anglais. 

Des huit vedettes qui par-
tagent la scène pour cette 
deuxième édition des Stars chan-
tent Noël, c’est Jean-François 
Breau qui casse bellement la 
glace avec Noël Blanc. C’est tout 
aussi joliment qu’il cède le micro 
à celle qui partage sa vie : « Noël, 
ça nous ramène à la maison. Et la 
maison est faite des gens qu’on 
aime. J’ai le bonheur de partager 
ma maison, mon hypothèque, 
mon char et mon chien avec la 
femme de ma vie depuis sept 
ans, ma belle, ma douce, ma mai-
son à moi : Marie-Ève Janvier. »

Autour, on croit bien entendre 

quelques soupirs. Il y en aura 
d’autres. Des rires et des sou-
rires, aussi. Et des découver-
tes. À ce chapitre, c’est la jeune 
Éléonore Lagacé qui impres-
sionne. Fille de la diva Nathalie 
Choquette, la jeune femme a 
manifestement hérité du gène 
du chant. Si elle apparaît un 
brin intimidée par l’assistance 
costaude, elle a néanmoins une 
voix en or. Comme le baryton 
Gino Quilico qui, avec sa version 
habitée, de Minuit Chrétien, sus-
cite la première ovation. Il y en 
aura quelques autres. Et pour 
cause : les artistes sur scène, 
parmi lesquels on compte aussi 
Annie Villeneuve, Marie-Denise 
Pelletier, Judith Bérard et Claude 
Barzotti, sont tout en voix, et ils 
sont généreux. En presque deux 
heures de spectacle, ils se suc-
cèdent et visitent un répertoire 

varié, qui va de Silver Bells à 
Sainte Nuit. Tantôt en solo, sou-
vent en duo, parfois à plusieurs, 
ils touchent à tous les styles, 
effleurent un brin le jazz et le 
gospel. 

C’est d’ailleurs une des forces 
de ce spectacle : le mariage des 
grains de voix et les possibles 
qu’il permet. On retient l’inter-
prétation féminine a cappella 

du classique Carol of the Bells. 
Magnifique. Et aussi ce pot-
pourri un tantinet sportif de quel-
ques airs connus du temps des 
Fêtes. C’est souvent joyeux, mais 
on n’élide pas l’émotion. Noël, 
c’est aussi ça. Des chansons qui 
vrillent le cœur parce qu’elles 
disent ce qu’il y a de triste, ce 
qu’on souhaiterait autre. On 
pense ici à Grow-up Christmas 
List, interprété par une Judith 
Bérard émue, et à Noël parle-
moi, servie par les voix pleines et 
claires de Pelletier et Villeneuve. 
Pendant celles-là, comme pen-
dant le Happy Christmas écrit 
par John Lennon et le chapelet 
d’Ave Maria proposé en toute 
fin de concert, on remarque des 
yeux humides dans l’assistance.

Des échappées, dans tout ça? 
Quelques-unes. Une ou deux 
interprétations qui détonnent 
franchement et une certaine 
inégalité dans les textes bro-
dés pour lier le tour de chant, 
notamment. Mais rien pour 
gâcher le plaisir. À la mise en 
scène, Pierre Boileau a réussi 
à marier les voix et les univers 
avec davantage de doigté que 
lors de la première mouture des 
Stars, l’an passé.  Ç’aurait faci-
lement pu devenir disparate. Il 
a su éviter l’écueil. Tout ça finit 
dans la joie. Littéralement, avec 
une reprise à plusieurs de Joy 
to the World. L’ovation est aussi 
sentie que l’interprétation. On 
se dit que si c’est partout pareil 
dans les églises du Québec où 
le spectacle fait halte, il pourrait 
bien devenir, pour plusieurs, une 
nouvelle tradition des Fêtes.

Le Noël étoilé des Stars

IMACOM, FRÉDÉRIC CÔTÉ  

Ce sont huit vedettes tout en voix qui ont chanté, hier après-midi et hier soir, à la cathédrale Saint-Michel de Sherbrooke pour la deuxième édition des Stars chantent Noël. 
Accompagné par le chœur Extravaganza et plusieurs musiciens, c’est Jean-François Breau qui a cassé la glace, avec Noël Blanc. 

CRITIQUE

KARINE
TREMBLAY

karine.tremblay@latribune.qc.ca

IMACOM, FRÉDÉRIC CÔTÉ

Scintillante dans sa robe en paillettes argentées, Judith Bérard a 
brillamment interprété quelques grands airs de Noël, dont Grow-
up Christmas List.

C’est d’ailleurs une des 

forces de ce spectacle : le 

mariage des grains de voix 

et les possibles qu’il permet. 



Un cadeau MAGIQUE !Un

Billetterie : 819-347-3289
Sans Frais : 1-855-333-3023

Achats et infos : sequence8.com

Place Nikitotek,
Le théatre extérieur du centre-ville de Sherbrooke

23 juillet au 10 août 2013

Par

Promotion jusqu’aù 15 décembre seulement.

Offre de lancement :

32 $
Billets Adultes

(une économie de 15 $)

* Quantité limitée, représentations du 23-24 et 25 juillet seulement.

*

DES IDÉES CADEAUX EMBALLANTES…
819 566-5656 / WWW.THEATREGRANADA.COM

LOUIS-JEAN CORMIER

SAMEDI 19 JANVIER

LISA LEBLANC

SAMEDI 26 JANVIER

INGRID ST-PIERRE

SAMEDI 2 FÉVRIER

DUMAS

VENDREDI 8 FÉVRIER

JOHN SCOFIELD TRIO

VENDREDI 15 FÉVRIER

LES COWBOYS FRINGANTS

SAMEDI 23 FÉVRIER

HALF MOON RUN APRIL WINE POUR L’AMOUR DU COUNTRY

SAMEDI 16 MARS

MARIE-JO THÉRIO

MERCREDI 17 AVRIL

GILLES VIGNEAULT

VENDREDI 19 AVRIL

CŒUR DE PIRATE

VENDREDI 31 MAIVENDREDI 1ER MARS VENDREDI 15 MARS
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LA PRESSE CANADIENNE

TORONTO — Le groupe de 
musique canadien Rush sera 
officiellement intronisé, le 18 
avril prochain, au Temple de la 
renommée du rock and roll.

Leur immortalisation dans 
ce musée du rock aura lieu 
après une cérémonie tenue 
à Los Angeles, où il seront 
honorés aux côtés d’autres 
récipiendaires, dont les rap-
peurs new-yorkais de Public 
Enemy, la chanteuse disco 
Donna Summer, le guitariste 
de blues Albert King, l’auteur 
de chansons Randy Newman 
et le groupe de rock américano-
canadien Heart.

Au cours des années, les 
membres du trio torontois Rush 
sont demeurés ambivalents à 
propos de leur incapacité à 
accéder au saint des saints en 
matière de musique. Les trois 
hommes ont toujours maintenu 
qu’ils voulaient obtenir une 
place pour leurs fans, et non 
pas pour eux-mêmes.

Le groupe 
Rush entrera au 
Temple de la 
renommée du 
rock and roll

Pierre Lapointe

LA PRESSE CANADIENNE

MONTRÉAL  — L’auteur-
compositeur-interprète Pierre 
Lapointe offrira un specta-
cle unique dans le cadre de 
Montréal en lumière, tandis que 
Buenos Aires sera à l’honneur 
de cette 14e édition présentée 
du 21 février au 3 mars.

Pierre Lapointe soulignera 
ainsi la sortie de son nouvel 
album, intitulé Punkt, avec 
un spectacle créé pour cet 
événement.

Le chanteur présentera des 
pièces inédites, quelques-uns 
de ses succès, mais surtout 
l’intégralité de son nouveau 
disque, accompagné de plus 
de 30 musiciens ayant parti-
cipé à l’enregistrement et sous 
la direction musicale de Guido 
Del Fabbro et de Philippe Brault.

Théâtre, chanson, cirque, 
musique classique, danse, 
marionnettes, l’événement 
Montréal en lumière ratisse 
large.

Le pianiste Alain Lefèvre et 
Daniel Piazzolla — maître du 
tango qui sera présent avec 
son sextette Escalandrum 

— agissent comme coprésidents 
d’honneur de la programmation 
artistique.

Selon ce qui a été présenté 
hier, il y aura « La Pista Tango » 
en ouverture en plus de trois 
soirées mariant cirque et tango.

La soprano Marie-Josée Lord 
et la formation ska The Planet 
Smashers figurent à l’affiche de 
l’événement.

Le chanteur M, alias Mathieu 
Chedid, est de retour.

Karim Ouellet, Catherine 

Durand, Dany Placard, Luc 
De Larochellière et Andrea 
Lindsay, Anik Jean, Fanny 
Bloom, Bénabar et Emilie-Claire 
Barlow seront aussi de la partie.

Côté théâtre, Montréal en 
lumière présente notamment 

Les Muses orphelines, dans 
une mise en scène de Martine 
Beaulne, et Les chemins qui 
marchent du Nouveau Théâtre 
Expérimental, écrite par Alexis 
Martin et mise en scène par 
Daniel Brière.

Pierre Lapointe dévoilera Punkt à Montréal en lumière

[ ARTS & SPECTACLES ]........................................................................................................................................................
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SYLVIE-ANN PARÉ

L’écrivain Robert Blake signe et publie des contes philosophiques 
pour petits et grands. Son plus récent album illustré, Jack et Kou-
kie, aborde la délicate question de l’intimidation. 

KARINE TREMBLAY

karine.tremblay@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Robert Blake 
ne pensait pas précisément à 
l’intimidation lorsqu’il a écrit 
Jack et Koukie. C’est après 
coup, en relisant le récit met-
tant en scène un chat et une 
souris, qu’il a réalisé qu’il 
était question du respect de 
la différence, ainsi que de la 
tolérance et de la pression 
des pairs. C’est vite devenu 
limpide : l’histoire qu’il avait 
imaginée était, à quelques 
détails près, celle que vivent 
des dizaines d’enfants, intimi-
dés et intimidateurs.

Depuis qu’il a lancé son 
livre via sa propre maison 
d’édition, Les Éditions du 
9e jour, l’auteur multiplie 
donc les séances de signa-
tures et les visites à l’école. 
Son objectif : encourager les 
jeunes à emprunter le che-
min de leurs rêves, les inci-
ter à être à l’écoute de leur 

coeur et à briser le cycle de 
l’intimidation. 

« Je reçois des témoignages 
vraiment touchants, autant 
dans les écoles primaires que 
dans les écoles secondaires. 
Le propos du livre les rejoint 
beaucoup. Ceux qui sont 
intimidés, autant que ceux 
qui jouent les tortionnaires 
sont réceptifs au message. 
Leur interprétation me souf-
fle. La force de mon bouquin, 
je pense, c’est d’encourager 
les enfants à se tenir debout 
pour défendre leurs valeurs 
de coeur. C’est une façon de 
contrer l’intimidation à la 
racine, en incitant les jeunes 
à être des meneurs positifs. »

Pour mettre en images 
l’amitié qui existe entre Jack 
le chat et Koukie la souris, 
Robert Blake a fait appel à 
l’artiste peintre sherbrookoise 
Marie-Lyne De Sève. 

« J’avais déjà vu son tra-
vail, j’étais en confiance. 
Elle a vraiment bien traduit 

l’histoire. Dès le premier 
croquis, j’ai vu qu’elle avait 
capté l’essence des personna-
ges. Elle a travaillé avec des 
crayons acryliques sur toiles 
et le résultat m’enchante », 
exprime l’auteur diplômé en 
économie et détenteur d’un 
MBA. 

Ses études en font foi : les 
lettres n’étaient pas, d’emblée, 
une avenue qu’envisageait 
celui qui gagne aujourd’hui 
sa vie en maniant la plume. 

 « Ultimement, je veux 

démarrer une fondation 

pour les enfants autistes 

et pour ceux qui sont 

victimes de violence. »

« J’ai quand même découvert 
pendant mes études universitai-
res que j’avais un certain talent 
avec les mots. J’étudiais ici, à 
l’Université de Sherbrooke, lors-
que j’ai commencé à écrire des 
petites histoires. En constatant 
à quel point elles touchaient les 
gens, j’ai réalisé que je devais 
faire quelque chose avec ça. »

Après 10 ans passés à agir 
comme consultant en multi-
média, Robert Blake a décidé 
de plonger dans le monde litté-
raire. Depuis, non seulement il 
écrit des contes philosophiques, 
mais il les édite aussi. Et il en 
fait la promotion. En huit ans, 
il estime avoir vendu, au total, 
35 000 copies de ses livres. 

« Mes deux premiers contes 
initiatiques, Le voyage et Kaya, 
plaisent autant aux jeunes de 
huit ans qu’aux personnes 
âgées. Mon prochain livre sera 
dans la même lignée. Le conte 
philosophique est un genre que 
j’aime parce que c’est un outil 
de réflexion. » 

Outre la publication d’un 
nouveau livre, l’auteur natif de 
Ville Saint-Laurent espère aussi 
mener à bien un projet qui lui 
tient à coeur.

 « Ultimement, je veux démar-
rer une fondation pour les 
enfants autistes et pour ceux 
qui sont victimes de violence. 
Mon but, c’est de vendre suffi-
samment de livres pour mettre 
tout ça sur les rails », explique-t-
il, en avançant aussi que Jack et 
Koukie pourraient bien être les 
héros d’un autre album illustré. 

ROBERT BLAKE

Combattre  
l’intimidation
à la source

Jack et Koukie

Robert Blake
Illustrations : Marie-Lyne De Sève

Les éditions du 9e jour
35 pages

VOUS VOULEZ LIRE ?



Sherb
ro

o
ke m

ercred
i 12 d

écem
b

re 2012
- L

A
T
R

IB
U

N
E

3
1

POUR PLACER UNE ANNONCE CLASSÉE

819 564-2222
Sans frais 1 800 567-6955 Du lundi au vendredi de 8 h 00 à 17 h 00

La Tribune et La Nouvelle  1950, rue Roy, Sherbrooke (Québec) J1K 2X8

Le site des petites annonces de

ANNONCES CLASSÉES
DUO PLUS (pour un temps limité)

Une portée sans égal avec 250 000 copies de votre annonce!
Une semaine complète dans La Tribune et La Nouvelle

à 50 % DE RABAIS

Cette promotion est réservée aux particuliers. Aucun changement ne peut être apporté à  
l’annonce en cours de publication. On peut annuler après la première parution, cependant 
la facturation s’établira obligatoirement pour le nombre de jours de parution demandé lors 
de la réservation.  

PLUS DE 119 900 LECTEURS PAR JOUR!

2 PROPRIÉTÉS, BUNGALOWS 2 PROPRIÉTÉS, BUNGALOWS 

Inspection résidentielle et commerciale

C’est MON Inspec-thor!

3025190

SECTEUR EST, 531 CHEVRIER, bungalow
brique, pl. bois franc, 4 c.c., poss. rapide,
205,000$ nég. Libre rapidement. Faut vendre!
Contactez Francis Dutil, courtier immobi-
lier agréé 819 578-5445.

10 MAISONS DE CAMPAGNE 

BELLE MAISON (2004) de qualité en cam-
pagne à 30 minutes de Sherb., sur un acre,
tranquille, vue magnifique, 3 c.c, 2 s.b, 1 bu-
reau, libre 15 dec., 900$/mois. 819 875-1606

ST-ISIDORE DE CLIFTON, grande maison
sur terrain boisé de 57 âcres zoné blanc,ga-
rage et remise séparés. 514 918-5623.

14 BORD DE L'EAU 

20 TERRES, TERRAINS

9 terrains près CHUS Hôtel-Dieu, prêts à
constr., zoné 1-2-3 ou 4 log. , trav. perm. incl.
Belle vue. 68 000$ et +. Prop. 819 569-7754

ACHETERAIS TERRE A BOIS  OU COUPE
DE BOIS, AUSSI FERAIS TRAVAUX À
CONTRAT. 819 571-2215, 819 571-9867..

APPART. ARRONDISSEMENT42 DE FLEURIMONT

VOUS CHERCHEZ UN LOGEMENT?
VOICI LA BONNE ADRESSE

BEAU GRAND 4 1/2 PCES
1480, rue Conseil,
à partir de 580 $/mois

20, rue Thérèse-Lefebvre,
à partir de 530 $/mois

1175, rue Jardins-Fleuris,
à partir de 600 $/mois tout inclus

1020 rue Conseil
très grand 3 ½ 560 $/mois

Brigitte : 819 679-0627
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2

RABAIS 100$

5 ½ DANS UN QUADRUPLEX

NEUF DE STYLE CONDO

POUR LES 6 PREMIERS MOIS.

contemporain, planchers flottants et céramique,
bain et douche séparés, très bien
insonorisé, air climatisé, planchers radiants
au rez-de-chaussée, rangement int./ext.,
app. non-fumeur, 2 stationnements par logis.
850$ par mois.

ISABELLE 819 993-9007

Aussi un 4 1/2 disponible pour février

3079654

1½, 2½, 3½, 4½, 5½

Secteurs : Rock Forest, Cégep,
Université, CHUS, 4 saisons,

centre-ville, Vieux-Nord, Magog.
On a le logement que vous cherchez!

819 580-0813, 819 432-4344
Pour plus de détails visitez www.pro-logis.ca 2

7
8
7
3
3
3

GESTION
IMMOBILIÈRE

APPART. ARRONDISSEMENT42 DE FLEURIMONT

PROMOTION

3 1/2 et 5 1/2
STYLE CONDO

Logement rénové. Faites vite !

819 571-4495
3084997

PROMOTION
320 pl. des Jonquilles

3 1/2 avec entrée lav.-séch., 4 1/2
Chauffé, eau chaude fournie. Sécuritaire,

secteur tranquille. Logement rénové

819 571- 4495, 819 566-7917
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505, rue Langlois
Imm. pour étudiants du Cégep

1 ½ meublé, tout incl.
335 $ ou 360 $, 4 ½, 545 $
Libres immédiatement

Tél. : 819 345-3117
Pour photos: francoispoirier.ca
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APPART. ARRONDISSEMENT42 DE FLEURIMONT

0$ 0$ 0$ À LOUER
1½, maintenant, meublé, moderne,

tout inclus. 819 563-6204

1015 Des Quatre-Saisons
3½, 4 ½  chauffés, eau chaude,  près CHUS,
Galeries 4-Saisons, Centre 24-Juin, Bienve-
nue! 819 446-4411, 819 416-0949

1070 PAPINEAU, 1 mois gratuit, 4½, 3e
étage, entrée lav.-séch., porte patio, chauffé,
eau ch. 500$. 819 569-4642, 819 571-6012.

1135 JARDINS-FLEURIS, 3½ chauffés, eau
chaude, près Galeries 4-Saisons, CHUS,
école, parc. 819 562-2945, 819 416-0949.

1 MOIS GRATUIT. 4½ MEUBLÉ, CHAUFFÉ
dans quadruplex, stationnement, 615 $/mois.
Libre immédiatement. Tél.: 819 580-6965.

1 mois gratuit
4½ tout inclus, près Galeries 4-Saisons,
Centre 24 juin, CHUS. Immeuble propre et
tranquille. 819 416-0949 

1 MOIS GRATUIT
945 MONTPELLIER, 3½, 4½, repeints, sans
tapis, ch., eau ch., près 4-Saisons et CHUS,
bel environnement. 819 829-5626, 829 9626.

213 RUE FABI, 5½ chauffé, eau chaude, au
2e étage. Pas de chien. Libre immédiatement 

1 MOIS GRATUIT. 819 679-0602

2½,À 2 MIN. DU CÉGEP, 403$/mois. Chauf-
fage, eau chaude, élect., inclus. Près de tous
les services. Plancher béton. 819 432-6914

3½, 170 Murray, 5 log., eau ch., entrée  lav.-
séch., balcon, c. à linge, remise, balançoire,
stat. Idéal retraité(e). 465$. 819 563-6912.

3½ - Promotion
Chauffés, eau ch., planchers refaits, frais
peints. Près des services. 819 416-0949.

!!  3½ RÉNOVÉ - 1310 REPENTIGNY !
450$/mois, chauffé, eau chaude, près dé-
panneur et autobus, libre. Tél.: 819 823-7176

3½ sur 4e AVENUE, chauffé, eau chaude,
tranquille. 460$ / mois.

819 434-2299, 819 822-1600
wwww. gestionduverseau.com

4½, 3½, ch., eau ch. PROMOTION! Près 

Galeries 4-Saisons, CHUS, Centre  24 Juin.
819 575-7026, 819 416-0949.

APPART. ARRONDISSEMENT42 DE FLEURIMONT

4½ - 3½ PROMOTION, chauffés,  eau

ch. Près CHUS, 24 Juin. Propre et tranquille,
concierge. 819 820-8308, 819 416-0949

4½, 500 Oasis, secteur urbain, construction
neuve, garage, ascenseur. Près piste cycla-
ble. Libre immédiatement. 819 578-1490,
819 571-5650. www.constructionjpg.com

4½ au 700 DU SOUVENIR
Spacieux, lumineux, calme, balcon.
Tél. : 819 889-1121, 819 565-1590

4½ au  775, 12e AVENUE NORD. Chauffé,
eau chaude, libre imméd. NOUVEAU PRIX,
VOIR PROMOTION. 819 829-5070.

4½
Ch., eau ch.,  953 Montpellier près 4-Saisons
et CHUS, bel environnement. 819 829-9626.

4½ DANS DUPLEX, 685$/mois chauffé, près
du cégep, pas d’animaux. Libre en décembre.
Tél.: 819 620-4522.

4½ Du Verger, c. à linge, cul-de-sac, pl. neuf,
565$ ch., eau ch. Déc.-jan. Gr. 4½: 13e Av.
pl. neuf, 570$ ch., eau ch. Déc.-jan., p. patio,
près serv. 3½ style loft, bois fr. 819 566-6611

4½ - EST - 8 LOG.,TRÈS GRAND
t. éclairés, céram. + bois. 500$ +, enquête cr.
819 861-3434, 819 563-2307, 819 821-4211

4½ EST, près Cégep et services, pl. bois
franc, douche, entrée lav.-séch., rangement,
425$/mois eau ch. incl., libre. 819 849-7723

4½ tout inclus, dans cul-de-sac, près

CHUS, Galeries 4-Saisons, parc, école.
PROMOTION ! 819 822-3818, 819 416-0949

H 5½ - 1310 REPENTIGNY rénové,H
lave-vais. incl., 625$/mois ch., eau ch. Li-
bre. Près dépanneur & bus. 819 823-7176

5½, 3½, PROMOTION, chauffés, eau

chaude, planchers refaits, frais peint,  près
des services. 819-562-2945, 819-416-0949

5½, GRAND, bcp rangement, bien éclairé,
près des services, 3 c.c., 1½ s.b., libre imm.
8 1 9 5 7 8 - 1 4 9 0 , 8 1 9 5 7 1 - 5 6 5 0 .
www.constructionjpg.com

5½ NEUF, grand, poss. garage, locker. 840$.
819 434-2299, 819 822-1600

wwww. gestionduverseau.com

5½ ou chambres CEGEP 
Grand 5½ à 699$ ou chambres à 251$

Internet inclus!.
Info: 819 346-3017 ou 819 437-1491

5½ RUE DES CAPUCINES, avec garage,
secteur Fleurimont, neuf, à partir de
795$/mois. Libre imm. Tél: 819 620-7394.

953 MONTPELLIER
1 mois gratuit, 5½ repeint, ch., eau ch., près
4-Saisons, bel environnement. 819 829-9626

BANQUE DE LOGEMENTS
4½, style condo, pr. 4 Saisons, 819-812-4997
3½ - 4½, ch. eau ch., 18e Ave, 819-345-8571

GRAND 8½  libre 1er déc. 2012, sur 2
étages, 2 s.b., 3 c.c., luxieux, spacieux, bcp
de rangement. Très bien situé, près tous
services, quartier résidentiel. 819 578-1490/
819 571-5650. www.constructionjpg.com

PRES DU CÉGEP, 4½, très propre, 1 mois
gratuit, libre imm. 465$/mois rien d’inclus.
Enquête de crédit.Tél: 819 570-4812, Emilie.

APPART. ARRONDISSEMENT42 DE FLEURIMONT

TRAVAILLEURS de passage
(Construction, études, traitements médicaux,
etc.), logements entièrement meublés, loca-
tion court et moyen terme. Inf.: 819 657-4992

APPART. ARRONDISSEMENT44 DE LENNOXVILLE

819 578-8588103, rue Oxford - Crescent

Endroit paisible,
Édifice sécuritaire

Idéal pour personnes
retraitées

3 1/2 à 5 1/2

Piscine extérieure Parc privé

RÉSIDENCES

Oxford
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2½ STYLE CONDO, LIBRE IMM.
445$ semi meublé, tout compris, près Univ.
Bishop’s, bus à la porte. Lise: 819 574-9881

3½, 4½, 5½ STYLE CONDO, très grands. Li-
bres immédiatement. 819 569-4977.

4½ 
Rue ARCHIE-MITCHELL (LENNOX)

Style condo, très grandes pièces. Près
Univ. Bishop, bus à la porte. Libre 1er décem-
bre. Tél. : 819 574-9881.

5½ (2e plancher), 9½ (1er plancher),
3126 RUE COLLÈGE,

dans 4 log., 819 434-2299, 819 679-9355,
819 822-1600 ww.gestionduverseau.com

5½ STYLE CONDO, libre immédiatement. Si-
tué au 108 Oxford. Tél. 818 569-4977,
819 821-0770.

APPART. ARRONDISSEMENT46 MONT-BELLEVUE, CENTRE-VILLE

4½
libres imméd.*

jan. et fév.

à partir de 523 $

Près des services.
Rue Évangéline

Dominique
819 678-4741

Jean-François
819 347-4208

WWW.TROUVEUNLOGEMENT.COM

3088883

0 $ Internet gratuit @
1 mois gratuit* (location immed.)

2
9
8
0
2
21 1/2, 2 1/2, 3 1/2, 4 1/2, 5 1/2

www.gestionimmobilierejulien.com
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APPART. ARRONDISSEMENT46 MONT-BELLEVUE, CENTRE-VILLE

gestionrainville.com
3 ½ à 5 ½

(près de l’université et du CHUS)

819 345-1114
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0$ 0$ 0$ TOUT INCLUS !!
BEAUX GRANDS 4½, 944 THIBAULT
1 MOIS GRATUIT (location imméd.)

PRÈS SERVICES, LIBRE IMM* ET FÉV.
DOMINIQUE, 819 678-4741

JEAN-FRANÇOIS, 819 347-4208
WWW.TROUVEUNLOGEMENT.COM

1½, 2½, 3½, 4½, 5½

SECTEUR UNIVERSITAIRE
PROMOTION

2705 Galt ouest, app. 202
819 679-5049, 819 566-1745

1½, 2½, 3½ au 240 KING OUEST
Libres 1er juillet. À partir de 335$ tout inclus
+ semi-meublés. 819 679-0602.

1890 Des GRANDS-MONTS. Imméd., 3½
4½, 5½, tous rénovés, tout inclus, chauffés,
eau ch., élect. 819 812-4451, 819 580-7193.

1½ À 2 MINUTES
DE L’UNIVERSITÉ

Libre août. Pl. flottant/céramique, buanderie.
Bon concierge. Sécuritaire. Internet gratuit.
** Belle PROMOTION Bail de 12 mois ** 

819 432-6914 
www.gestionimmobilierejulien.com

1½
Chauffés, eau chaude, béton, toit terrasse,
piscine intérieure, ascenseur. 819 569-6900

1½ STUDIO, 3½ pour retraités autonomes.
Imm. récent, près centre-ville et Cité des Ri-
vières. Ascenseur, salle loisirs, surveillance.
À partir de 475$ / mois, électr., chauffage et
câble inclus. 1 mois gratuit. 819 564-1200.

2½ beau et grand, près UdeS et services,
rue Galt O., tout inclus, stat., buanderie sur
place. Libres. 400$. 819 562-8876, 640-8876

3 1/2 ou 2 1/2 COURCELETTE
Très grand et près de tout, chauffé et eau
chaude, entrée L/S,  3 1/2 : 460$ à 490$, 
2 1/2 : 390$. Info : 819-437-1491

3½, 4½, 5½ NEUFS, très grands, style
condo, modernes, air clim. 1410 De l’Escarpe
Libres immédiatement. 819 569-4977,
819 821-0770.

3½ - 4½, IMM. NEUF, style condo, sect.
tranquille, très gr. pièces, libre mai.
Rue Darche. Lise: 819 574-9881

4½ COOP DES CANTONS DE L’EST
1590, rue Dunant, app. 2,   Sherb.
Ch./écl./eau ch.,  426$/mois, part sociale
incl. Libre 1er janv. Jean-Paul 819 822-1489.

4½  DANS 4 LOG., demi sous-sol, avec en-
trée lav.-séch., échangeur d’air et plus.
515$ / mois. Tél.: 819 574-3300.

4½  GRAND - BEAU - MODERNE
Accès handicapés. Près services, rénové,
peinture, céram./flottant. Libre 1er décembre.
819 580 2211, 819 446-5683, 819 572-0407.

* * 4½ OUEST PRÈS DE TOUT * *
chauffé, eau ch. incluse, très grand,  plancher
bois franc. 525$/mois. Tél.: 819 843-8786.

5½ LIBRE IMMÉDIATEMENT, près Univer-
sité, concierge, autobus, stationnement.
819 566-8328.

6½, au 1141, CHAMPLAIN, 750$, 3 c.c.,
près U. de Sh., coin paisible, stat., pas d’ani-
maux. (819)842-2489, Bertrand.

* APP. RODRIGUE  4½  1 MOIS GRATUIT *
Chauffés, eau chaude, meublés ou non.

Près parc, épicerie, école. Tranquille. Libres
819 574-5604, 819 348-2137

APP. S.D.R.
916 RAOUL-BRUNEAU

3½ chauffés, eau chaude,
entièrement rénovés

Pas d’animaux.
819 348-0384, 819 823-6209

CENTRE-VILLE, 1½ - 4½ tout inclus.
Avec stat. 819 993-7796, 819 822-1600.

www.gestionduverseau.com

H IMM. ET JANVIER H
3½, 4½, 5½ 

Grands, chauffés, eau ch., très tranquilles.
Rénovés, pl. céramique et bois flottant.

Pas de chien. 819 345-1370
visite virtuelle:

www.immeublesalexcellence.com.
AUCUNE PROMOTION NÉCESSAIRE,

VENEZ COMPARER POUR VOIR.

APPART. ARRONDISSEMENT48 Rock Forest, St-Elie, Deauville

2355 KING O., 6000 PI.CA., situé au rdc, 21
bureaux tout meublés. Soyez les premiers!
Contactez Francis Dutil, courtier immobi-
lier agréé 819 578-5445.

APPART. ARRONDISSEMENT48 Rock Forest, St-Elie, Deauville

4½ - 5½  STYLE CONDO., secteur Rock
Forest, grands, modernes, endroit tranquille.
bon prix. Annie ou Serge,  819 564-7656.

4½ ET 5½ GRANDS, secteur Rock Forest..
Disponibles maintenant. Contacter David:
819 560-1607.

4½ ROCK FOREST, 790 Beauchamp. Sect.
tranquille, petit bloc, près services, écoles,
garderie, dépanneur, service d’autobus. Libre
imm. 540$/mois rien d’inclus. 819 620-7678.

4½ RUE GASPÉ, 565$, eau chaude incluse,
plancher flottant, près de tous les services. Li-
bre 1er décembre. Tél.: 819 574-6544

4½ rue GASPÉ
Tout inclus, PROMOTION, frais peint,
plancher flottant. Près services, tranquille.
Conciergerie. Bienvenue! 819 780-2882

GRAND 5½ à Rock Forest, 634$/mois. Près
de tous les services. Libre imm. Promotion,
eau chaude incluse. Tél.: 819 574-6544

LAC MAGOG, grand 5 pces rénové, 2 éta-
ges, 2 c.c., 2 s.b., foyer, terrain privé. 650$
chauffé, peut ajouter une grande pce adja-
cente, travail à domicile ou bi-génération, 
s. de bain et entrée privées pour 950$ chauffé
pour le tout.Tél: 819 864-9606, 819 345-5102

LAC MAGOG, petit bachelor rénové, chauffé,
utile pr court ou long séjour, pers. stable, ter-
rain privé. 350$. 819 864-9606, 819 345-5102

TRANQUILITÉ - RÉSIDENCE MELROSE
4½ CHAUFFÉ, ÉCLAIRÉ, IDÉAL 55 ANS ET
et +. BIEN SITUÉ. Claudette: 819 564-2257.

APPART. ARRONDISSEMENT50 JACQUES-CARTIER

À partir de 553$, libres imm.
Chauffés, eau chaude, poss. semi-meublé,

Plancher flottant, balcon

Dominique 819 678-4741
Jean-François 819 347-4208

WWW.TROUVEUNLOGEMENT.COM

4 ½ rue Mézy
0 $ Internet gratuit @

1000 $
CASH !
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2920, rue des Chênes
3½ disp. imm., 950$/mois

2900, rue des Chênes
NOUVELLE CONSTRUCTION
Réservez dès maintenant pour novembre 2012

3½ et 4½ à partir de 1050 $/mois

Inf. : 819 679-0627

H A V R E D E S
C H Ê N E S
voisin du Carrefour
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Piscine intérieure Toit terrasse

Le

Bonaventure

PROMOTION
SPÉCIALE

ENDROIT IDÉAL POUR RETRAITÉ
• Planchers bois et céramique • Ascenseur

• Sécurité • Stationnement intérieur

3½, 4½ et 5½
2455, rue Prospect 819 821-2463
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3025832

NORD
DE SHERBROOKE

3 1/2, 4 1/2, 5 1/2
Quartier tranquille. Très propre,

plancher bois franc, eau ch.,
chauffage inclus. Près des services.

819 574-6544
www.gestionimmobilierejulien.com

APPART. ARRONDISSEMENT50 JACQUES-CARTIER

LES JARDINS HAUTERIVE

3 ½ libre immédiatement

4 ½ libre en février

Mme Parent: 819 566-4343

Piscine • Ascenseur

Secteur du lac des Nations 3
0
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LES FAUBOURGS DU NORD

Face au Zeller’s, Carr. Estrie
3 1/2 et très grand 4 1/2.

Informez-vous de notre promotion

IDÉAL POUR RETRAITÉS
819 823-0213 819 437-8220

Pour photos: francoispoirier.ca

640, rue McGregor
QUALITÉ IMBATTABLE

4 1/2 À 550 $ p. m. disp. maintenant
SPÉCIAL 1 MOIS GRATUIT = 550 $

Idéal pour retraité – Près du Carrefour
Près de tous les services – Autobus à la porte

Chauffé, eau chaude fournie
Rénové, repeint, céramique et bois stratifié

Immeuble très bien entretenu
Concierge sur place :

Jean 819 821-1204

30
8
50

02

2985, Ladauversiere

4 ½ à 540 $
libre immédiatement

Références requises.

Tél. : (819) 575-1774
Pour photos: francoispoirier.ca
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Ascenseur, salle à manger, piscine intérieure.

819 823-3082

APP. NAPOLÉON
Près du Carrefour

2940, rue Des Chênes:
3 1/2 et 4 1/2
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3200, rue Richard 819.574.7785
www.laureatrichard.com

Garage • Ascenseur
Salle d’exercices
50 ans et plus

Le

BOURG
desOLIVIERS

IMMEUBLE DE PRESTIGE

31/2, 41/2
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600, rue McGregor

3 ½ - 4 ½ - 5 ½

Disponibles immédiatement

819.574.7785
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1½  - 2½ - 3½ - 4½ - 5½ - 7½ 
IMMEUBLES AVEC ASCENSEUR

819 574-7785, 819 566-6778
www.laureatrichard.com

1½, 2½, 3½, 4½, 5½

PLACE ANNIE
APP. PLACE McGREGOR

Bureau 745 McGregor, app. 101
819 679-5058 /819 566-1745

147 VIMY, VIEUX NORD, 4½
grand, face Domaine Howard, 1re qualité,
rénové, chauffé, eau chaude, pl. bois franc,
balcon,  740$/mois. Tél. : 819 345-4546

2½, VIEUX NORD, 945  Fulton  près parc
Jacques-Cartier, pl. bois franc, 395$ eau
chaude incluse. 819 678-1833

3½, rue PRÉCOURT. Chauffé, pl. flottant.Au
3e étage, côté sud. Très belle vue. Libre.
BUANDERIE ET EN PLUS ENTRÉE LAV.-
SÉCH dans apt. Réf.exigées. 819 571-2299.

3½, RUE VIMY, plancher bois franc, 
eau chaude, chauffage inclus. Quartier

tranquille. 819  574-6544 
www.gestionimmobilierejulien.com

434 rue VIMY
4½ chauffé, eau chaude. PROMOTION!
Tranquille,  frais peints, bois franc. Bienvenue! 
819 345-8813

4½, IMMEUBLE EN BÉTON
Chauffé, eau chaude fournie. Libre imméd.

Un mois gratuit. Info : 819 620-7609

4½ LIBRE, près Centre d’achats King, beau,
style condo, moderne, repeint, non fumeur,
grand terrain, arbres matures. 819 578-7997 

4½ RUE BELLEVUE, DANS TRIPLEX
grand,  près parc J.-Cartier, 

libre immédiatement. 819 571-0480.

APPART. ARRONDISSEMENT50 JACQUES-CARTIER

4½, RUE VIMY, plancher bois franc, 
eau chaude, chauffage inclus. Quartier 

tranquille. 819  574-6544.
www.gestionimmobilierejulien.com

4½ - STYLE CONDO
Nord, près Carrefour, services + + 

Tranquillité + + .
1 mois gratuit.

Marian : 819 432-2645

5½, 1525 PROSPECT. 1 MOIS GRATUIT.
Libre immédiatement. 720$ / mois, chauffé,
eau chaude fournie. 819 679-0602.

540 MALOUIN,; 2½, 375$, libre,
chauffés, eau chaude, poêle et frigo, 

819 437-2100, 819 829-4790

5½ - 669 BUCK, très grand, lumineux, calme,
très propre, quartier agréable, près école pri-
maire,  750$/mois, chauffé, eau chaude, libre
1er janvier. Pas de chien. 819 679-3862.

5½ LIBRE, RUE PAUL-DESRUISSEAUX
680$/mois rien d’inclus.

Tél.: 819 569-0891 ou 819 822-0228

5½  NORD, 580$/mois, chauffé, eau chaude,
face au parc. Libre immédiatement. Tél.:
819 563-9137 ou 819 346-2909.

5½ , rue GROSVENOR, chauffé ,
entrée lav-sécheuse,  1 stat.

Disp. imm. 819 821-3768, 819 822-1600
www.gestionduverseau.com

5½ STYLE CONDO, 1er  plancher, dans
6plex, rue Landry, 730$/mois. Libre imm.Tél:
819 437-3740

600 JACQUES-CARTIER. 3½ à 445$ Eau
chaude, poêle et frigo, plancher flottant. Li-
bre. 819 348-1587.

6½ AVEC FOYER, libre immédiatement.
rue Malouin. Tél: 819 571-0480.

887 MALOUIN. 5½, chauffé,  dans 3 log.
entrée privée. 819 434-2299, 819 822-1600.

www.gestionduverseau.com

FACE AU PARC JACQUES-CARTIER
Disponibles imm. 2½ semi-meublé, 500$

et 4½, semi-meublé, 695$.
Chauffé, électricité, eau chaude.

Tél.: 819 572-7416

GRAND 1½ AU 850 ESPLANADE, vue sur
le Lac des Nations, personnes de 50 ans et
plus, bail 4 mois et plus, semi-meublé, chauf-
fage et électricité inclus: 365 $, libre, enquête
de crédit. Pas d’animaux. 819 562-2482.

MAGNIFIQUE ET UNIQUE
5½ style condo, 3 c.c., 2 s.b., hotte de poêle
stainless, a/c, O’gee, moulures décoratives,
auvent rétractable, matériaux A-1. Bus, parc,

dépanneur, église, autoroute. Terrain arr.
vaste, vue splendide, tranquillité d’esprit.
Prop. occupant. Non-fum., pas d’animaux.
A voir immédiatement. 875$. 819 565-9971

NORD, grand 4½, planchers bois franc. Bal-
con. Belle vue. Ensoleillé, immeuble calme et
bien entretenu, chauffé, eau chaude.
819 572-3043.

PRÈS DU CÉGEP, RUE PORTLAND, 4½

semi-meublé, eau ch. fournie, libre imm.,
575$/mois. Tél: 819 847-1809.

52 APPARTEMENTS MAGOG

1260 rue CHAMPLAIN
CONCIERGE DEMANDÉ

pour 1er janvier 2012 ( 16 log).
et 4½ disponible
819 868-9223
819 345-5177

Pour photos: francoispoirier.ca

217 rue CALIXA-LAVALLÉE
4½ à 545$.

Libre immédiatement
Tél.: 819 575-4633

Pour photos: francoispoirier.ca

RUE SHERBROOKE
GRAND 4½ À 545$. Libre.

819 868-9223, 819 345-5177
Pour photos: francoispoirier.ca

56 APPARTEMENTS AUTRES

EAST ANGUS, 3½ à 380$ - 4½ à 420$ - 5½

à 500$, rien d’inclus. Face à la  polyvalente.
819 832-4926, 819 563-1895.

LIBRE IMMÉDIATEMENT, 3½ avec garage,
580$, possibilité sans garage 480$, à 20 mi-
nutes de Sherbrooke. Tél: 819 314-2475

NORTH HATLEY -  VUE SUR LE LAC
Grand 3½. Endroit tranquille. Libre 1er nov.

Claude : 819 574-9841.

66 CHAMBRES À LOUER

1 BELLE CHAMBRE à louer incluant  câble,
téléphone, lav.-séch., poêle, frigo, vaisselle,
etc. 285$ / mois. Tél.: 819 347-1864.

72 RÉSIDENCES RETRAITÉS
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Résidence pour personnes du 3e âge
chambres et logements 3 ½

disponibles maintenant.
Visite sur rendez-vous :

Lyne Beauchemin,
819 822-3083

1310-1330, rue Galt Ouest, Sher.

1½ STUDIO, 3½ pour retraités autonomes.
Imm. récent, près centre-ville et Cité des Ri-
vières. Ascenseur, salle loisirs, surveillance.
À partir de 475$ / mois, électr., chauffage et
câble inclus. 1 mois gratuit. 819 564-1200

74 CHALETS À LOUER

ORFORD, Condo 3½, Jardin des Sables
meublé avec foyer, vue sur la montagne,
700$ / mois tout inclus. Tél.: 819 580-2341

LOCAUX À LOUER78 OU PARTAGER

ESPACE À BUREAUX situé angle boul.
Bourque et Président Kennedy. Superficie de
450 pi. ca. Libre 1er novembre 2012.
819 612-0685 / 819 572-0102.

LOCAL DISPONIBLE DANS CENTRE DE
BEAUTÉ à même le Pro Gym. A qui la
chance? Faites vite! 819 346-0400, Josée.

80 COMMERCES À LOUER

RESTAURANT À LOUER

Auberge de la Chanterelle
est à la recherche d’un concessionnaire

pour opérer son restaurant de 100 places.
Située sur le bord du lac Aylmer à Disraeli, c’est
un site idéal pour un entrepreneur dynamique

qui veut s’établir en restauration (voir site
Internet : www.aubergedelachanterelle.com).

Les personnes intéressées seront
invitées à une réunion d’information où
les propriétaires expliqueront leur projet

et répondront aux questions.
Si le défi vous intéresse, veuillez nous

contacter par téléphone au

418 449-5172 ou par courriel à
aubergedelachanterelle@cgocable.ca

3092859

RESTAURANT A LOUER EN POURCEN-
TAGE, tout équipé, prêt à partir, clientèle
établie. Aucune compétition dans le secteur.
Inf.: 819 571-9226.

ENTREPÔTS,82 GARAGES À LOUER

PLUSIEURS PORTES 14 PI à partir de 450
pi ca, nouvelle bâtisse sur artère stratégique.
20 000 véhicules par jour, idéal pour pignon
sur rue. 819 821-1718, Denis.

103 PNEUS

4 PNEUS À NEIGE SNOW TRACKER,
185/65/15, montés sur jantes GM, moins de

10% d’usure, 300$. Tél.: 819 565-7682.

4 PNEUS D’HIVER USAGÉS 15 PO., avec
jantes, 130$. Tél: 819 346-2819.

À QUI LA CHANCE ! FAITES-VITE !!!
2500 pneus d’hiver usagés, très bel inven-
taire, à partir de 20$. Premier arrivé, premier
servi. Pose de pneus 45$ tout inclus.
3525 King est, Fleurimont. 819 572-7638.

104 AUTOS À VENDRE

ACHETONS TOUS GENRES
D’AUTOS ET CAMIONS

Vendons pièces usagées. 819 569-0733

À VOIR! AUTO-CAMION-4X4. Financement
maison, aucun cas refusé! 1 866 566-7081

www.automobilesbrisson.com

LE MEILLEUR PRIX
Location et vente d’autos à bas prix

Journée / semaine / mois. Autos récentes.
Location d’autos Beaudoin

819 845-4530

SUNFIRE 2002,  101 000 milles, 2 portes,
autom. 1450$. Marchand, 819 845-4530.

Voir 
autre annonce 

de la rubrique 104 
à la page 34
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CAMIONS, 4X4101 FOURGONNETTES
CAMIONS, 4X4101 FOURGONNETTES

CAMIONS, 4X4101 FOURGONNETTES
CAMIONS, 4X4101 FOURGONNETTES

CAMIONS, 4X4101 FOURGONNETTES

• Garantie du manufacturier

• Privilège d’échange

• Inspection en 150 points et plus

• Assistance routière 24 heures

3089387

3839, rue King Ouest, SHERBROOKE

819 563-7878

THIBAULT GM DE SHERBROOKE
VÉHICULES D’OCCASION

NOUS AVONS PLUSIEURS NOUVEAUX ARRIVAGES
CHAQUE SEMAINE, NON PRÉPARÉS MAIS DISPONIBLES

POUR LA VENTE,TELS QUELS.
Ces voitures et camions de toutes marques, prix/année et condition, non inspectés ne
figurent pas sur les sites d’annonces tels que THIBAULT GM OCCASION, HEBDO.NET,
KIJIJI, LES PAC tant qu’ils ne sont pas remis à neuf. Ces véhicules seront en vente libre
maintenant, alors avant d’acheter votre véhicule, passez nous voir, nous allons vous faire
économiser énormément. Profitez des prix « whole sale » et moins chers, tout simplement!

Du jamais vu, à compter du 1er décembre, laissez-nous vous aider à payer vos achats de
Noël (détails en conce$$ion).

Merci de faire confiance à Thibault GM de Sherbrooke depuis toutes ces années!

Notre équipe des ventes, tout simplement incroyable, est là pour votre entière satisfaction
et saura vous conseiller à la perfection.

ON VOUSATTEND et joyeuses fêtes à tous!
Directeur des ventes : STÉPHANNE BLONDIN

Conseiller aux ventes d’occasion, 7/7 : JUNIOR DUSSEAULT et DAVID ALEXANDRE DAIGLE
Info weekend: 819 571-3427

Nous sommes les PROS du crédit spécialisé en Estrie.

Faillite libérée, faillite non libérée,
proposition du consommateur, en collection ou en jugement,

retard sur carte de crédit ou ratio d’endettement élevé.

Appelez-nous, nous avons la solution.
819 345-6955 ou 819 345-0076

Besoin

d’une auto?

3
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Dominick Auto Sport ltée est heureux d’accueillir
au sein de son équipe M. Érik Di-Stéfano au poste
de directeur pièces et service. Cumulant plus de
13 ans d’expérience, M. Di-Stéfano se démarque
par son service honnête et professionnel. Écoute,
conseils judicieux et prix plus que compétitifs,
voilà ce qu’il vous proposera tant pour l’entretien
que pour l’achat de pièces automobiles.

Dominick Auto S
au sein de son éq
de directeur pièc
13 ans d’expérie
par son service h
conseils judicieu
voilà ce qu’il vou
que pour l’achat

ÉRIK DI-STÉFANO, directeur pièces et service

AVIS DE NOMINATION

3092448

588, rue St-Lambert, Sherbrooke
819 846-2751

info@dominickautosport.com
www.dominickautosport.com

VÉHICULES 5000$106 ET MOINS

CIVIC 1999, 4 p., man., 271 000 km, 550$.
DODGE CARAVAN 1996, 217 000 km, 7
places, 800$. HONDA PRELUDE 1994, aut.,
271 000 km, 800$. 819 846-4559.

GM LUMINA 1999, démarreur à distance
électr., autom., 170 000 km, propre, prêt pour
l’hiver, 1000$. Tél.: 819 570-2856.

151 PERSONNEL DEMANDÉ

JOIGNEZ-VOUS À NOTRE ÉQUIPE

1-888-748-4213
* Certaines conditions s’appliquent.

est à la recherche de...
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CHAUFFEURS
CLASSE 1/USA

2 pour division « Drybox »
2 pour division « Flatbed »
1 propriétaire-opérant

Avec ou sans expérience
Anglais fonctionnel
Carte Fast et/ou passeport
Boni à l’embauche (5 000 $)*

151 PERSONNEL DEMANDÉ

SOYEZ EN AFFAIRES

MAINTENANT!
Contrats à attribuer pour des nouveaux
franchisés en entretien ménager
commercial.

JAN-PRO. Marque établie depuis 17 ans
au Québec avec + 300 franchisés. Nous
fournissons : clientèle initiale garantie ou
argent remis; formation initiale; gestion des
comptes-clients; temps plein ou partiel;
revenus entre 500 $ et 10 000 $ par mois;
financement disponible à partir de 4 000 $.

Disponible en Estrie
jan-pro.ca (819 780-0800)

30
8
8

00
9

CAMELOTS
pour effectuer la distribution

du PUBLISAC
dans votre région.

• Routes disponibles
Sherbrooke

• Revenus supplémentaires
intéressants

• Distribution le mercredi
• Responsabilité et
débrouillardise exigées

• Bonne condition physique.

Téléphonez au

819 566-8585
Poste 0 30

96
49

0

151 PERSONNEL DEMANDÉ

CONSEILLER (ÈRE) 
Céramique, bois franc/flottant, temps plein,
(disponible vendredi soir et samedi), salaire
selon compétences. Apporter votre c.v. au
1519 King Est, Sherbrooke.

CUISINIER (ÈRE) DEMANDÉ (E), avec 5
ans d’expérience minimum, pour travail à
l’usine Domtar de Windsor, 35 h / semaine,
du lundi au vendredi, toujours de jour. Salaire
de base: 12$ / heure. Demandez Chantal,
entre 8h et 10h: 819 845-2771, ext. 58329
ou demander Lyne au 819 571-9704.

CUISINIER (ÈRE) DEMANDÉ (E) 
Pour les déjeuners, avec expérience,

temps plein, semaine et fin de se-
maine. Envoyer c.v. à

sherbrooke@eggsquis.com

CUISINIER (ÈRE)
PIZZAMAKER

demandés. Apporter C.V. à la 
Casa du Spaghetti, 3059 King Ouest.

DÉNEIGEUR
Recherche travailleurs pour déneigement
manuel de trottoirs, pour complexes com-
merciaux et édifices à logements à Sher-
brooke, travaillants et fiables, disponibles
7 jours, 24/24h, décembre à avril.
819 822-4646 poste 1 ou laisser message

151 PERSONNEL DEMANDÉ

FERME LAITIÈRE ET PORCINE. Poste per-
manent plein temps, sect. Lennoxville, une fin
de semaine sur deux. Expérience avec traite
des vaches. 819 346-6417, 819 572-4450.

HOMME DE SERVICE pour application de
poduits sur meubles (à domicile). Temps
plein, auto nécessaire. Pour Sherbrooke et
les environs. Anthony: 1-800-565-4445.

TU AS DE 16 À 56 ANS. Tanné(e)  des jobs
à  10 $ / 12 $ heure,  tu veux de 20 $ à 25 $.
Représentant(e) demandé(e), travail temps
plein, semaine de 4 jours. Tu aimes voyager,
transport fourni. Formation en milieu de
travail. Bienvenue aux gens de Sherbrooke et
banlieue. Joins-toi à une de nos équipes.
Tél. Nick: 1 866 780-1515 ou 418 953-3180.

162 ANIMAUX

TOILETTAGE PROFESSIONNEL
pour chiens et chats. Sur rendez-vous, le
Centre Nutrition Animal. Info.: 819  348-1888

MEUBLES ET164 ÉLECTROMÉNAGERS

LE CENTRE DU FAUTEUIL
1028 Wellington Sud - 819 562-7174.

Chaises auto-souleveur à partir de 599$.
Liquidation, surplus d’inventaire dans les
chaises à billes et fauteuils inclinables.

168 ORDINATEURS

18 ANS d’expérience, service à domicile
Réparations, réseau, virus, vente, formatage.

neuf et usagé Cdinformatique.ca 
André : 819 571-4071

* CONNEC-T *
Service à domicile. Équipe certifiée

Microsoft Professionnelle. Pour réparation,
entretien, formation, installation, etc.

819 346-5755

BOIS ET ÉQUIPEMENT198 DE CHAUFFAGE

À STOKE, BOIS DE CHAUFFAGE SEC
90$ la corde livrée. Tél.: 819 878-3305

BOIS DE CHAUFFAGE SEC de très bonne 
qualité, 100% bois franc -  90% érable,
90$ la corde livrée. 819 434-2788 Merci!

MEUNIER
Poêles et foyers

2672 rue King Est
Foyers au gaz, 899$

Pôeles à bois, 25% de rabais 
Poêles granules,

50,000 BTU: 1599$
Sylvain : 819 791-5565

210 TRACTEURS

CHAÎNES À ANNEAUX pr tracteur (18-30)
819 657-4992.

MARCHANDISE POUR222 PAYSAGEMENT ET JARDINAGE

* GRAVIÈRE BOUCHARD *
Johnville

Vente et transport
SABLE TAMISÉ AVEC SEL

Sable, gravier, tamisé, concassé, 
* 819 837-2530 *

244 DIVERS À VENDRE

30% moins cher qu’ailleurs
POULETS DE GRAINS

COQ AU CIEL: 819 562-6262.

ARBRES DE NOËL (pin blanc)
1’ à 4’ 10$; 4’ à 9’ 15$; 9’ à 15’, 20$; +15’, 30$

8937 ch. St-Elie, 819 562-6262

LOT DE 24 PELLES-TRAINEAUX (jaunes),
15$ ch. TABLE DE MASSAGE, 200$. Tél:
819 562-2082.

OUVERTURE SURPRISE CHEZ LUCIE!
Liquidation neuf et usagé (variété d’articles)

20 Bowen Nord, Sherbrooke
(Voisin Bijouterie Yvon Bolduc)

DEMANDE À ACHETER246 OU ÉCHANGER

ACHAT
FOURRURE

USAGÉE
Vison, loup, ocelot. Payons 100$ à 500$
comptant. 1 888 845-8586 laissez mess.

261 RENCONTRES, AMITIÉ

CÉLIBATAIRES, SOUPER-RENCONTRE 
40 ans et plus, samedi 15 décembre à 18h, 
au Restaurant EggsFruits Denault, 1299 rue
Denault,  35$ / personne, taxes et services
inclus. Danse et animation avec Ghyslain La-
fleur. Prix de présence. Apportez vos
consommations. Jean-Luc: 819 346-0974,
514 268-8949, 819 437-2344. Bienvenue à
tous! 

262 ASTROLOGIE

Tarot de gitan, berbère,
moyen-orient et SPÉCIFIQUE
Vous voulez connaître ce que
vous réservent les ASTRES?

Consultez-moi,
astrologue conseil depuis 38 ans!

Astro F. 819 563-4202

TRAITÉ
ASTROLOGIQUE

3074500
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pendant 36 mois

Un hiver de plaisir
avec une traction intégrale de

chez Mercedes-Benz de Sherbrooke

©Mercedes-Benz Canada inc., 2012. *Financement à 0,9 % offert uniquement par l’intermédiaire des Services financiers Mercedes-Benz sur approbation du crédit, pendant une durée limitée,
seulement pour une période de financement allant jusqu’à 24 mois et seulement pour les modèles Mercedes-Benz Certifiés 2008 à 2010 (ayant moins de 140 000 km) et pour les modèles smart
Certifiés 2008 à 2010 (ayant moins de 100 000 km). Exemple de financement basé sur un modèle 2008 : 20 000 $ à un taux d’intérêt de 0,9 % par an correspondent à 563,30 $ par mois pendant 24
mois. Le coût de l’emprunt est de 279 $ pour une obligation totale de 20 279 $. Un versement initial peut être requis. Au Québec seulement, les trois premières mensualités sont supprimées dans
le cadre des programmes de location et de financement des modèles Certifiés de Classes B, C, E et M, les cabriolets et les smart 2008 à 2010. Ces mensualités sont supprimées jusqu’à un maximum
de 500 $ par mois, incluant les taxes, pour un modèle Mercedes-Benz et de 250 $ par mois pour un modèle smart. Frais d’immatriculation et d’assurance ainsi que taxes et frais du RDPRM en sus.
D’autres frais, taxes ou droits propres à chaque province peuvent être perçus. Le concessionnaire peut louer ou offrir du financement à prix moindre. Voyez votre concessionnaire Mercedes-Benz
autorisé pour les détails ou communiquez avec le Service à la clientèle de Mercedes-Benz au 1 800 387-0100. 3 mensualités gratuites sur les modèles 2008 à 2011 incluant les Smart.

C230 4matic 2009
Noir, 62 905 km

Garantie jusqu’en 2014

En achat

23 995 $

SL 550 2011
Noir, 23 725 km

Garantie jusqu’en 2016

En achat

87 995 $

ML350 BT 2010
Blanc, 66 500 km

Garantie jusqu’en 2016

En achat

43 895 $

3
0

9
3

6
5

0

C300 4matic 2010
Blanc, 29 500 km

Garantie jusqu’en 2016

En achat

33 485 $

ML 350 BT diésel 2011
Noir, 42 250 km

Garantie jusqu’en 2016

En achat

51 981 $

■ Confiance : inspection en 150 points

■ Garantie : protection Certifiée étoile allant jusqu’à 6 ans ou 120 000 km

■ Tranquillité d’esprit : historique complet de l’entretien de votre véhicule

■ Sécurité : assistance routière d’urgence 24 heures sur 24

■ Satisfaction : privilège d’échange de 5 jours ou 500 km

264 ESCORTES

1 204 206-0032

AU JARDIN D’EDEN
Un très grand choix d’hôtes et hôtesses

19/ 45 ans pour vos partys, etc

819 791-2505 - 24 h
Engageons  hommes et femmes 19 ans +

1 204 206-0035

DOUCE EXTASE
Jolies jeunes filles
7/7 j, 24 h. Engageons 18 ans et +

8 1 9  5 7 5 - 1 3 4 0

EMY
grassette te reçoit

819 993-5322

TANYA, 22 ans
7/7 jours, sur rendez-vous.

819 342-2031

266 MASSAGES

819 348-0183

460, rue King Est, Sherbrooke 28
72

18
67/7, 9 h à 23 h

JOLIE CHINOISE

SPÉCIAL
MASSAGE

30$

819 346-2657
BON MASSAGE SEXUEL

JOSÉE
MASSAGE  SENSUEL, ENDROIT DISCRET

Lundi au vendredi. 819  569-3529

JULIE, 48 ANS, GRASSETTE, 7/7
819 791-3996

MASSAGE ET RÉFLEXOLOGIE
7 / 7 jours. Tél.: 819 569-2472 Gilles 

TANNÉ DE COURIR, VIENS RELAXER.
(Lingerie fine) Du lundi au vendredi.

819 821-4555 

320 SERVICES DIVERS

ENTREPRENEUR construction/rénovation
R.B.Q. 8295-1369-15. Pour vos projets de
construction et rénovation de tous genres,
int./ext. Service personnalisé. 819 820-5048

ENTREPRENEUR GÉNÉRAL
Construction et rénovation: toitures,

montage de charpentes, finition, bois
flottant, céramique, salles de bains, 
revêtement ext. Projets clé en main.
Estimation gratuite! 819 571-1602.

ENTREPRENEUR GÉNÉRAL
Rénovations majeures ou mineures. Travaux
de qualité. Réservez vite! 819 572-1063 

ENTREPRENEUR GÉNÉRAL 
Rénovations rés., projets int./ext.,  équipe fia-
ble, travail bien fait. Modification de structure,
s.-sol, agrandissements, finition, joints, pein-
ture, céramique, etc. 80$/h pour 2 ouvriers
compétents avec exp. Yvan : 819 822-8562

Entrepreneur-peintre
PEINTURE S.L. Inc.

819 432-3356

RÉNOVATIONS BENOIT RICHARD INC.
Pour le souci du détail

Salles de bains, céramique, bois franc, 
flottant, gypse, moulures et peinture.

Petits et moyens projets de toutes sortes.
Ass. responsabilité. RBQ 5642-8261-01.

Tél. 819 342-5693

TOITURE EN PENTE OU PLATE EN
ÉLASTOMÈRE, REVÊTEMENT

BARDEAUX. 25 ans d’expér. Garantie
meilleur prix. R.B.Q. 819 821-1718 Denis.

332 ARGENT À PRÊTER

ARGENTDIRECT.COM
Prêts de 500$ et +

Aucune enquête de crédit
1 888 374-5777

PRÊT D’ARGENT 
500 $ et + / Aucun dossier de crédit  refusé

SIMPLE, RAPIDE ET EFFICACE
1-877-963-4848

www.pretdirectnet.com 

PRÊT DE 500$, CC Express, 1-888-994-
4054, www.courtageexpress.com

PRÊT DE 500$ 
Sans enquête de crédit.

Crédit Courtage : 1 866 482-0454 

334 ARGENT DEMANDÉ

.ACCEPTATION commerciale/personnelle
5 000$ et + auto, 1ère, 2ème  hypothèque.
Marges de crédit. Info.: 418 563-8286.

340 SERVICES FINANCIERS

CONSOLIDEZ VOS DETTES
en 1 paiement / mois selon votre budget

Par carte de crédit, Hydro, Impôt
Agences de recouvrement, saisies, etc.

Groupe GPC, 7j/7, 8 heures à 19h
Sans frais : 1 877-441-2330

AVIS LÉGAUX - APPEL D’OFFRES
SOUMISSIONS - ENCANS

AVIS PUBLIC
AVIS PUBLIC est par les présentes donné par le
soussigné, directeur général/secrétaire-trésorier
de la ville de Cookshire-Eaton :

QUE selon les dispositions de la Loi sur les
compétences municipales, pour l’année 2013, les
séances régulières du conseil de la Ville de
Cookshire-Eaton se tiendront les :

Date Heure
14 janvier 2013 19 h 30
4 février 2013 19 h 30
4 mars 2013 19 h 30
1 avril 2013 19 h 30
6 mai 2013 19 h 30
3 juin 2013 19 h 30
8 juillet 2013 19 h 30
5 août 2013 19 h 30
9 septembre 2013 19 h 30
7 octobre 2013 19 h 30
11 novembre 2013 19 h 30
2 décembre 2013 19 h 30

Donné à Cookshire-Eaton, ce 12 décembre
2012.

Le directeur général/secrétaire-trésorier

Martin Tremblay

3096107

AVIS DE DISSOLUTION
Suite au décès de Claude Gaumond, le 20
octobre 2012, un inventaire a été fait en conformité
des articles 794 et suivants du Code civil du
Québec.
Cet inventaire peut être consulté par les personnes
ayant un intérêt au bureau du notaire André
Beauchesne, 2948, rue Nadeau, Sherbrooke
(Québec) J1G 3S1. 3094688



Sherb
ro

o
ke m

ercred
i 12 d

écem
b

re 2012 -  L
A

 T
R

IB
U

N
E

     3
5

LES MOTS CROISÉS

LE MOT PERDU

LE SUDOKU

VOTRE HOROSCOPE

DU 23 NOVEMBRE AU 21 DÉCEMBRE
Tandis que la Lune et Mercure en Sagittaire créent un climat 
de mouvance et de communication, une mise au point pourrait 

aube de Nouvelle Lune dans votre Signe, ce mercredi 12-12-2012 
devrait se dessiner comme un crescendo et se clôturer par de 

DU 22 DÉCEMBRE AU 20 JANVIER

pourrait donner des allures de montagnes russes à certaines de 

DU 21 JANVIER AU 19 FÉVRIER

DU 20 FÉVRIER AU 20 MARS
Étant donné que la Nouvelle Lune en Sagittaire risque de raviver 

DU 21 MARS AU 20 AVRIL

DU 21 AVRIL AU 20 MAI

DU 21 MAI AU 21 JUIN

DU 22 JUIN AU 22 JUILLET

DU 23 JUILLET AU 23 AOÛT

DU 24 AOÛT AU 22 SEPTEMBRE

DU 23 SEPTEMBRE AU 23 OCTOBRE

DU 24 OCTOBRE AU 22 NOVEMBRE 
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ÊTES-VOUS OBSERVATEUR ?

BEN

BLONDINETTE

HAGAR L’HORRIBLE

AVIS LÉGAUX - APPEL D’OFFRES
SOUMISSIONS - ENCANS

AVIS PUBLIC
Génome Québec

630, boul. René-Lévesque Ouest, bureau
2660 Montréal (Québec) H3B 1S6

À la suite de la cessation des activi-
tés de Genizon Biosciences inc. en
septembre 2011, la Cour Supérieure du
Québec a mandaté Génome Québec
afin de prendre en charge la gestion
des données et des échantillons
biologiques recueillis. Le matériel
biologique (50 000 échantillons
comprenant 200 000 tubes) est re-
localisé à la Biobanque de Génome
Québec – Centre Hospitalier Affilié
Universitaire de Chicoutimi. Les
bases de données ont été rapatriées
dans les locaux de Génome Québec.
En tant que fiduciaire des actifsGeni-
zon Biosciences inc., Génome Qué-
bec s’est assuré que l’intégrité de la
biobanque a été préservée et que la
continuité des activités de recherche
sera effectuée conformément au
cadre de gouvernance établi.
Après analyse et consultation avec
différents groupes d’experts, Génome
Québec procède au lancement d’un
appel d’offres pour l’essaimage des
actifs de Genizon Biosciences inc. à
un centre de recherche québécois tout
en respectant les volontés exprimées
par les participants et les normes
éthiques applicables. Le centre de
recherche sélectionné devra mettre les
données et le matériel anonymisés de
la biobanque à la disposition de la com-
munauté scientifique québécoise.
Génome Québec est un organisme à
but non lucratif, qui finance des projets
de recherche majeurs en génomique
ainsi que leurs applications. Il reçoit
des financements du gouvernement
du Québec, de Génome Canada et
d’autres sources. Si vous êtes inté-
ressé à répondre à cet appel d’offres,
veuillez envoyer une lettre d’intention
à Génome Québec pour obtenir les
directives sur l’appel d’offres avant le
11 Janvier 2013.

AVIS LÉGAUX - APPEL D’OFFRES
SOUMISSIONS - ENCANS

3096089

AGGLOMÉRATION

AVIS PUBLIC
AVIS PUBLIC est par les présentes donné
par le soussigné, directeur général/secrétaire-
trésorier de la ville de Cookshire-Eaton :

QUE selon les dispositions de la Loi sur
les compétences municipales, pour l’année
2013, les séances régulières du conseil
de l’agglomération de Cookshire-Eaton se
tiendront les :

Date Heure

13 mai 2013 19 h 30
18 novembre 2013 19 h 30

Donné à Cookshire-Eaton, ce 12 décembre
2012.

Le directeur général/secrétaire-trésorier

Martin Tremblay

402 REMERCIEMENTS

REMERCIEMENTS

au SACRÉ-COEUR pour faveur obtenue
J.G.

ÉPHÉMÉRIDES

LA PRESSE CANADIENNE

C’est le 12 décembre 2012.

2011 - Le ministre fédéral de l’Environnement,
Peter Kent, annonce que le Canada se retire
du protocole de Kyoto sur la réduction des
émissions de gaz à effet de serre.

2003 - Devenant premier ministre, Paul Mar-
tin nomme Ralph Goodale ministre des
Finances et Anne McLellan vice-première
ministre.

2002 - La Corée du Nord annonce la réacti-
vation immédiate de ses installations nucléai-
res.

2000 - À Washington, la Cour suprême casse
un jugement de la Floride, annulant un
recomptage manuel et faisant ainsi de
George Bush le vainqueur de la présiden-
tielle.

1999 - Affrété par Total-Fina-Elf, le pétrolier
Erika se brise en deux à 50 km de la côte
Finistère; 10 000 tonnes d’hydrocarbures
iront souiller les côtes de Vendée et de Bre-
tagne.

1998 - Membre du CIO depuis 1963, Marc
Hodler confirme la corruption entourant le
choix des villes pour les Jeux olympiques.

1997 - Le procès du Vénézuélien Ilich Rami-
rez Sanchez, alias Carlos, débute à Paris,
pour trois meurtres commis en juin 1975.

1985 - Affrété chez Arrow Air par l’armée
américaine, un DC-8 s’écrase à Gander, à
Terre-Neuve; c’est le pire accident d’avion à
survenir au Canada avec 256 morts.

1984 - L’Ontario interdit la vente à rabais d’al-
cool lors des «5 à 7».

1983 - Forçant les grilles de l’ambassade des
États-Unis au Koweït, un camion explose et
tue cinq personnes.

1975 - Un train de banlieue frappe un auto-
bus, en panne à un passage à niveau, à
Toronto, tuant 10 personnes.

1969 - À Québec, une loi crée le ministère
des Communications.

1963 - Le Kenya devient indépendant, avec
à sa tête Jomo Kenyatta.

1942 - Un incendie fait 99 morts à Saint-
Jean-de-Terre-Neuve.

1938 - Camillien Houde est élu maire de
Montréal pour un quatrième mandat.

1936 - Tchang Kaï-Chek est arrêté par ses
généraux, qui le forcent à faire la paix avec
les communistes chinois pour combattre le
Japon.

1915 - L’Allemand Hugo Junkers fait voler le
premier avion tout en métal.

1913 - La Joconde est retrouvée à Florence;
elle avait été volée en août 1911, au Louvre,
par le décorateur Vincenzo Perruggia.

1912 - En Chine, le dernier empereur mand-
chou, Pou Yi, abdique.

1901 - À Terre-Neuve, avec pour antenne 120
m de fil de cuivre tirés par un cerf-volant,
Guglielmo Marconi capte le tout premier 

signal sans-fil transatlantique, transmis en
morse de Poldhu, en Cornouailles.

1783 - Naissance du premier quotidien au
Nouveau-Brunswick, le Royal Saint John
Gazette and Nova Scotian Intelligencer.

1642 - Le navigateur hollandais Abel Tasman
aborde la Nouvelle-Zélande.

Ils sont nés un 12 décembre:

L’écrivain français Gustave Flaubert (1821-80)

L’acteur Edward G. Robinson, né Emmnanuel
Goldenburg, à Bucarest (1893-1973)

Le chanteur américain Frank Sinatra (1915-
98)

Le dramaturge et cinéaste Robert Lepage, à
Québec (1957)

L’actrice américaine Jennifer Connelly (1970)

Ils nous ont quittés un 12 décembre:

2005: la romancière et poète québécoise
Thérèse Renaud (1927)

1995: la comédienne québécoise Olivette Thi-
bault (1914)

1980: Jean Lesage, premier ministre du
Québec (1912)

Citation du jour:

«Il était d’avis que sa femme était si mauvaise
langue qu’elle s’empoisonnerait un jour avec
sa propre salive.»

(Michel Folco, «Dieu et nous seuls pou-
vons»)

Af!chez-vous

Réservez

votre espace

au

819 564-5450
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IN MEMORIAM

BERGERON (Ovila)
92 ans, Sherbrooke

CAMPAGNA (Michel)
75 ans, Sherbrooke

CÔTÉ (Lucille)
64 ans, La Patrie

FAUCHER (Jean-Guy)
84 ans, Magog

LEBEL FISET (Rachel)
68 ans, Sherbrooke

Nous offrons nos condoléances
aux familles éplorées

Ovila BERGERON (1920 - 2012)
Au CHUS Hôtel-Dieu, le 8 décembre 2012, à l’âge de 92 ans, est décédé monsieur
Ovila Bergeron, fils de feu Gédéon Bergeron et de feu Éva Bédard. Il était l’époux
de feu Desneiges Picard, demeurant à Sherbrooke.

La famille vous accueillera à la Coopérative funéraire de l'Estrie (485, rue du 
24-Juin, Sherbrooke), le jeudi 13 décembre 2012 de 14 h à 16 h et de 19 h à 21 h
et le vendredi 14 décembre 2012 de 9 h à 11 h. Suivra une cérémonie d’adieu à 
11 h, en la chapelle du complexe, 485, rue du 24-juin, Sherbrooke. Les cendre 
seront déposées au Cimetière St-Michel à une date ultérieure.

M. Bergeron laisse dans le deuil ses enfants Denis (Pauline Nadeau), Réal 
(Carmen Ledoux), Francine (Marc-André Roy), Andrée (Jean-Guy Chaloux), Carole,
Serge (Lucie Couture); ses 11 petits-enfants et ses 15 arrière-petits-enfants; il était
le frère de feu Yvette (feu Irénée Rouleau), Gérard (Fernande Guertin), feu Maurice
(feu Rita Raymond), Simone (Fernand Guertin); il était également le beau-frère de

Albertine (feu Josaphat Forget), feu Léon (feu Bernadette Guertin). Il laisse aussi dans le deuil plusieurs
neveux, nièces, cousins, cousines et autres parents et amis.

La famille tient à remercier tout le personnel du 6e D, du CHUS Hôtel-Dieu, pour les excellents soins et leur
grande disponibilité.

En guise de sympathie, des dons à la FONDATION DU CHUS SOINS PALLIATIFS, 580 rue Bowen Sud, 
Sherbrooke J1G 2E8, seraient grandement appréciés de la famille.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc

info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

François Fouquet, directeur général
Daniel Lapierre, directeur opérations
Manon Thibodeau, dir. serv. familles

www.coopfuneraire.com

Michel CAMPAGNA (1937 - 2012)
À Sherbrooke le 4 décembre 2012, à l'âge de 75 ans, est décédé Michel 
Campagna, fils de feu Léon Campagna et feu Marie-Thérèse Dumas. Né à
Québec le 20 juillet 1937 il habita Québec, Montréal et Rimouski avant de
s'établir à Sherbrooke en 1975, où il enseigna à la Faculté de Génie de 
l'Université de Sherbrooke jusqu'à sa retraite en 2000.

Il laisse dans le deuil ses filles Hélène (Éric), Chantal (Alex) et Julie (Yvan),
ainsi que ses petites-filles Lucie, Jeanne, Claire et Léanne. Il laisse aussi 
derrière lui ses frères et soeurs Danièle (Louis), Colette (Jean Burton), 
Geneviève (feu Serge), Étienne (Jean), René (Gisèle) et Jean (Maryse); son
filleul Martin et de nombreux neveux et nièces, petits-neveux et petites-nièces,
cousins, cousines et amis.

La famille vous accueillera le jeudi 13 décembre à la Coopérative funéraire de
l'Estrie, 485 rue du 24-Juin à Sherbrooke, de 14 h à 16 h et 19 h à 22 h, ainsi que le samedi 
15 décembre 2012, cette fois à Québec, à la Coopérative funéraire des Deux Rives - Centre 
funéraire du Plateau, 693, avenue Nérée-Tremblay à Québec, de 9 h 30 à 12 h 30. Une cérémonie
de la Parole aura lieu à 11 h 30. La mise en terre sera suivie d'une réception par la famille jusqu'à 
15 h.
En guise de sympathie des dons à la FOND. DES MALADIES DU COEUR DU QUEBEC, 2630, rue
King Ouest, bur. 100, Sherbrooke J1J 2H1, seraient grandement appréciés de la famille.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc

info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

François Fouquet, directeur général
Daniel Lapierre, directeur opérations
Manon Thibodeau, dir. serv. familles

www.coopfuneraire.com

Lucille CÔTÉ (1948 - 2012)
Au CHUS Fleurimont, le 30 novembre 2012, à l’âge de 64 ans, est 
décédée madame Lucille Côté, fille bien-aimée de feu Henri Côté et de
feu Laura Bélanger, demeurant à La Patrie.

La famille sera présente afin de recevoir les condoléances des parents et
amis, à la Coopérative funéraire de l'Estrie (485, rue du 24-Juin, 
Sherbrooke), le samedi 15 décembre 2012 de 8 h 30 à 10 h 30. Suivra à
10 h 30, une cérémonie d’adieu en la chapelle du complexe, 485, rue du
24-juin, Sherbrooke. L'inhumation se fera au Cimetière St-Michel.

Madame Côté laisse dans le deuil  sa fille Nancy (Sylvain) et son fils 
Patrick (Sonia); ses petits-enfants Benoît, Bruno, Byanka, Brenda,
Shanny et Andrée-Anne; son frère Gaston (Monique) et sa soeur Patricia;
elle était aussi la soeur de feu Diane. Elle laisse également ses neveux

et nièce Line, Jimmy (Sandra), Réjean et Gilles; Michel D. (Johanne) ainsi que plusieurs 
cousins, cousines, ses autres parents et plusieurs amis.
La famille tient à remercier tous les intervenants et le personnel du CHUS Fleurimont qui ont
eu à jouer un rôle lors de l’événement.
En guise de sympathie, des dons à OPÉRATION ENFANT SOLEIL, casier postal 8300, 
Québec G1K 8Z5, seraient grandement appréciés de la famille.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc

info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

François Fouquet, directeur général
Daniel Lapierre, directeur opérations
Manon Thibodeau, dir. serv. familles

www.coopfuneraire.com

Jean-Guy FAUCHER (1928 - 2012)

À Magog, le 9 décembre 2012, à l’âge de 84 ans, est décédé 
M. Jean-Guy Faucher, époux de feu Mme Leugarde René et père
de feu Onil, demeurant à Magog.

La famille sera présente à l’église à compter de 12 h 30, afin de
recevoir les condoléances des parents et amis. Les funérailles en
présence des cendres auront lieu le samedi 15 décembre 2012 à
13 h 30, en l’église Saint-Issac-Jogues, Asbestos. L’inhumation
aura lieu au cimetière du même endroit.

M. Faucher laisse dans le deuil : ses enfants Francyne (Richard
Audet), Roch, Pierre (Susan) et Lucie (Réjean Bégin); ses 

4 petits-enfants et ses 6 arrière-petits-enfants; ses belles-soeurs Thérèse et Henriette
René; ses neveux, nièces, cousins, cousines ainsi que plusieurs parents et amis.

La famille tient à remercier le personnel du CSSS et du CHSLD Memphrémagog,
pour les bons soins prodigués à M. Faucher.

Les arrangements funéraires ont été confiés à la :

Résidence funéraire Ledoux Magog Inc.
150, rue Sherbrooke

Magog (Québec) J1X 8R6

Tél.: 819 843-4473
Téléc.: 819 843-4563

Jean-Pierre Morin, directeur
ledoux@netrevolution.com

Rachel LEBEL FISET (1944 - 2012)
Au CHUS Hôtel-Dieu le 2 décembre 2012 à l’âge de 68 ans, est décédée Mme Rachel
Lebel Fiset, fille de feu Gérard Fisette et de feu Germaine Lebel, demeurant à Sherbrooke,
autrefois de Coaticook. Elle laisse dans le deuil sa soeur amie, Micheline, (Tony Iacono)
ainsi que les filles de de son frère feu Jacques, (feu Raymonde Lanciaux) pour qui elle
fut une mère de coeur : Sylvie (René Lepage), Jacinthe (Paulyn Lacroix), sa filleule, 
Marie-France, (Pascal Leblanc). Elle laisse également dans le deuil ses frères et soeurs,
feu André, (Thérèse Poulin), Camil (feu Madeleine Cloutier), Françoise (Alain Gosselin),
feu Gilles, un frère handicapé, qu’elle a accompagné pendant de nombreuses années,
Serge, Jean-Louis (Éliette Fortin), Hélène (Yvon Daigle), Bernard, ainsi que plusieurs 
neveux et nièces, cousins, cousines et amis, spécialement une collègue et amie de 
longue date Lise Tremblay, ainsi qu’un cousin ami Claude Désorcy.
Madame Rachel Lebel Fiset a oeuvré plus de trente-cinq ans aux Commissions 
Scolaires de Coaticook et de Sherbrooke comme enseignante. Elle a oeuvré également
vingt-sept ans à la paroisse St-Charles-Garnier de Sherbrooke, tantôt comme 
collaboratrice, tantôt comme agente de pastorale auprès des jeunes.Elle laisse dans le

deuil des collègues du monde de l’éducation, les agent(e)s de pastorale du diocèse, les jeunes de la catéchèse,
les accompagnatrices qui l’ont secondée, ainsi que les membres de la communauté St-Charles-Garnier.
La famille sera présente à la Résidence funéraire Steve L. Elkas, 601 rue du Conseil, Sherbrooke, pour recevoir
vos condoléances, le vendredi 14 décembre de 16 h à 18 h et de 19 h 30 à 22 h et samedi de 10 h 30 à 12 h 15.
Les funérailles auront lieu le samedi 15 décembre à 13 h, en l’église St-Charles-Garnier, au 3710 rue Charles-
Hamel, Sherbrooke. L’inhumation aura lieu ultérieurement au cimetière St-Edmond de Coaticook.
La famille est reconnaissante aux différentes équipes médicales et infirmières, pour les bons soins prodigués à Mme
Lebel Fiset. Des dons à la FONDATION DU CHUS seront appréciés.

Résidence funéraire Steve L. Elkas inc.
601, rue du Conseil

Sherbrooke (Québec), J1G 1K4
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:

www.steveelkas.com

FANNIE OLIVIER 
LA PRESSE CANADIENNE

OTTAWA — Le gouvernement 
conservateur modernise le pro-
gramme fédéral de protection 
des témoins, une initiative qui 
n’est pas étrangère à la lutte 
actuelle contre le crime orga-
nisé à Montréal.

Le ministre de la Sécurité 
publique Vic Toews a déposé 
hier un projet de loi pour rajeu-
nir le programme destiné à 
protéger les collaborateurs de 
la police.

Le rôle des délateurs et 

informateurs est crucial dans 
l’infiltration des groupes de 
criminels - mafia, motards ou 
gangs de rue - ce qui a forcé ces 
changements.

«Certains des défis auxquels 
la police fait face devant le 
crime organisé au Québec est 
certainement quelque chose 
qui est resté à l’esprit en allant 
de l’avant avec certains de ces 
amendements», a noté le minis-
tre Toews.

La nouvelle législation élar-
gira notamment les critères 
d’admission, prolongera la 
durée de la protection d’urgence 

et accélèrera les processus d’ob-
tention des nouvelles pièces 
d’identité. En outre, ce ne sera 
pas uniquement les sources 
informant la police qui pourront 
être protégées, mais également 
celles collaborant avec les ser-
vices de renseignement et la 
Défense.

«On dénote qu’il peut y avoir 
une guerre de clans entre les 
Calabrais et les Siciliens», a 
poursuivi à ses côtés le sénateur 
Jean-Guy Dagenais, évoquant 
les regroupements mafieux opé-
rant à Montréal.

«Alors pour infiltrer les 

groupes organisés, ça nous 
prend des renseignements sou-
vent qui viennent de l’interne 
des organisations criminelles. 
Donc, on doit s’assurer que les 
gens qui vont collaborer, qu’on 
appelle les délateurs, vont avoir 
une protection», a insisté le 
sénateur.

À ses yeux, le programme est 
vital pour les corps policiers, 
puisque l’infiltration de ces 
milieux est un travail compli-
qué, de longue haleine.

En modifiant la loi sur le 
programme de protection 
des témoins adoptée en 1996, 

Ottawa veut aussi améliorer les 
relations avec les partenaires 
provinciaux. À la fin de 2009 et 
au début de 2010, le gouverne-
ment fédéral avait consulté les 
provinces et les territoires sur ce 
programme, et plusieurs avaient 
exprimé des préoccupations.

Plusieurs provinces ont leur 
propre programme de protec-
tion des témoins, mais elles ne 
fournissent souvent qu’une aide 
à court terme. En outre, une coo-
pération est nécessaire avec la 
Gendarmerie royale canadienne 
(GRC) pour l’obtention de nou-
veaux documents d’identité.

LUTTE CONTRE LE CRIME ORGANISÉ

Ottawa modernise le programme de protection des témoins
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[ ACTUALITÉS  ] À Eaton Corner .................................................................................................................................

EATON CORNER — Considéré 
comme le plus vieux village des 
Cantons-de-l’Est, Eaton Corner 
possède une riche histoire dont 
les traces subsistent à travers 
son patrimoine bâti. Après avoir 
vu plusieurs maisons ances-
trales se faire démolir, une 
citoyenne craint maintenant 
de voir disparaître tout le patri-
moine vivant d’Eaton Corner.

José Bernard réside au cœur 
du village. Selon elle, les activi-
tés de son voisin, Rainer Lowry, 
représentent le nœud du pro-
blème. « M. Lowry détruit les 
maisons pour étendre son entre-
prise et la Ville laisse ces bâti-
ments être négligés », dénonce 
Mme Bernard.

Au fil des ans, quatre mai-
sons bicentenaires auraient 
ainsi été jetées à terre, d’après 
le témoignage de José Bernard. 
Elle et certains de ses voisins 
auraient alors protesté auprès 
de la Ville et de M. Lowry pour 
éviter la démolition, sans suc-
cès. « Jamais les citoyens de 
Ayer’s Cliff ou de North Hatley 
auraient laissé leur patrimoine 
se faire détruire de cette 
manière », s’indigne-t-elle.

Quant à Rainer Lowry, il 
dit ne pas comprendre les rai-
sons qui poussent sa voisine 

à critiquer ses agissements 
depuis plusieurs années. « Ma 
famille est enracinée à Eaton 
Corner depuis trois générations, 
ce n’est pas du tout mon intérêt 
de détruire le village », soutient 
M. Lowry. 

« En 1993, j’ai décidé d’ache-
ter la maison derrière la mienne 
avec l’intention de la remonter, 
mais dès qu’on a commencé les 
travaux, la maison s’est qua-
siment effondrée  », raconte 
Rainer Lowry à propos d’une 
des maisons qu’il a dû démolir.

« Je ne détruis pas des bâti-
ments de valeur, c’étaient des 
dangers publics! » assure-t-il 
tout en partageant le fait que la 
destruction de ces maisons ne 
lui a permis aucun gain finan-
cier, bien au contraire.

Rainer Lowry souligne éga-
lement son engagement auprès 
du musée d’Eaton Corner 
depuis son adolescence. « J’ai 
vendu au musée une de mes 
maisons ancestrales situées à 
proximité », fait-il remarquer. 
Il garde aussi de la machinerie 
agricole ancienne dans l’espoir 
de pouvoir un jour la présenter 
au grand public. 

Des bâtiments protégés
Même si le maire de 

Cookshire-Eaton, Noël Landry, 
dit déplorer la destruction des 
ces maisons ancestrales, il n’en-
visage pas l’adoption d’un règle-
ment qui obligerait les citoyens 
à entretenir leurs propriétés, ce 
qu’il voit comme une entrave 
aux droits et libertés. 

La Ville possède tout de 
même un règlement qui régit 
la construction et la rénovation 
de maisons à Eaton Corner. 
« Si une personne veut bâtir 
une nouvelle maison, elle doit 
respecter l’aspect victorien du 
village », donne comme exemple 
M. Landry.  

En outre, l’église et l’acadé-
mie du village, respectivement 
érigées en 1841 et 1864, sont 

deux bâtiments classés biens 
culturels par le gouvernement 
du Québec, indique Mario 
Santerre, chargé de projet au 
musée d’Eaton Corner. « On ne 
peut rien modifier à ces bâti-
ments sans l’approbation du 
Ministère. » Il souligne éga-
lement l’existence d’un règle-
ment municipal qui protège « le 
noyau villageois », soit l’église, 
l’académie et les deux maisons 

ancestrales acquises par le 
musée.

« On a un projet pour donner 
un regain de vie au hameau 
d’Eaton Corner au printemps 
2013, en même temps que se 
fera le déploiement du musée 
Compton  », assure le maire 
Landry. Il espère que ces acti-
vités en lien avec la sauvegarde 
du patrimoine auront un effet 
d’entraînement sur les villageois. 

De vieilles demeures qui disparaissent

LA TRIBUNE, SARAH SAÏDI

Rainer Lowry a vendu l’une de ses maisons patrimoniales au musée de Eaton Corner.

sarah.saidi@latribune.qc.ca

SARAH
SAÏDI

EATON CORNER — Une église 
cong régat iona l is te  q u i 
regorge de trésors d’antan, 
une ancienne académie rem-
plie de la cave au grenier d’ar-
chives, de photos, de vieux 
vêtements, de mystérieux 
objets… le musée d’Eaton 
Corner possède de véritables 
joyaux patrimoniaux qui lui 
tarde de présenter au grand 
public.

Le travail de restauration 
sera toutefois colossal et coû-
tera plusieurs centaines de 
milliers de dollars, affirme 
Mario Santerre, chargé de pro-
jet au musée et responsable 
de la chasse aux subventions. 
«Le nerf de la guerre, c’est 
l’argent. Comme ça ne tombe 
pas du ciel, c’est un grand 
défi parce que nous avons un 
projet large et audacieux», 
admet-t-il. 

Après cinq ans d’inertie, «il 
y a maintenant une volonté 
politique dans la région 
pour qu’il se passe quelque 
chose», se réjouit toutefois M. 
Santerre.

Avec l’argent sollicité, le 
musée souhaite d’abord res-
taurer ses quatre bâtiments 
patr imoniaux – l’égl ise 
congrégationaliste, l’acadé-
mie et deux maisons –, puis 
les mettre en valeur pour les 
visiteurs.

La première priorité: res-
taurer l’église, qui abritera 
dès juin 2013 la première 
exposition permanente du 
musée sur l’histoire de la 
colonisation. On y racontera 
l’occupation du territoire par 
les familles souches venues 
de la Nouvelle-Angleterre au 
tournant du XIXe siècle. «Il 
y a beaucoup à faire valoir 
autour d’ici. Les pionniers se 
sont installés à Eaton Corner 
avant Sherbrooke», souligne 
Mario Santerre.

Le développement du 
musée ne s’arrêtera pas là 
et Mario Santerre envisage 
le futur avec grand enthou-
siasme. «Il faut agir pour 
animer le lieu et donner vie 
à notre patrimoine bâti. On 
ne veut pas une histoire fac-
tice et statique, on veut une 
histoire vivante.» Au cœur du 
projet, il voit un pavillon mul-
tifonctionnel dans une grange 
ancestrale déplacée et remon-
tée pour faire revivre l’histoire 
des pionniers.

Selon M. Santerre, le musée 
doit se «mettre dans une 
dynamique de tourisme cultu-
rel» pour réussir. «Il nous faut 
des activités identitaires pour 
amener plus de gens ici, mais 
aussi développer une attrac-
tion touristique basée sur 
le patrimoine pour accroître 
l’achalandage de l’extérieur.» 
Il considère incontournable de 
développer un volet d’activités 

pour les groupes scolaires 
de la région. Un stationne-
ment pour les autobus sera 
d’ailleurs bientôt aménagé à 
côté de l’église pour faciliter 
leur venue.

Séduire  
la population locale

Les demandes de subven-
tions sont déjà envoyées, 
mais M. Santerre n’a pas fini 
sa campagne de séduction. 
Il devra relever le défi de 
motiver la population locale 
à s’engager pour le musée. 
«Ce ne sera pas facile. La 
population se réduit, mais 
il faut préserver le patri-
moine des anglophones tout 
en s’ouvrant à l’ensemble 
de la communauté du Haut-
Saint-François, qui est fran-
cophone», analyse-t-i l. I l 
souhaite que le conseil d’ad-
ministration du musée conti-
nue de se renouveler grâce à 
l’engagement de gens plus 
jeunes, capables de porter 
des dossiers.

«On a beaucoup de pain sur 
la planche, mais je nous crois 
capables de réussir. C’est à 
nous de bâtir avec ce que l’on 
a même si on n’a pas l’argent 
voulu, exactement comme 
dans l’esprit des pionniers», 
soutient-il.

— Sarah Saïdi

Un musée pour donner vie au patrimoine

 LA TRIBUNE, SARAH SAÏDI

Le musée d’Eaton Corner regorge de trésors d’antan impatients 
d’être présentés au public, comme cet ancien moulin à café.

LA TRIBUNE, SARAH SAÏDI

Mario Santerre, chargé de projet 
au musée d’Eaton Corner, sou-
haite faire revivre l’histoire des 
pionniers de la Nouvelle-Angle-
terre de manière dynamique.
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JEAN AREL DU MICRO
jean.arel@latribune.qc.ca à la plume

Espoir sherbrookois en aviron, 
GABRIEL VEILLEUX fera son 
entrée à l’Université McGill 
au lendemain des Jeux du 
Canada. Il y rejoindra la 
Sherbrookoise CAROLINE 
PFISTER, spécialiste du 3000 
mètres, qui complète sa pre-
mière année en architecture.

Mon ex-collègue de tra-
vail JEAN-PIERRE QUIRION 
devient la voix définitive du 
Phoenix au Palais des sports 
Léopold-Drolet. Bonne chance!

Déjà propriétaire du Toit 
Rouge près de Deauville, 
YVAN ROBITAILLE inaugurera 
la Caverne du smoked-meat, 
vendredi, au 5130 boulevard 
Bourque.

La conseillère NATHALIE 
GOGUEN a accepté la prési-
dence du Partage St-François 
qui célèbrera son 30e anniver-
saire au mois de février.

L e  p e i n t r e  A L A I N 
GARNEAU, un fidèle client du 
restaurant Mikes pour le petit 
déjeuner et de la Seigneurie 
pour dîner, connaît sa 
meilleure saison dans la ligue 
de hockey du mardi soir à Rock 
Forest. Il profite même de la 
retraite de PIERRE RANCOURT 
de Canadian Tire pour se his-
ser au sommet des compteurs.

RICHARD PIERRE-GILLES 
du Séminaire Salésien peut 
se vanter d’avoir eu le même 
professeur de karaté que 
GEORGES ST-PIERRE;  ANDRÉ 
COULOMBE, maintenant ins-
tallé à Hawaii, les a initiés à 
cet art martial.

OLIVIER BROUSSEAU est 
un homme très occupé. En 
plus de ces trois projets musi-
caux que sont le Bal à l’huile, 
la Musique à bouches et le 
sien, il enseigne le français 
au Collège de l’Estrie, sur la 
rue Wellington Nord.

DANNY CANTIN de l’école 
du Triolet tente de sauver le 
volleyball masculin dans la 

région. Cette institution est 
la seule à offrir ce sport aux 
garçons. Avec des joueurs du 
Vert & Or, il participe à des cli-
niques d’initiation à ce sport 
tous les dimanches matins à 
l’Université de Sherbrooke.

Le Club de boxe de 
Sherbrooke organise des por-
tes ouvertes, samedi à 13h, à 
son local situé derrière le Maxi 
Gym du boulevard Bourque. 
Les amateurs verront à l’œuvre 
des boxeurs et boxeuses fai-
sant partie de la relève et des 
prochains représentants de 
l’Estrie aux Jeux du Québec.

FRANCE MYETTE de la 
Corporation sports-études 
de l’Université de Sherbrooke 
s’est récemment illustrée 
dans son rôle de porte-parole 
de cet organisme. Plusieurs 
observateurs lui prédisent une 
brillante carrière médiatique. 

ROBERT «BOB» LEGAULT 
animera pour une 23e année 
le Réveillon du Jour de l’An, 
le 31 décembre à compter de  
21 h, sur les ondes de CFLX 
95,5. Ce classique sera pré-
cédé d’une émission spéciale 
avec de la musique tradition-
nelle le jour de Noël, de 14h 
à 18h.

La caravane PIERRE LAVOIE 
est de passage dans deux éco-
les de la Commission scolaire 
de la Région-de-Sherbrooke 
cette semaine. Après s’être 
rendue à l’école du Sacré-Cœur 
hier, elle sera à l’école de la 
Maisonnée demain.

Nos vœux de bonheur à 
CAROLINE ROBITAILLE et 
MARTIN BRETON qui célè-
brent aujourd’hui leur mariage 
sur une plage de Cuba, en 
compagnie de 23 membres de 
leur famille et amis…

NICOLE AUBIN et JACQUES 
CADIEUX sont deux nouveaux 
membres du conseil d’adminis-
tration du Centre communau-
taire de Sherbrooke

Le Mondial des cultures 
de Drummondville aura un 
nouveau président. Le direc-
teur adjoint du Collège Saint-
Bernard DOMINIC GUÉVIN 
succède à ALEXANDRE 
CUSSON, directeur général 
de cette institution. Le vice-
président est SIMON LECLERC. 
DIANE FORTIN est trésorière 
tandis qu’ANDRÉE OUELLET 
est directrice générale de cette 
populaire fête. 

La collecte de sang annuelle 
de l’Association des policiers 
de Sherbrooke a lieu cet 
après-midi, de 13h30 à 19h30, 
à l’église Saint-Boniface. Le 
président d’honneur JOCELYN 
THIBAULT sera présent de 14h 
à 16h.

MAXIME CHARRON ne 
regrette pas d’avoir quitté la 
station TVA de l’Abitibi pour 
travailler dans l’entreprise 
Mobile Marketing média de 
Sherbrooke, créée depuis près 
de quatre ans.

Les frères JEAN-MARC et 
MICHEL RAINVILLE admi-
nistrent 22 immeubles et 
800 logements à Sherbrooke. 
Leur maman FRANÇOISE a 
été récemment opérée à cœur 
ouvert et sa santé va très bien.

MARIANNE DANDURAND 
quitte la Fondation J. Armand 
Bombardier pour devenir res-
ponsable des communications 
du Centre d’arts Orford.

RENÉ COUTURE en a long 
à raconter à la suite de son 
voyage de chasse aux che-
vreuils en Saskatchewan 
avec DANNY et JEAN-GUY 
LACHANCE.

GERMAIN NAULT, qui a 
inspiré le livre de MARILOU 
et MARTINE DOYON, J’ai 
survécu au Débarquement, 
recevra d’ici quelques jours la 
médaille du Jubilé de la Reine 
des mains du député fédéral 
de Sherbrooke PIERRE-LUC 
DUSSEAULT.

Le directeur de la plani-
fication stratégique chez 
Hydro-Québec PIERRE-LUC 
DESGAGNÉ parlera de l’élec-
trification du système de 
transport devant les mem-
bres de la Chambre de com-
merce de Sherbrooke et leurs 
invités, demain midi, à l’Hôtel  
Le Président.

Même s’il pourrait être une 
monnaie d’échange intéres-
sante, le défenseur-attaquant 
JÉRÉMIE BEAUDRY aimerait 
demeurer avec le Phoenix 
comme joueur de 20 ans la 
saison prochaine. 

Le musicien LUC HARBOUR 
organise une soirée du Moyen-
Orient, samedi, à la salle du 
Parvis de la rue du Conseil 
à Sherbrooke. Le thème sera 
la Hafla de Noël avec des 
dégustations marocaines et de  
la danse.

COLLABORATION SPÉCIALE

Plus de 250 leaders de la communauté des affaires de la grande région de Sherbrooke ont participé au 
Rendez-vous de l’excellence, la semaine dernière, à l’invitation de Heenan Blaikie. Me Marcel Aubut, 
associé de Heenan Blaikie et président du Comité olympique canadien aux Jeux de Londres, a agi à 
titre d’invité d’honneur tandis que les athlètes olympiques Kim St-Pierre et Alexandre Despatie ont 
partagé leur vision de l’excellence. Sur la photo, on reconnaît Me Sylvain Provencher, associé Heenan 
Blaikie, Kim St-Pierre, Me Marcel Aubut, Alexandre Despatie, et Me Luc Borduas, associé Heenan  
Blaikie. 

L’Association élite de football de l’Estrie (Bulldogs de Sherbrooke) a un nouveau président. Danick 
Potvin, associé du cabinet Guertin CFL, succède à Benoît Tétreault. Sur la photo, de gauche à droite, 
le conseil d’administration: Chantal Fournier, Sophie Tousignant, Luc Ouellet, Benoit Tétreault, Danick 
Potvin, Steeve L’heureux, Gilles Simard et James Benoît, également bénévole de l’année.

Rendez-vous de l’excellence

 
F R A N Ç O I S - A L E X I S 
FAVREAU, 15 ans, de l’école 
La Ruche de Magog, a été 
sélectionné pour représen-
ter l’Estrie au sein du Réseau 
conseil de la gang allumée, 
cuvée 2012-2014. Il s’agit d’un 
regroupement national qui 
combat le tabagisme chez les 
jeunes.
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[ SPORTS ] Hockey .........................................................................................................................................................

VICTORIAVILLE — Sans sur-
prises, la Ligue de hockey 
junior majeur du Québec a fait 
de l’attaquant des Tigres de 
Victoriaville Phillip Danault sa 
première étoile de la dernière 
semaine. 

Le Victoriavillois a inscrit 
un but et sept mentions d’aide 
pour huit points, permettant 
aux siens de l’emporter face 
aux Wildcats de Moncton et 
au Rocket de l’Île-du-Prince-
Édouard au cours du week-end. 

Danault compte mainte-
nant cinq rencontres de qua-
tre points dans la LHJMQ. Ces 
faits saillants pourraient être 
ses derniers dans l’uniforme 
des Félins, puisqu’il a quitté 
les Bois-Francs à la faveur du 
camp d’entraînement d’Équipe 
Canada junior en vue du cham-
pionnat mondial junior 2013. 

Danault a devancé au classe-
ment le gardien des Cataractes 
de Shawinigan Marvin Cüpper, 
ainsi que le défenseur de l’Ar-
mada de Blainville-Boisbriand 
Samuel Carrier.

— Yanick Poisson

Danault joueur 
de la semaine

L es Cantonniers de 
Magog ont amorcé le 
mois de décembre de la 

même manière qu’ils avaient 
entrepris novembre, soit 
avec deux victoires éclatan-
tes. Rappelez-vous le début 
novembre: deux victoires en 
24 heures contre le Lac-Saint-
Louis et Antoine-Girouard. 
On criait quasiment au génie. 
Disons que ceux qui com-
mençaient à voir les Canton-
niers dans leur soupe à ce 
moment-là en ont pris pour 
leur rhume par la suite lors-
que la formation magogoise 
s’est écrasée tel un château 
de cartes avec neuf défaites 
en dix joutes.

 Il ne faudrait surtout pas 
répéter la même erreur avec 
ces deux derniers triomphes 
contre Amos, d’autant plus 
que les Forestiers étaient pri-
vés de leur as et jeune mer-
veille Nicolas Roy. Une petite 

gêne s’impose.
 D’ailleurs, en scrutant 

à la loupe la fin de saison 
des Cantonniers, disons-le 
ouvertement: ceux-ci ne 
l’auront pas facile. Seulement 
quatre parties à domicile et 
pas contre n’importe qui: le 
Séminaire Saint-François, 
Laval-Montréal, Châteauguay 
et Saint-Eustache. Les deux 
premiers mènent au classe-
ment général et plusieurs 
considèrent Châteauguay 
comme la meilleure équipe 
sur papier de la ligue. Ayoye!

Les adolescents de Martin 
Bernard auront également 
sept rendez-vous sur des 
patinoires étrangères, dont 
certaines sont plutôt hosti-
les pour la visite. Pensons 
notamment au Séminaire 
Saint-François, Antoine-
Girouard, le Lac-Sait-Louis 
et Esther-Blondin. Qui plus 
est, entre le 6 janvier et le 7 
février, les Cantonniers s’ab-
senteront totalement de leur 
domicile.

 Un calendrier pour hom-
mes, comme dirait l’autre.

200e victoire
Martin Bernard n’a pas 

traîné longtemps dans le ves-
tiaire de son équipe après leur 
dernière victoire contre Amos 
dimanche. Le mentor mago-
gois devait se rendre en toute 
vitesse à l’aéroport Pierre-
Elliott-Trudeau pour prendre 
l’avion à destination de la 
France pour un autre séjour 
avec leur équipe nationale 
des moins de 18 ans. Après 
avoir vu sa troupe livrer deux 
solides performances contre 
Amos, Bernard avait peut-être 
moins le goût de faire ses vali-
ses pour ce voyage outre-mer. 
Toujours est-il que c’est Félix 
Potvin qui chaussera les sou-
liers de l’entraîneur-chef en 
fin de semaine prochaine.

Pour en revenir à Martin 
Bernard, il a récolté sa 
200e victoire à la barre des 
Cantonniers samedi. Ce 
200e gain survenait à son 
360e match aux comman-
des de l’équipe magogoise. 
Seulement trois entraîneurs 
comptent plus de victoires 
dans le circuit midget AAA.

Du Perreault dans le nez
Mathieu Perreault a été 

un des joueurs les plus élec-
trisants dans l’histoire des 
Cantonniers de Magog. Et 
aussi un des plus brillants. 
Il y a au sein de l’édition 
actuelle des Cantonniers un 
autre joueur de centre qui se 
donne des airs de Mathieu 
Perreault certains soirs. Je 
parle évidemment d’Alex 
Dostie. Soyons prudents 
avec les comparaisons, mais 
par son style et sa vision 
du jeu, Dostie est le joueur 
qui s’approche le plus de 
Perreault depuis le passage 
de ce dernier dans l’uni-
forme magogois. À l’instar 
de Perreault, Dostie provient 
de Drummondville et curieu-
sement, il encense constam-
ment ses coéquipiers comme 
le faisait Perreault plutôt que 
s’attarder sur ses exploits.

Est-ce qu’on peut vous dire 
que ceux qui considéraient 
Dostie trop petit et trop fra-
gile en début de campagne 
avaient tort sur toute la 
ligne?

Les Cantonniers ne sont pas sortis du bois
JEAN-GUY RANCOURT
jrancourt@latribune.qc.ca

COMMENTAIRE

MATHIAS BRUNET

MONTRÉAL — Marc Bergevin 
a annoncé lundi que le pre-
mier choix de l’équipe en juin, 
Alex Galchenyuk, obtiendrait 
une chance de jouer avec le 
CH si le lock-out prend fin 
prochainement. 

Des doutes subsistaient en 
raison de la sérieuse blessure 
au genou qui l’a privé d’une sai-
son l’an dernier, mais plus les 
mois passent, plus Galchenyuk 
s’affirme avec le Sting de 
Sarnia dans la Ligue junior de 
l’Ontario. 

Galchenyuk est le troisième 
compteur de la Ligue avec 52 
points, dont 22 buts, en 31 
matchs. Seuls Ryan Strome, 
un choix de première ronde des 
Islanders de New York en 2011 

(5e au total) et Seth Griffith, 
un choix de cinquième ronde 
des Bruins en 2012, ont plus de 
points que lui. Galchenyuk tota-
lise 49 points à ses 27 derniers 
matchs. 

Le jeune homme de 18 ans, 
employé à l’aile gauche à 
Sarnia, est clairement rétabli de 
sa blessure au genou. Serait-il 
capable de mériter un poste à 
Montréal si messieurs Bettman 
et Fehr finissent par mettre de 
l’eau dans leur vin? 

Nous avons demandé à deux 
recruteurs d’équipes adverses 
de donner leur opinion de façon 
à avoir un avis objectif sur le 
jeune homme. 

«Je ne suis pas surpris que 
le Canadien songe à l’inviter à 
son camp d’entraînement parce 
qu’il est prêt à jouer dans la 

Ligue nationale, répond le pre-
mier, qui oeuvre pour un club 
de l’Association de l’Est. Est-ce 
que c’est la meilleure chose? Je 
ne sais pas. Avec de telles bles-
sures au genou, ça prend par-
fois plus d’un an pour revenir 
à 100%, c’est mettre beaucoup 
de pression sur un jeune, mais 
il est capable de jouer dans la 
LNH.»

Un joueur d’impact?
Notre second dépisteur, qui 

travaille avec une équipe de 
l’Association de l’Ouest, est un 
peu du même avis. 

«Dans mon évaluation, c’est 
au minimum un top six dans la 
LNH à l’aile ou au centre. C’est 
un garçon qui peut jouer au sein 
des supériorités numériques et 
il est possible qu’il se développe 

comme un joueur de premier 
trio, sans aucun doute. Ce n’est 
certainement pas un joueur de 
troisième trio!»

L’agent de Galchenyuk, le 
légendaire Igor Larionov, a 
souvent comparé son poulain à 
Marian Hossa. Notre deuxième 
recruteur n’est pas vraiment du 
même avis.

«Je ne comprends pas les 
comparaisons avec Marian 
Hossa. Je ne vois pas de simila-
rités entre les deux. Galchenyuk 
a plus d’énergie, il est plus 
impliqué dans le jeu que Hossa. 
Je serais tenté de comparer le 
style de Galchenyuk à celui de 
Jonathan Toews, mais j’hésite 
parce que Toews est un joueur 
d’exception, ce que n’a pas 
encore prouvé Galchenyuk.»  
(La Presse)

Galchenyuk est-il prêt pour Montréal ?

YANICK POISSON
ypoisson@latribune.qc.ca

DRUMMONDVILLE — Le 49e 
Tournoi international midget 
de Drummondville sonnera le 
retour de la compétition fémi-
nine dans la catégorie AAA 
après trois ans d’absence. Des 
130 formations qui croiseront 
le fer du 3 au 20 janvier, 8 seront 
composées d’adolescentes.

Quatre équipes féminines du 
Québec se mesureront à autant 
de formations provenant des 
autres provinces du Canada. 
Les filles avaient été écartées de 
l’événement par manque d’inté-
rêt, mais on croit que les choses 
ont beaucoup changé depuis.

« Disons qu’il n’y avait pas eu 
trop d’engouement pour cette 

catégorie-là, il n’y avait que les 
filles du coin qui participaient. 
Le sport a toutefois évolué et 
plus de filles jouent. Il y a une de 
nos filles qui garde les buts avec 
les gars et qui n’aura peut-être 
même pas sa place», a indiqué 
le responsable des communica-
tions au Tournoi, Yves Chabot.

Du côté des garçons, 
outre les représentants du 
Collège Antoine-Girouard, les 
Cantonniers de Magog auront 
l’occasion d’affronter sept équi-
pes de l’Ontario, mais surtout 
le Spartak Pehlrimov, une for-
mation composée essentielle-
ment de représentants de la 
République tchèque qui évolue 
aux États-Unis afin d’améliorer 
leurs chances d’être perçus par 
les recruteurs.

Cette présence remarquée 
constitue en quelque sorte un 
baume pour les dirigeants du 
Tournoi international qui n’est 
pas parvenu à attirer d’équipes 
européennes cette année.

En revanche, deux formations 
américaines ont confirmé leurs 
présences dans les catégories 
AA et BB. On a également 
amorcé les négociations pour le 
50e anniversaire qui s’annonce 
haut en couleur. L’organisation 
entend notamment se servir de 
l’expertise du président d’hon-
neur de cette année, l’homme 
de hockey André Ruel, afin de 
convaincre des formations des 
quatre coins de la planète de 
participer.

« Nous avons déjà amorcé 
notre recrutement pour l’an 

prochain afin d’avoir une édi-
tion spéciale pour le 50e, ça a pu 
nuire à cette année, mais nous 
avons tout de même une compé-
tition qui s’annonce relevée », a 
indiqué M. Chabot.

Au total, le 49e Tournoi mid-
get recevra 2300 joueurs et 

tiendra 250 matchs sur trois pla-
teaux. Les rencontres dans les 
catégories A, B et AAA féminin 
auront lieu à l’Olympia Yvan-
Cournoyer alors que les joutes 
des catégories AA, BB et AAA 
masculin seront disputées au 
Centre Marcel-Dionne.

TOURNOI MIDGET DE DRUMMONDVILLE

Les filles sont de retour

LA TRIBUNE YANICK POISSON

Le président du tournoi midget de Drummondville, Richard Four-
nier, en compagnie de son président d’honneur, André Ruel, et du 
conseiller municipal Mario Jacques.

LA PRESSE, ARCHIVES

Alex Galchenyuk s’affirme avec 
le Sting de Sarnia dans la Ligue 
junior de l’Ontario. 
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PLEIN D'OFFRES, PEU DE TEMPS !
Faites vite ! La bordée de gagnants se termine le 2 janv.
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Modèle EX-V6 Luxe illustré

GAGNE


1000$

TOUT LE MONDE

INCLUANT

2013

Paiements aux deux semaines durant 84 mois. Acompte de 1 500 $. L’offre comprend les frais de transport et préparation et
autres frais totalisant 1 765 $, la BORDÉE D'ÉCONOMIES DE 1 000 $et des ÉCONOMIES DE 500 $ SUR LE FINANCEMENT.
Offre basée sur le prix d'achat de 31 260 $ du modèle Sorento 3,5 L LX BA 2013.

L'offre comprend les frais de transport et préparation et autres frais totalisant 1 765 $, des ÉCONOMIES EN ARGENT
DE 5 250 $‡ la contribution du concessionnaire de 11 $ et la BORDÉE D’ÉCONOMIES DE 1 000 $. Offre basée sur le

MOIS

JUSQU'À

84
AUX DEUX SEMAINES

VÔTRE À PARTIR DE

169$
≠

FINANCEMENT À L'ACHAT

2,49%

Modèle SX illustré∆

GAGNE


1000$

TOUT LE MONDE

INCLUANT

ROUTE (BA) :7,5L/100km
VILLE (BA) :10,6L/100km

ROUTE (BA) :6,5L/100km
VILLE (BA) : 9,8 L/100 km

+

CLIMATISEURBOÎTE
AUTOMATIQUE

T.§

2013

Paiements aux deux semaines durant 84 mois. ACOMPTE DE 0 $. L’offre comprend
les frais de transport et préparation et autres frais totalisant 1 765 $, la BORDÉE

D'ÉCONOMIES DE 1 000 $ et des ÉCONOMIES DE 750 $ SUR LE FINANCEMENT.§

Offre basée sur le prix d'achat de 26 460 $ du modèle Sportage 2,4 L LX BA 2013.

CONTRÔLE ÉLECTRONIQUE
DE STABILITÉ

CONTRÔLE ÉLECTRONIQUE
DE STABILITÉ

CONNECTIVITÉ
BLUETOOTH°

CONNECTIVITÉ
BLUETOOTH°

Modèle SX illustré

MOIS

JUSQU'À

84
AUX DEUX
SEMAINES

VÔTRE À PARTIR DE

151$
≠

FINANCEMENT À
L'ACHAT

2,99% GAGNE


1000$

TOUT LE MONDE

INCLUANT

ROUTE (BA) : 6,5 L/100 km
VILLE (BA) : 9,7 L/100 km

0$
ACOMPTE

INCLUANT

D'ÉCONOMIES EN ARGENT

6261$‡
SEULEMENT

16499$

VÔ

MOTEUR

V6
INCLUS

PAIEMENT
CE MOIS-CI SEULEMENT !

AVANT LE PRINTEMPS

TRACTION
INTÉGRALE
DISPONIBLE

DE 5 250 $‡, la contribution du concessionnaire de 11 $ et la BORDÉE D’ÉCONOMIES DE 1 000 $. Offre basée sur le
prix d'achat de 22 760 $ et les caractéristiques de série du modèle Rondo LX 2012 avec climatiseur.

Ces offres sont accessibles à tout particulier qualifié qui prend possession d’un modèle Kia 2012/2013 neuf chez un concessionnaire participant au plus tard le 2 janvier 2013. Le concessionnaire peut vendre ou louer à prix inférieur. Des conditions s’appliquent. Ces offres sont sujettes à changement sans préavis. Visitez votre concessionnaire Kia pour tous les détails. Les véhicules illustrés le
sont à titre informatif et peuvent comporter des accessoires et mises à jour offerts à coûts supplémentaires. Toutes les offres excluent les frais de permis, les assurances, l’immatriculation, les taxes applicables et un acompte (lorsque applicable). D’autres options à l’achat ou à la location disponibles. **Financement à l’achat de 0 % sur les modèles 2012/2013 neufs de Kia sélectionnés sur
approbation du crédit. Le terme peut varier selon le modèle et ses accessoires. Visitez un concessionnaire Kia pour tous les détails. Exemple de financement à l'achat du Forte5 LX BM (FO550D) 2013 neuf à un prix de vente de 18 265 $ [incluant les frais de transport et préparation de 1 455 $, la bordée d'économies de 1 000 $, les économies de 500 $ sur le financement, les frais de Recycle
Québec (15 $) et les droits sur le climatiseur (100 $ lorsque applicable)]. Financement à l’achat de 0 % jusqu’à 60 mois. Le nombre total de paiements aux deux semaines est de 130, chacun au montant de 129 $ avec un acompte de 0 $ ou échange équivalent. L'immatriculation, les assurances, les frais de permis et les taxes applicables sont en sus. Le concessionnaire peut vendre à prix
inférieur. Visitez votre concessionnaire Kia pour tous les détails. ♦Tout particulier admissible au concours « La bordée de gagnants » de Kia gagne (les gagnants potentiels devront répondre correctement à une question réglementaire) un prix instantané, sous la forme d'un rabais de 1 000 $ à 10 000 $ applicable à l’achat ou à la location d’un modèle 2012/2013 neuf de Kia. De plus, une
personne parmi tous les participants admissibles se verra attribuer au hasard un Grand prix de 25 000 $ sous la forme d'un chèque à la fin du concours. Aucun achat requis. Le concours est ouvert à tout résidant canadien possédant un permis de conduire en règle et ayant atteint l’âge de la majorité. Les chances de gagner diffèrent selon les prix disponibles et la région. Le concours prend
fin le 2 janvier 2013. Les prix instantanés seront alloués sur une base mensuelle et régionale. Consultez kia.ca ou votre concessionnaire Kia pour obtenir les règlements complets du concours.∞L’offre de « Aucun paiement avant le printemps » (paiements différés pendant 120 jours) s’applique aux offres de financement à l’achat de tout modèle Sorento 2013 neuf de Kia. Sur approbation du
crédit. Aucun intérêt ne sera accumulé au cours des 90 premiers jours du contrat de financement. Après cette période les intérêts commenceront à s’accumuler et l’acheteur remboursera mensuellement le capital et les intérêts s’y rapportant pendant toute la durée du contrat. ≠Les paiements aux deux semaines sur le financement des modèles Sorento 3,5 L LX-V6 BA (SR75ED)/Sportage
2,4 L LX BA (SP752D) 2013 neufs, basés sur un prix d'achat de 31 260 $/26 460 $ sont de 169 $/151 $ à un financement à l'achat de 2,49 %/2,99 % pour une période de 84 mois. Cette offre comprend la bordée d'économies de 1 000 $, les économies de 500 $/750 $ sur le financement, les frais de transport et préparation (1 650 $), les frais de Recycle Québec de 15 $ et les droits sur le climatiseur
(100 $ lorsque applicable). Les taxes applicables, l'immatriculation, les assurances et les frais de permis sont en sus. Le concessionnaire peut vendre à prix inférieur. Visitez votre concessionnaire Kia pour tous les détails. §Les économies sur le financement de 500 $/750 $ sur le Sorento 3,5 L LX-V6 BA (SR75ED)/Sportage 2,4 L LX BA (SP752D) 2013 neufs sont disponibles aux particuliers lors du
financement à l'achat et sur approbation du crédit. Les économies sur le financement à l'achat varient selon le modèles et ses accessoires et seront déduites du prix d'achat convenu avant taxes. Certaines conditions s'appliquent.Le prix d'achat au comptant de 16 499 $ du modèle Rondo LX avec climatiseur (RN750C) 2012 neuf de Kia comprend des économies en argent de 5 250 $ (déduites
du prix d'achat convenu avant taxes et sont non combinables aux offres spéciales de location ou de financement), la bordée d’économies de 1 000 $, la contribution du concessionnaire de 11 $, les frais de transport et préparation de 1 650 $, les frais de Recycle Québec (15 $) et les droits sur le climatiseur (100 $ lorsque applicable). L'immatriculation, les assurances, les taxes applicables et les
frais du permis sont en sus. Basée sur un PDSF de 22 760 $. Le concessionnaire peut vendre à prix inférieur. Disponible auprès des concessionnaires participants. Visitez votre concessionnaire Kia pour tous les détails. ‡Les économies en argent de 5 250 $ applicables à l'achat d'un modèle admissible Rondo LX avec climatiseur (RN750C) 2012 neuf sont disponibles auprès d'un concessionnaire
participant du 1er décembre au 2 janvier 2013. Ces économies en argent seront déduites du prix de vente convenu avant taxes et sont non combinables aux offres spéciales de location ou de financement. Certaines conditions s'appliquent. Visitez votre concessionnaire Kia pour tous les détails.Le PDSF de 43 045 $/39 145 $/28 945 $ dumodèle illustré Sorento 3,5 L SX TI 7 places assises (SR75XD)
2013/Sportage 2,0T SX avec navigateur (SP759D) 2013/Rondo EX-V6 Luxe (RN75BC) 2012 neuf comprend les frais de transport et préparation de 1 650 $ et les droits sur le climatiseur (100 $ lorsque applicable). L'immatriculation, les assurances, les frais de permis, les frais de Recycle Quebec de 15 $ et les taxes applicables sont en sus. Le concessionnaire peut vendre à prix inférieur. Disponible
auprès des concessionnaires participants. Visitez votre concessionnaire Kia pour tous les détails. °La lettre de marque et le logo BluetoothMD sont des marques déposées et des propriétés de Bluetooth SIG, Inc. La consommation de carburant route/ville est basée sur les modèles Sorento 2,4 L à injection directe, 4 cyl. BA 2013/Sportage 2,4 L à injection directe, 4 cyl. BA 2013/Rondo 2,4 L à
injection multipoint, 4 cyl. BA 2012 neufs. Ces estimations mises à jour sont calculées sur la base de critères et de méthodes d’essai approuvés par Transports Canada. Veuillez vous référer à L’ÉNERguide, Guide de consommation de carburant, publie par le gouvernement du Canada. Votre consommation réelle de carburant variera en fonction de vos habitudes de conduite et d'autres facteurs.
Les renseignements publiés dans cette annonce sont réputés être véridiques au moment de leur parution. Pour plus de renseignements sur la garantie sans souci de 5 ans, visitez le kia.ca ou composez le 1-877-542-2886. Kia Canada est le commanditaire automobile officiel des mères contre l'alcool au volant (MADD Canada). KIA est une marque de commerce de Kia Motors Corporation.

*Garantie complète
sans souci de
5 ans/100 000 km

VOUS ÊTES
BIEN COUVERT
AVECKIA:

Fier partenaire
CLIQUEZ « J’AIME »

SUR POUR EN

SAVOIR PLUS :
facebook.com/kiacanada.
Plus de 140 000 « J'aime »

Le nouveau prix amical de Kia comprend les frais de transport et préparation ainsi que tous les droits gouvernementaux obligatoires.
Il ne comprend pas l’immatriculation, les assurances, les frais du permis et les taxes applicables.
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[ SPORTS ] Statistiques ..................................................................................................................................................

LHJAAEM
 PJ V D DP BP BC FJ Pts
Saint-Tite 18 11 7 0 107 79 15 37 
Nicolet 14 11 4 0 73 51 8 28 
Sherb-O 15 9 6 1 91 72 9 28
Shermont 17 8 10 1 61 76 11 28
Plessisville 15 8 7 0 65 69 8 24
Bromont 14 8 7 0 65 71 6 22 
Acton Vale 17 2 15 1 59 103 13 18
Samedi 15 décembre
17h, Plessisville c. Bromont
20h30, St-Tite c. Nicolet
Dimanche 16 décembre
16h20, Nicolet c. Sherbrooke-Ouest
19h10, Acton Vale c. Plessisville
Samedi 22 décembre
20h30, Bromont c. Nicolet
Samedi 5 janvier
17h, Nicolet c. Bromont
19h, Plessisville c. Sherbrooke-Ouest

LHSCE
 PJ V D DP PP PC Pts

Coaticook .... 17 12 5 0 107 77 24
Marieville ..... 15 11 4 0 88 79 22
Sherbrooke .. 15 10 4 1 88 79 21
St-Cyrille ...... 16 6 9 0 109 89 14
Waterloo ...... 15 4 10 1 66 100 9 
Richmond .... 16 3 12 1 88 122 7
Vendredi 14 décembre
20h30, Coaticook c. St-Cyrille 
21h, Marieville c. Waterloo 
Samedi 15 décembre
14h30, Waterloo c. Marieville 
20h, St-Cyrille c. Sherbrooke 

BASKETBALL FOOTBALL HOCKEY

SOMMAIRE

MIDGET AAA
SECTION LA COOP
 MJ G P DP DF BP BC PTS
St-François 27 18 6 1 2 103 73 39
Lévis 28 13 10 1 4 95 106 31
C. N.-Dame 28 13 13 1 1 75 81 28
Jonquière 27 10 11 5 1 92 114 26
T.-Rivières 27 11 14 1 1 75 83 24
SECTION REEBOK
 MJ G P DP DF BP BC PTS
L.-St.Louis 27 17 8 0 2 110 98 36
Châteauguay 28 16 10 1 1 96 80 34
C.A.-Girouard 29 14 11 2 2 107 99 32
C.C.-LeMoy. 28 14 11 1 2 84 98 31
Magog 31 13 15 1 2 103 115 29
SECTION C.C.M.
 MJ G P DP DF BP BC PTS
L.-Montréal 29 20 6 1 2 103 71 43
C.E.-Blondin 29 15 11 2 1 107 95 33
Amos 28 14 14 0 0 88 97 28
Gatineau 29 11 14 2 2 98 105 26
St-Eustache 27 12 14 1 0 79 100 25
Mercredi 12 décembre
C.A.-Gir. à L.-St.Louis, 19h30.
Vendredi 14 décembre
C.C.-LeMoy. à Chât., 11h45.
Lévis à Saint-Eustache, 13h30.
Sém. Saint-François à Magog, 19h.
Gatineau au C.E.-Blondin, 19h.
T.-Rivières à Jonquière, 19h30.
Samedi 15 décembre
L.-St.Louis à Jonquière, 14h.
Magog à Gatineau, 15h.
C. N.-Dame au C.C.-LeMoy., 16h.
Chât. au C.A.-Gir., 16h.
L.-Montréal à Amos, 19h.
Dimanche 16 décembre
C. N.-Dame au C.E.-Blondin, 13h30.
L.-Montréal à Amos, 13h30.
L.-St.Louis à Lévis, 14h30.
C.A.-Gir. à T.-Rivières, 15h.
St-Eustache au S. St-François, 18h30.

JUNIOR AAA
SECTION ALEXANDRE BURROWS
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Longueuil 30 22 5 3 0 129 75 47
Lachine 30 19 10 0 1 134 114 39
Kahnawake 32 12 16 2 2 124 154 28
Valleyfield 33 10 21 1 1 108 156 22
V.-Dorion 29 8 18 0 3 122 170 19
SECTION MARTIN ST-LOUIS
 MJ G P DP DF BP BC PTS
St.-Jérôme 26 22 3 0 1 155 92 45
Ste.-Agathe 32 19 9 1 3 155 125 42
Terrebonne 30 16 11 1 2 112 128 35
St.-Léonard 34 9 20 2 3 140 194 23
Montréal-Est 30 8 20 1 1 123 186 18
SECTION DAVID PERRON
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Granby 31 22 8 0 1 154 105 45
Sherbrooke 35 18 13 2 2 157 131 40
La Tuque 29 16 10 2 1 119 95 35
Princeville 30 17 12 1 0 113 113 35
St-Hyacinthe 29 12 12 3 2 96 103 29
Mercredi 12 décembre
Longueuil à Granby, 19h.
Lachine à St.-Jérôme, 19h30.
Jeudi 13 décembre
Princeville à Terrebonne, 19h30.
Kahnawake à Valleyfield, 19h30.
Vendredi 14 décembre
Granby à Princeville, 19h.
V.-Dor. à Terrebonne, 19h30.
Sherbrooke à Longueuil, 19h30.
St.-Jérôme à Montréal-Est, 19h30.
St.-Léonard à Ste.-Agathe, 19h30.
Valleyfield à Kahnawake, 19h45.
Lachine à La Tuque, 20h.
Samedi 15 décembre
Montréal-Est à St.-Jérôme, 16h.
St-Hyacinthe à Sherbrooke, 19h30.
Dimanche 16 décembre
Montréal-Est à St-Hyacinthe, 14h.
Longueuil à Granby, 15h.
Kahnawake à V.-Dor., 15h30.
St.-Jérôme à La Tuque, 16h.
Princeville à Ste.-Agathe, 16h30.
Lachine à St.-Léonard, 16h45.

COLLÉGIAL AAA
 MJ V D  DPF  BP BC PTS
A.-Laurendeau  17 14 3 0 87 41 28
Lionel-Groulx  19 13 5 1 78 63 27
C.St-Lawrence  18 12 6 0 85 58 24
Laflèche  18 9 7 2 66 70 20
Sorel-Tracy  19 9 9 1 63 71 19
Saint-Laurent  20 8 9 3 80 77 19
Alma  19 9 10 0 83 87 18
Dawson  18 7 10 1 54 76 15
Thetford  20 3 16 1 51 104 7
Samedi 15 décembre
Saint-Laurent c.Dawson 20h15.

LNAH
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Jonquière 15 11 4 0 0 65 48 22
Cornwall 14 9 4 0 1 58 53 19
Thet. Mines 14 8 3 3 0 58 55 19
Sorel-Tracy 16 7 6 3 0 72 72 17
R.-du-Loup 12 7 3 1 1 56 45 16
S.-Georges. 16 5 10 0 1 60 72 11
T.-Rivieres 15 4 9 1 1 42 66 10
Vendredi 14 décembre
Thet. Mines à T.-Rivieres, 20h.
R.-du-Loup à Jonquière, 20h.
Cornwall à Sorel-Tracy, 20h.
Samedi 15 décembre
Jonquière à Cornwall, 19h30.
T.-Rivieres à Thet. Mines, 20h.
Sorel-Tracy à S.-Georges, 20h.
Dimanche 16 décembre
S.-Georges à R.-du-Loup, 16h.

ski alpin
COUPE DU 
MONDE
CALENDRIER
DÉCEMBRE 2012
Vendredi 14 décembre 
Val d’Isère (France) / Super-G - Femme - 
Finale 
Val Gardena (Italie) / Super-G - Homme - 
Finale 
Samedi 15 décembre 
Val d’Isère (France) / Descente - Femme - 
Finale 
Val Gardena (Italie) / Descente - Homme - 
Finale 
Dimanche 16 décembre
Courchevel (France) / Géant - Femme - 
Finale 
Alta Badia (Italie) / Géant - Homme - 
Finale 
Mercredi 18 décembre
Madonna di Campiglio (Italie) / Slalom - 
Homme - Finale 
Jeudi 19 décembre
Are (Suède) / Géant - Femme - Finale 
Vendredi 20 décembre
Are (Suède) / Slalom - Femme - Finale 
Vendredi 28 décembre
Semmering (Autriche) / Géant - Femme - 
Finale 
Samedi 29 décembre
Semmering (Autriche) / Slalom - Femme - 
Finale 
Bormio (Italie) / Descente - Homme - 
Finale
JANVIER 2013
Mardi 1er janvier
München (Allemagne) / Parallèles - 
Femme - Finale 
München (Allemagne) / Parallèles - 
Homme - Finale 
Vendredi 4 janvier
Zagreb (Croatie) / Slalom - Femme - 
Finale 
Dimanche 6 janvier

Zagreb (Croatie) / Slalom - Homme - 
Finale 
Samedi 12 janvier
St. Anton am Arlberg (Autriche) / Descente 
- Femme - Finale 
Adelboden (Suisse) / Géant - Homme - 
Finale 
Dimanche 13 janvier
St. Anton am Arlberg (Autriche) / Super-G 
- Femme - Finale 
Adelboden (Suisse) / Slalom - Homme - 
Finale 
Mardi 15 janvier
Flachau (Autriche) / Slalom - Femme - 
Finale 
Vendredi 18 janvier
Wengen (Suisse) / Super Combiné - 
Homme - Finale 
Samedi 19 janvier
Wengen (Suisse) / Descente - Homme - 
Finale 
Cortina d’Ampezzo (Italie) / Descente - 
Femme - Finale 
Dimanche 20 janvier
Wengen (Suisse) / Slalom - Homme - 
Finale 
Cortina d’Ampezzo (Italie) / Super-G - 
Femme - Finale 
Vendredi 25 janvier
Kitzbühel (Autriche) / Super-G - Homme - 
Finale 
Samedi 26 janvier
Kitzbühel (Autriche) / Descente - Homme - 
Finale 
Maribor (Slovénie) / Géant - Femme - 
Finale 
Dimanche 27 janvier
Kitzbühel (Autriche) / Super Combiné - 
Homme - Finale 
Kitzbühel (Autriche) / Slalom - Homme - 
Finale 
Maribor (Slovénie) / Slalom - Femme - 
Finale 
Mardi 29 janvier
Moscow (Russie) / Parallèles - Femme - 
Finale 
Moscow (Russie) / Parallèles - Homme 
- Finale

LHJMQ
Sherbrooke 3
Victoriaville 2 (F)
Première période
Aucun but.
Pénalité(s) — Sidlik Victoriaville 
8:10, Vance Victoriaville 20:00.
Deuxième période
Aucun but.
Pénalité(s) — Turnbull Sherbrooke 
(maj.) 17:01, Batt Victoriaville (maj.) 
17:01.
Troisième période
1. Victoriaville, Cochrane 3 (Hannay, 
Maillet) 5:20
2. Sherbrooke, McNamee 9 (Talbot-
Tassi) 11:09
3. Sherbrooke, Lysenko 3 (Desbiens, 
Laflamme) 11:37
4. Victoriaville, Rehak 4 (Vance) 
16:38 (AN)
Pénalité(s) — Diaby Victoriaville 
(maj.) 2:49, Couture Sherbrooke (maj.) 
2:49, Couture Sherbrooke 15:04.
Prolongation
Aucun but.
Pénalité(s) — Aucune pénalité.
Victoriaville (0) — - Victoriaville: Maillet 
rate, Leblanc marque, Halley rate, 
Miceli marque, Rehak rate.
Sherbrooke (0)
Sherbrooke: McNamee marque, 
Hawes rate, Talbot-Tassi rate, Com-
tois marque, Lesway marque.
Tirs au but
Victoriaville 12 14 21 2 — 49

Sherbrooke 10 10 8 3 — 30
Gardiens — Victoriaville: Brandon 
Whitney (PF, 11-10-1); Sherbrooke: 
Jacob Gervais-Chouinard (G, 7-12-1).
Avantages numériques — Victo-
riaville: 1-1; Sherbrooke: 0-2.
Arbitres — Rémi Gibeau, Jonathan 
Trudel. Juges de lignes — Jean-
François Laferrière, Harold Dorvil.
Assistance — 2521.

LA PRESSE CANADIENNE

HAMILTON — Les Tiger-Cats de Hamilton ont 
congédié George Cortez, qui était leur entraî-
neur et directeur des opérations football, après 
une saison de 6-12 à la barre de l’équipe.

Cortez, 61 ans, a été embauché en jan-
vier après deux saisons comme entraîneur 
des quarts avec les Bills de Buffalo, dans la 
NFL. Il avait un contrat de quatre ans estimé 
à 400 000 $ par saison, selon le Hamilton 
Spectator.

Cortez est reconnu comme un spécialiste 
de l’attaque; aucun club n’a fait mieux que 
les 538 points des Ti-Cats, cette saison, mais 
l’équipe a aussi accordé le plus grand nombre 
de points dans la ligue, soit 576. La formation 
a montré un dossier de 1-8 à l’étranger.

Les Ti-Cats congédient 
l’entraîneur Cortez

THE ASSOCIATED PRESS

NEW YORK — La NFL a mis fin aux mesures 
disciplinaires liées au scandale des primes 
chez les Saints de la Nouvelle-Orléans, hier.

L’ancien commissaire Paul Tagliabue a 
annulé les suspensions de quatre anciens ou 
actuels joueurs du club, en lien à l’enquête 
menée par la ligue. Il était en charge de la 
deuxième ronde d’appels liés à cette histoire.

Tagliabue a toutefois dit que le comporte-
ment de trois joueurs a porté préjudice à la 
NFL, et que des amendes pourraient suivre. 
Il affirme que tout l’affaire a été contaminée 
par des entraîneurs et d’autres personnes de 
l’organisation des Saints.

Le secondeur Jonathan Vilma avait été sus-
pendu pour toute la saison en cours, tandis 
que l’ailier défensif Will Smith, le secondeur 
Scott Fujita, qui joue maintenant avec les 
Browns, et le plaqueur Anthony Hargrove, 
qui est joueur autonome, avaient eu de plus 
courtes suspensions.

Tagliabue a décrété que Fujita a été le seul 
dont la conduite n’a pas porté préjudice à la 
ligue.

La NFL met fin aux 
suspensions liées au 
scandale des primes

YANICK POISSON

ypoisson@latribune.qc.ca

VICTORIAVILLE — Le président du Club de cur-
ling de Victoriaville, Robert Rajotte, a annoncé 
qu’il avait obtenu la présentation des cham-
pionnats provinciaux de curling masculin 
« Tankard » et féminin « Scotties ». Ces deux 
événements auront lieu simultanément du 21 
au 27 janvier au nouveau Complexe sportif 
de Victoriaville aménagé spécialement pour 
l’occasion.

Ces deux tournois majeurs serviront à déter-
miner les équipes qui représenteront par la 
suite le Québec au Championnat canadien 
masculin « Brier Tim Hortons », à Edmonton en 
Alberta, et à son pendant féminin, le Tournoi 
des coeurs Scotties, qui aura lieu à Kingston 
en Ontario.

Ces championnats, qui constituent la pre-
mière étape menant aux championnats du 
monde, regrouperont 18 équipes, soit 10 mas-
culines et 8 féminines. 11 de ces formations 
sont déjà connues. On a confirmé notamment 
la présence de Jean-Michel Ménard, du club 
Etchemin de Lévis, champion canadien et vice-
champion du monde en 2006, Martin Ferland, 
également du club Etchemin, et Philippe 
Lemay, du club Laviolette de Trois-Rivières.

Victoriaville recevra 
les championnats 
provinciaux 
de curling

NFL
ASSOCIATION AMÉRICAINE
SECTION EST
 G P N Moy. PP PC
cx-N.-A. 10 3 0 ,769 472 274
N.Y. Jets 6 7 0 ,462 245 306
Miami 5 8 0 ,385 240 276
Buffalo 5 8 0 ,385 289 352
SECTION SUD
 G P N Moy. PP PC
x-Houston 11 2 0 ,846 365 263
Indianapolis 9 4 0 ,692 292 329
Tennessee 4 9 0 ,308 271 386
Jacksonville 2 11 0 ,154 216 359
SECTION NORD
 G P N Moy. PP PC
Baltimore 9 4 0 ,692 331 273
Pittsburgh 7 6 0 ,538 278 264
Cincinnati 7 6 0 ,538 321 280
Cleveland 5 8 0 ,385 259 272
SECTION OUEST
 G P N Moy. PP PC
cx-Denver 10 3 0 ,769 375 257
San Diego 5 8 0 ,385 292 281
Oakland 3 10 0 ,231 248 402
Kansas City 2 11 0 ,154 195 352

ASSOCIATION NATIONALE
SECTION EST
 G P N Moy. PP PC
N.Y. Giants 8 5 0 ,615 373 270
Washington 7 6 0 ,538 343 329
Dallas 7 6 0 ,538 300 314
Philadelphie 4 9 0 ,308 240 341
SECTION SUD
 G P N Moy. PP PC
cx-Atlanta 11 2 0 ,846 337 259
Tampa Bay 6 7 0 ,462 354 308
La N.-Orléans 5 8 0 ,385 348 379
Caroline 4 9 0 ,308 265 312
SECTION NORD
 G P N Moy. PP PC
Green Bay 9 4 0 ,692 323 279
Chicago 8 5 0 ,615 308 219
Minnesota 7 6 0 ,538 283 286
Detroit 4 9 0 ,308 320 342
SECTION OUEST
 G P N Moy. PP PC
San Fran. 9 3 1 ,731 316 184
Seattle 8 5 0 ,615 300 202
St. Louis 6 6 1 ,500 236 279
Arizona 4 9 0 ,308 186 292
NOTE: c-champion de section et x-se 
qualifie pour les matches éliminatoires.
Lundi 10 décembre
Houston 14 Nouvelle-Angleterre 42
Jeudi 13 décembre
Cincinnati à Philadelphie, 20h20.
Dimanche 16 décembre
Washington à Cleveland, 13h.
Jacksonville à Miami, 13h.
Denver à Baltimore, 13h.
N.Y. Giants à Atlanta, 13h.
Minnesota à St. Louis, 13h.
Indianapolis à Houston, 13h.
Green Bay à Chicago, 13h.
Tampa Bay à La N.-Orléans, 13h.
Seattle à Buffalo, 16h05.
Caroline à San Diego, 16h05.
Detroit en Arizona, 16h05.
Pittsburgh à Dallas, 16h25.
Kansas City à Oakland, 16h25.
San Fran. en N.-Angleterre, 20h20.

NBA

ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 G P Moy. Diff.
New York 16 5 ,762 —
Philadelphie 12 9 ,571 4
Brooklyn 11 9 ,550 4½
Boston 11 9 ,550 4½
Toronto 4 18 ,182 12½
SECTION SUD-EST
 G P Moy. Diff.
Miami 14 5 ,737 —
Atlanta 12 6 ,667 1½
Orlando 8 12 ,400 6½
Charlotte 7 13 ,350 7½
Washington 3 15 ,167 10½
SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff.
Chicago 11 8 ,579 —
Milwaukee 10 9 ,526 1
Indiana 10 11 ,476 2
Detroit 7 17 ,292 6½
Cleveland 5 17 ,227 7½

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION SUD-OUEST
 G P Moy. Diff.
San Antonio 18 4 ,818 —
Memphis 14 4 ,778 2
Dallas 11 10 ,524 6½
Houston 9 11 ,450 8
La N.-Orléans 5 15 ,250 12
SECTION NORD-OUEST
 G P Moy. Diff.
Okl. City 17 4 ,810 —
Utah 12 10 ,545 5½
Denver 11 11 ,500 6½
Minnesota 9 9 ,500 6½
Portland 9 12 ,429 8
SECTION PACIFIQUE
 G P Moy. Diff.
L.A. Clippers 14 6 ,700 —
Golden State 14 7 ,667 ½
L.A. Lakers 9 13 ,409 6
Sacramento 7 13 ,350 7
Phoenix 7 15 ,318 8
Lundi 10 décembre
Golden State 104 Charlotte 96
Detroit 97 Philadelphie 104
Atlanta 92 Miami 101
San Antonio 134 Houston 126 (P)
Sacramento 96 Dallas 119
Toronto 74 Portland 92
Mardi 11 décembre
L.A. Lakers 94 Cleveland 100
New York 100 Brooklyn 97
Denver 101 Detroit 94
Washington 77 La N.-Orléans 70
L.A. Clippers 92 Chicago 89 (4e)
Mercredi 12 décembre
Brooklyn à Toronto, 19h.
Cleveland en Indiana, 19h.
Atlanta à Orlando, 19h.
Golden State à Miami, 19h30.
L.A. Clippers à Charlotte, 19h30.
Chicago à Philadelphie, 19h30.
Dallas à Boston, 20h.
Sacramento à Milwaukee, 20h.
Washington à Houston, 20h.
La N.-Orléans à Okl. City, 20h.
Denver au Minnesota, 20h.
Memphis à Phoenix, 21h.
San Antonio l’Utah, 22h30.
Jeudi 13 décembre
Charlotte à Atlanta, 19h30.
L.A. Lakers à New York, 20h.
San Antonio à Portland, 22h30.

LHJMQ
SECTION TELUS MARITIMES
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Halifax 30 25 3 1 1 151 82 52
Moncton 32 21 11 0 0 128 103 42
I.-P.-É. 31 17 12 2 0 117 112 36
St-Jean 31 15 16 0 0 96 117 30
A.-Bathurst 34 12 17 4 1 110 136 29
Cap-Breton 34 8 20 2 4 88 143 22
SECTION EST TELUS
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Québec 31 22 8 0 1 126 81 45
B.-Com. 33 20 10 1 2 135 98 43
Rimouski 33 19 10 1 3 121 108 42
Chic. 33 15 15 2 1 99 112 33
Victoriaville 32 13 13 2 4 107 108 32
Shawinigan 31 6 22 2 1 57 131 15
SECTION OUEST TELUS
 MJ G P DP DF BP BC PTS
B.-Bois. 32 22 6 1 3 143 81 48
R.-Nor. 32 21 10 0 1 138 112 43
Drummond. 31 17 13 0 1 104 108 35
Val-d’Or 33 15 15 0 3 127 125 33
Gatineau 31 12 18 1 0 92 120 25
Sherbrooke 32 8 20 2 2 78 140 20
Mardi 11 décembre
A.-Bathurst 3 Moncton 5
Cap-Breton 1 Saint-Jean 3
Victoriaville 2 Sherbrooke 3 (F)
Shawinigan 2 B.-Com. 7
R.-Nor. 3 Val-d’Or 2 (F)
Mercredi 12 décembre
Rimouski à Victoriaville, 19h.
Shawinigan à Chicoutimi 19h30.
Jeudi 13 décembre
I.-P.-É. à Halifax, 18h.
Québec à Drummond., 19h.
Vendredi 14 décembre
I.-P.-É. au Cap-Breton, 18h.
A.-Bathurst à Halifax, 18h.
Saint-Jean à Moncton, 18h.
Victoriaville à B.-Comeau 19h30.
Chicoutimi à Rimouski, 19h30.
Québec à Shawinigan, 19h30.
B.-Bois. à Val-d’Or, 19h30.
Gatineau à R.-Noranda 19h30.
Sherbrooke à Drummond., 19h30.
Samedi 15 décembre
Gatineau à Val-d’Or, 16h.
Halifax à Moncton, 18h.
B.-Bois. à R.-Noranda19h.
Dimanche 16 décembre
Saint-Jean à I.-P.-É., 14h.
A.-Bathurst au Cap-Breton, 15h.
Chicoutimi à Québec, 15h.
Drummond. à B.-Comeau, 16h.
Sherbrooke à Victoriaville, 16h.
Shawinigan à Rimouski, 16h.

LAH
ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Worcester 23 12 8 1 2 65 70 27
Providence 22 12 8 0 2 53 61 26
Portland 24 12 10 1 1 74 79 26
Manchester 24 11 10 2 1 68 61 25
St. John’s 25 11 13 0 1 59 71 23
SECTION NORD-EST
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Springfield 22 14 4 1 3 79 47 32
Bridgeport 24 11 11 1 1 73 81 24
Connecticut 23 10 11 2 0 69 82 22
Adirondack 23 10 12 1 0 59 69 21
Albany 20 7 8 0 5 44 53 19
SECTION EST
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Syracuse 23 14 6 1 2 84 67 31
Binghamton 20 13 5 1 1 64 48 28
W.-B/Scrntn 22 13 7 1 1 65 55 28
Hershey 25 12 12 1 0 66 71 25
Norfolk 22 10 12 0 0 63 68 20

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION NORD
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Abbotsford 24 14 4 3 3 63 48 34
Toronto 23 13 9 0 1 76 65 27
Lake Erie 25 12 11 1 1 74 78 26
Rochester 22 11 9 2 0 72 66 24
Hamilton 21 9 10 1 1 43 64 20
SECTION MID-OUEST
 MJ G P DP DF BP BC PTS
G. Rapids 22 13 7 1 1 74 62 28
Rockford 25 13 11 0 1 81 76 27
Chicago 22 10 9 2 1 58 66 23
Milwaukee 23 10 10 2 1 64 70 23
Peoria 24 9 11 2 2 57 82 22
SECTION SUD
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Charlotte 25 14 9 0 2 82 71 30
Houston 23 13 7 1 2 76 64 29
Texas 23 12 8 2 1 58 62 27
Oklahoma 23 11 9 1 2 73 70 25
San Antonio 25 10 12 0 3 66 75 23
Mardi 11 décembre
San Antonio 1 Houston 5
Hershey 2 St. John’s 1
Bridgeport 1 Portland 2 (P)
Milwaukee 1 Charlotte 3
Abbotsford 2 Rochester 3 (F)
Lake Erie 0 Hamilton 1
Peoria 4 Oklahoma 2
Mercredi 12 décembre
Hershey à St. John’s, 18h.
W.-B/Scrntn à Albany, 19h.
Worcester au Connecticut, 19h.
Binghamton à Syracuse, 19h.
Jeudi 13 décembre
Rochester à Lake Erie, 19h.
Hamilton à Chicago, 20h.
Vendredi 14 décembre
Syracuse à Adirondack, 19h.
Manchester à Portland, 19h.
Albany au Connecticut, 19h.
Peoria à G. Rapids, 19h.
Houston à Charlotte, 19h.
Springfield à Providence, 19h05.
Binghamton à W.-B/Scrntn, 19h05.
Bridgeport à Norfolk, 19h30.
Rockford à Milwaukee, 20h.
San Antonio à Oklahoma, 20h.
Texas à Abbotsford, 22h.

CLASSEMENT   

DES MARQUEURS
NOTE: en date du 11 décembre.

 MJ B A PTS

Currie, I.-P.-É. 31 27 25 52

Mackinnon, Halifax 30 22 30 52

Duffy, I.-P.-É. 31 20 31 51

Grigorenko, Québec 30 29 21 50

Jaskin, Moncton 31 23 27 50

Andrighetto, R.-Nor. 28 20 30 50

Drouin, Halifax 24 19 29 48

Dea, R.-Nor. 32 26 21 47

Mantha, Val-d’Or 32 26 21 47

Lavoie, Cap-Breton 34 19 28 47

Trainor, Rimouski 33 18 28 46

Saulnier, Moncton 32 16 29 45

Huberdeau, St-Jean 30 16 29 45

Straka, B.-Com. 28 26 18 44

O’Brien, A.-Bathurst 32 21 23 44

Danault, Victoriaville 29 14 30 44

Oke, Rimouski 32 17 26 43

Saulnier, Moncton 32 15 28 43

Carrier, Cap-Breton 33 16 26 42

CLASSEMENT   

DES GARDIENS
NOTE: en date du 11 décembre.

 MJ V D DPF JB Moy.

Marcoux, B.-Bois. 17 12 3 1 1 2,00

Brassard, Québec 26 17 7 1 2 2,48

Fucale, Halifax 25 20 3 1 0 2,64

Phaneuf, B.-Bois. 16 10 3 1 1 2,73

Bibeau, I.-P.-É. 17 9 6 1 2 2,75

Dubeau, Moncton 26 15 10 0 2 2,97

Auger, St-Jean 28 15 12 0 0 2,98
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20$

20$

Mardi et mercredi

Senior • 65 ans et +

À partir du 8 janvier 2013

En tout temps

Taxes incluses

Taxes incluses

INISKI et
INISURF

École sur neige
• Forfaits pour débutants
• Programme APPRISKI familial

45$

38$

Adulte

Étudiant

27$

GRATUIT

Junior
6 à 13 ans

Enfant
0 à 5 ans

Taxes
incluses

Pas cher...
pour
décrocher !

Venez skier !
Nous sommes ouverts !

CARTE -CADEAU

Achetez la carte-cadeau
Owl’s Head !
Un cadeau pour tous les sportifs
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LA PRESSE CANADIENNE

OTTAWA — Christine Sinclair 
a été nommée la joueuse cana-
dienne de l’année par l’Asso-
ciation canadienne de soccer, 
hier, au terme d’un scrutin mené 
auprès de journalistes et d’en-
traîneurs canadiens.

La Britanno-Colombienne a 
établi un record national avec 
23 buts en 22 matchs en 2012, 
sept de plus que son record pré-
cédent établi en 2007.

L’athlète de 29 ans a mené 
le Canada au bronze lors des 

Jeux de Londres, établissant 
une marque olympique avec six 
buts. Elle a réussi un tour du 
chapeau dans une défaite de 
4-3 contre les Américaines, en 
demi-finale.

C’est la 10e fois que Sinclair 
remporte le titre de joueuse 
canadienne par excellence.

En 13 saisons avec l’équipe 
nationale, Sinclair a été 
meilleure buteuse 12 fois. Elle 
occupe aussi le troisième rang 
de tous les temps du soccer 
féminin avec 143 buts sur la 
scène internationale senior.

Sinclair désignée 
joueuse de l’année

JONATHAN CUSTEAU
jonathan.custeau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Les bonnes 
nouvelles se succèdent pour 
le joueur de soccer sherbroo-
kois Jérémy Gagnon-Laparé, 
qui évolue depuis un peu plus 
d’un an au sein de l’Académie 
de l’Impact. Pour une deuxième 
année consécutive en novem-
bre, il a été sélectionné par l’As-
sociation canadienne de soccer 
afin de participer au camp de 
l’équipe nationale en Californie.

Le jeune homme de 17 ans 
poursuit ainsi sa préparation 
en vue des championnats mon-
diaux U20 prévus en 2015, au 
cours desquels il souhaite repré-
senter son pays. Il imiterait ainsi 
Richard Pierre-Gilles, seul autre 
joueur de la région à avoir percé 
l’alignement d’équipe Canada... 
en 1982.

Au cours des huit jours de 
camp, les Canadiens dispu-
taient deux matchs contre la 
puissante équipe américaine. 
Avant de sauter sur le terrain 
pour le premier duel, Jérémy 
Gagnon-Laparé a reçu tout un 
cadeau. « Quand je suis allé 
chercher mon équipement, j’ai 
vu le brassard de capitaine sur 
mon chandail. J’étais surpris, 

mais aussi content et stressé. 
J’étais un peu déchiré parce que 
je me disais que je ne devais pas 
me mettre de pression à cause 
de ça. Les entraîneurs accordent 
souvent le titre de capitaine à 
des joueurs pour voir comment 
ils réagiront sur le terrain. »

Le Sherbrookois évalue avoir 
offert une performance sem-
blable à celle de son équipe, 
soit un départ un peu lent avec 
un retour en force, dans la pre-
mière rencontre. « J’ai joué le 
match au complet. Nous avons 
travaillé fort, mais nous n’avions 
eu que quatre jours d’entraîne-
ment ensemble avant de voir 
de l’action. Comme nous nous 
voyons une fois par année, nous 
ne sommes pas encore habitués 
de jouer ensemble. Il fallait donc 
rester concentrés pour offrir un 
bon niveau de jeu en situation 
de match. » Les Canadiens se 
sont inclinés 3-1.

À titre de comparaison, 
Jérémy Gagnon-Laparé estime 
que les Américains avaient 
eu droit à une soixantaine de 
jours d’entraînement avant ce 
minitournoi.

« Nous avons eu un jour de 
repos et le deuxième match 
s’est mieux passé. Je n’étais 
pas capitaine, mais j’étais du 
onze partant. Je me réjouissais 
parce que ça veut dire que les 
entraîneurs ont vu des points 
positifs dans le premier match. 
J’ai contribué à un but sur un 
coup de pied de coin qui a été 
redirigé par un coéquipier. »

À l’issue du camp, Jérémy 
Gagnon-Laparé a reçu le titre 
du joueur s’étant le plus distin-
gué. « Encore une fois, j’ai été 
surpris, mais super honoré. Je 
suis content parce que je trou-
vais que j’avais bien travaillé 
cette année et ça confirme que 
ma sélection n’est pas le fruit 
du hasard. Ce n’est pas une 
nomination qui doit me stresser, 
mais davantage quelque chose 
qui doit me donner confiance. 
C’est là que je voulais être. Je 
ne souhaitais pas être celui qui 
a encore tout à prouver... mais 
je dois continuer dans cette 
lignée. »

En 2013, l’équipe nationale 
devrait tenir deux, peut-être 
trois camps. En attendant une 
invitation, Jérémy Gagnon-
Laparé poursuit son travail avec 
l’Académie de l’Impact, où il 

s’aligne à la fois avec les U21 et 
les U18. « Les saisons des deux 
équipes se succèdent. Je joue 
l’été avec les U21, à l’automne 
avec les U18. C’est certain que 

c’est exigeant, mais je suis à un 
âge où c’est bon d’engranger 
les matchs. J’en ai besoin pour 
prendre de l’expérience et deve-
nir plus mature. »

Il profite néanmoins d’une 
pause jusqu’en mars, pause 
pendant laquelle il continuera 
de s’entraîner à raison de sept 
heures et demie par semaine.

L’équipe canadienne reluque Gagnon-Laparé

LA TRIBUNE, ARCHIVES

Si Jérémy Gagnon-Laparé 
obtient une place au sein de 
l’équipe canadienne en vue des 
championnats mondiaux U20 
prévus en 2015, il serait le pre-
mier Sherbrookois à réaliser cet 
exploit depuis Richard Pierre-
Gilles en 1982.
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DENNIS PASSA
THE ASSOCIATED PRESS

COOLUM, Australie — On 
comprendra les golfeurs du 
Championnat de la PGA de 
l’Australie s’ils ont l’impression 
de faire un retour dans le temps 
- un retour préhistorique, même.

Le nouveau propriétaire du 
Palmer Coolum Resort a installé 
un T-Rex mécanique de 26 pieds 
entre le vert du neuvième trou 
et le tertre de départ du 10e, 
un tyrannosaure qui bouge sa 
queue et ouvre la gueule pour 
rugir, dès que quelqu’un s’en 
approche.

Le propriétaire Clive Palmer, 
un milliardaire magnat des 
mines, en Australie, a tout de 
même accepté de le réduire 
au silence pendant le tournoi, 
mais le dinosaure est l’une des 
raisons pourquoi la PGA austra-
lienne va organiser le tournoi 
ailleurs, après 11 ans.

« J’ai entendu dire qu’on se 
croirait à Jurassic Park quand 
on l’entend, alors ça va être inté-
ressant », a dit le golfeur austra-
lien Robert Allenby, à l’approche 
du tournoi qui se déroulera de 
jeudi à dimanche.

« J’ai entendu dire  

qu’on se croirait  

à Jurassic Park  

quand on l’entend. »

Les golfeurs amateurs ont 
pris l’habitude de prendre un 
« mulligan » quand la bête rugit 
pendant leur élan arrière, sur le 
tertre du 10e.

Palmer veut installer plus 
de dinosaures et faire du com-
plexe un parc d’attractions ou 
un casino, mais ses plans amè-
nent des froncements de sour-
cils chez les responsables de ce 
tournoi, inauguré en 1905.

Il y a déjà 60 panneaux sur 
le terrain qui moussent ses 
projets, dont un plan pour faire 
bâtir une réplique du Titanic.

Certaines pancartes sont 
dans les allées, ce qui a forcé 
les organisateurs à désigner des 
zones « sous réparation », ce qui 
permet aux joueurs de déplacer 
leur balle, si les panneaux sont 
dans le chemin.

Brian Thorburn, qui dirige la 
PGA de l’Australie, a annoncé 
hier que le Championnat se tien-
dra dans le Queensland en 2013. 
On regardera ensuite les options 
à Brisbane et dans la Gold Coast.

Le tournoi de cette année 
comptera notamment Adam 
Scott, Greg Norman, Darren 
Clarke, Geoff Ogilvy et le cham-
pion en titre, Greg Chalmers. 
Ce dernier a reconnu avoir été 
surpris par le T-Rex.

«  Il ne rugit pas, c’est au 
moins ça, a dit Chalmers. C’est 
juste un peu bizarre. Ce n’est 
pas quelque chose que je m’at-
tendais à voir. »

Un 
dinosaure  
fait jaser en 
Australie

SHERBROOKE — Maude-Aimée 
Leblanc a appris une mauvaise 
nouvelle à l’issue de la saison 
2012 de la LPGA; on lui a retiré 
son titre de plus puissante 
cogneuse sur les coups de 
départ.

Réputée pour ses longs 
coups de Bois 1, Leblanc a 
fait honneur à sa réputation 
en 2012 en maintenant une 
moyenne de 282 verges avec 
ses coups de départ, décochant 
au passage quelques salves de 
300 verges et plus, notamment 
à Hawaii.

Lorsqu’elle a mis fin à sai-
son, Leblanc était en tête du 
classement des plus puissantes 
cogneuses devant l’Américaine 
Brittany Lincicome.

Mais contre toute attente, à 
la fin de saison, c’est Lincicome 
qui a remporté le prix avec 
une moyenne de 276 verges, 
Leblanc ayant mystérieusement 
disparu du classement final.

Une déception pour la 
Sherbrookoise, qui aurait certai-
nement profité de cet élément 
marketing intéressant pour se 
faire un nom sur la LPGA et 
qui aurait certainement pu lui 
rapporter des commanditaires 
supplémentaires.

«  Oui, c’est plate, tout le 
monde s’attendait à ce que 
je gagne; moi-même, j’étais 
prête à ça. Le plus décevant, 
c’est qu’il n’existe aucune règle 
écrite pour ce concours et que 
la LPGA ne m’a fourni aucune 
explication sur mon retrait », a 
expliqué Leblanc.

« L’an prochain,  

je vais leur prouver  

qu’ils avaient tort. »

Le fait que cette dernière 
n’ait disputé que huit tournois, 
comparativement à 24 pour 

Lincicome, surnommée « Bam 
Bam ».

«  La LPGA aurait quand 
même pu se fier sur mes huit 
tournois, je crois que c’est assez 
pour prouver une certaine 
constance. Ça aurait été un 
élément de visibilité important 
pour moi. Je sais que les person-
nes importantes, et surtout les 
joueuses, savent qui est la plus 
puissante cogneuse. »

« Je suis allée à une acadé-
mie spécialisée en mécanique 
de golf, ici au Doral, en Floride, 
où on nous fournit toutes sor-
tes de données sur la vitesse 
de notre élan, et on a remarqué 
que si je ralentis mon élan, je 
frappe encore plus loin. C’est 
paradoxal, mais ça marche. Je 
vais le mettre en application en 
2013 », a dit Leblanc, confiante.

« L’an prochain, je vais leur 
prouver qu’ils (LPGA) avaient 
tort. »

— Sébastien Lajoie

Écartée sans raison du  
palmarès des cogneuses

SEBASTIEN LAJOIE
sebastien.lajoie@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Voilà mainte-
nant un peu moins d’un mois 
que Maude-Aimée Leblanc a 
recommencé à jouer au golf sans 
douleur, à exécuter des élans 
complets sans que son dos ne 
lui dicte d’abdiquer. Après une 
absence de trois mois causée 
par une blessure au dos qui 
a mis fin à saison recrue, la 
Sherbrookoise est sur le chemin 
du retour afin de retrouver le 
même statut sur le circuit des 
golfeuses professionnelles de 
la LPGA qu’elle avait en 2012.

Leblanc a subi une fracture 
de stress aux côtes du dos, à 
trois endroits différents, l’été 
dernier, ce qui l’a forcée à abré-
ger cette première saison après 
seulement huit tournois.

Elle a néanmoins obtenu une 
exemption médicale de la LPGA 
lui permettant ainsi de disputer 
les six premiers tournois de la 
saison 2013. 

« Mon premier tournoi 

est prévu en Australie, 

 le 14 février, le jour  

de ma fête, je crois  

que c’est bon signe! »

Le cumulatif monétaire de ces 
six tournois, ajouté aux 43 165 $ 
déjà amassés lors des huit tour-
nois disputés en 2012, devrait la 
situer parmi les 90 meilleures 
boursières de la LPGA pour la 
dernière saison.

Leblanc est actuellement au 
105e rang avec 43 165 $; le 90e 
rang est occupé par la Coréenne 
Jee Young Lee et sa bourse 
totale de 68 650 $.

Ce qui veut donc dire que 
Leblanc devra récolter un peu 
plus de 25 000 $ lors de ses six 
premiers tournois de la sai-
son 2013 pour maintenir son 
statut sur le circuit de la LPGA.

Une formalité, indique la 
jeune femme de 22 ans. « C’est 
réalisable à 100 %. Avant d’être 
blessée, je jouais de mieux en 
mieux, notamment par les chan-
gements techniques que j’ai 
apportés à mon jeu. Je connais 
mieux le circuit et cinq des six 
premiers tournois de 2013 sont 
des tournois que j’ai joué l’an 
dernier. J’ai profité de ma conva-
lescence pour me concentrer sur 
mon jeu court et sur mes coups 
roulés, ce qui était ma faiblesse. 
Je suis très confiante », a-t-elle 
indiqué hier.

L’exemption initiale devait 
couvrir les cinq premiers tour-
nois de 2013, mais avant de se 
blesser, Leblanc avait obtenu 
son laissez-passer pour l’Om-
nium britannique. La LPGA a 
donc décidé d’ajouter un tournoi 
à l’exemption de Leblanc.

Après avoir terminé au 51e 
rang à son premier tournoi chez 
les professionnelles, la Coupe 
Founders, disputée en Arizona 
en mars 2012, Leblanc a eu des 
difficultés lors de ses tournois 
suivant, ne parvenant pas à 

Maude-Aimée Leblanc revient
La Sherbrookoise débutera sa saison 2013 en Australie

participer aux rondes finales à la 
Classique Kia, au Championnat 
LOTTE et à la Classique Mobile 
Bay.

Un changement d’entraîneur 
et des modifications importan-
tes à son élan et à la trajectoire 
de sa balle ont eu des effets ins-
tantanés sur son jeu.

Leblanc a par la suite terminé 
29e à la Classique Shoprite, 36e 
au Championnat Wegmans et 
50e à la Classique Financière 
Manuvie.

« J’ai vraiment hâte que la 
saison commence. Mon premier 
tournoi est prévu en Australie, 
le 14 février, le jour de ma fête, 
je crois que c’est bon signe! La 
douleur a complètement disparu 
et je m’entraîne régulièrement. »

« J’ai trouvé cette absence 

très difficile, c’était la première 
fois de ma vie que j’étais arrê-
tée aussi longtemps. Avec un 
peu de recul, j’ai décidé de voir 
les choses positivement. J’ai 
pu pratiquer plein de choses 
sans douleur et j’ai commencé 
un programme d’entraînement 
pour améliorer la force et l’en-
durance de mon dos, un pro-
gramme que j’effectue six fois 
par semaine et qui comprend du 
yoga, entre autres. Cette pause 
m’a motivé dans ma prépara-
tion », a analysé Leblanc.

Jouer contre les hommes
Cette dernière recommen-

cera la compétition dès le 
début janvier alors qu’elle 
affrontera les hommes sur le 
circuit Minor League Fusion 

Tour (GOLFslinger.com tour), 
qui propose des mini-tournois 
d’une durée d’une journée. Ce 
circuit propose une structure de 
compétition relevée aux joueurs 
et joueuses désirant acquérir 
de l’expérience ou même un 
accès vers la PGA ou la LPGA. 
Lexi Thompson, actuellement 
21e au classement monétaire 
de la LPGA, y a déjà remporté 
un tournoi.

« Je prévois disputer cinq ou 
six de ces mini-tournois afin 
de retrouver progressivement 
la compétition. C’est un circuit 
adapté pour les hommes, mais 
des ajustements sont prévus 
pour les golfeuses, notamment 
pour les longueurs des parcours. 
Je crois que c’est une situation 
idéale pour moi. »

LA TRIBUNE, ARCHIVES

Maude-Aimée Leblanc: « J’ai profité de ma convalescence pour me concentrer sur mon jeu court et sur 
mes coups roulés, ce qui était ma faiblesse. Je suis très confiante. »
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TRACTION
INTÉGRALE
INTELLIGENTE
À 3 MODES
DE SÉRIE

TRACTION INTÉGRALE
INTELLIGENTE DE SÉRIE

NOUVEAU GRAND VITARA
URBAN 4RM 2013

93$
À VOUS POUR

EN PAIEMENTS
HEBDOMADAIRES**

AVEC

COMPTANT
0

DE
FINANCEMENT
À L’ACHAT0

%
JUSQU’À MOIS*72

4RM À 4 MODES
DE SÉRIE

BLUETOOTH COMMANDE VOCALE

NAVIGATION ÉCRAN TACTILE

TOUT NOUVEAU SYSTÈME AUDIO
AVEC NAVIGATION

DE SÉRIE SUR TOUS LES MODÈLES 2013†

CRÉEZ LE CONTACT
LA LIBERTÉ, C’EST TOUJOURS SAVOIR OÙ ON EST.

NOUVEAU SX4 MULTISEGMENT iAWD 2013
DE

FINANCEMENT
À L’ACHAT0

%
JUSQU’À MOIS*72

72$
À VOUS POUR

EN PAIEMENTS
HEBDOMADAIRES**

AVEC

COMPTANT
0

NOUVELLE KIZASHI S iAWD 2013

114$
À VOUS POUR

EN PAIEMENTS
HEBDOMADAIRES**

AVEC

COMPTANT
0

DE
FINANCEMENT
À L’ACHAT0

%
JUSQU’À MOIS*60

FAITES-EN L’ESSAI DÈS AUJOURD’HUI CHEZ VOTRE CONCESSIONNAIRE SUZUKI LE PLUS PROCHE OU VISITEZ SUZUKI.CA
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IMACOM: JESSICA GARNEAU

L’entraineur du Club de natation de Sherbrooke, David Lifok Waï  
(à droite), est très fier des membres de son équipe cet automne, 
dont Jonathan Naisby et Samuel Wang, qui réalisent de bonnes 
performances même s’ils sont privés de leur piscine d’entraînement 
habituelle au centre sportif de l’Université de Sherbrooke.

ALAIN GOUPIL

alain.goupil@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Privés de leur 
piscine depuis huit mois, les 
nageurs du Club de natation de 
Sherbrooke n’ont pas réduit la 
cadence pour autant. Plusieurs 
d’entre eux ont même amélioré 
leurs meilleures performances 
individuelles, ce qui n’est pas 
rien compte tenu des chambar-
dements à leur routine...

Depuis que les travaux de 
rénovations majeures ont été 
entrepris à la piscine de l’Uni-
versité de Sherbrooke, les quel-
que 130 membres du Club de 
natation de Sherbrooke ont été 
dispersés dans quatre piscines 
différentes de la ville, soit celles 
de l’école Montcalm, du Triolet, 
du Phare et du Séminaire de 
Sherbrooke.

De 6 h à 7 h 30 le matin, six 
fois par semaine, les Samuel 
Wang, Jonathan Naisby, Vincent 
Burney, Alexandra Naisby, 
Pierre-Alexandre Cyr et cie 
tentent de tirer le maximum du 
temps réduit qui leur est imparti 
pour retrancher quelques dixiè-
mes de secondes à leurs temps 
personnels.

Et ils le font avec tout le 
sérieux auquel on s’attend d’un 
athlète d’élite, précise l’entraî-
neur-chef du Club de natation 
de Sherbrooke, David Li Fok Wai.

«  Normalement, tous ces 
nageurs devraient passer deux 
fois plus de temps dans la pis-
cine qu’ils ne le font actuel-
lement. Ce qui fait que pour 
compenser l’absence de volume 
d’entraînement en piscine, on 

a dû augmenter la durée des 
entraînements en salle de mus-
culation», explique Li Fok Wai.

En bonne position
Pour plusieurs nageurs, cela 

s’est traduit par de meilleurs 
chronos lors des épreuves de 
courte distance. 

C’est le cas de Samuel Wang, 
l’un des plus beaux espoirs qué-
bécois en vue des Jeux d’été 
du Canada qui auront lieu à 
Sherbrooke l’an prochain.

La semaine dernière, en 
Oregon, Wang a abaissé pas 
moins de cinq marques person-
nelles, soient au 50 m libre, 100 
m libre, 100 et 200 m papillon 
ainsi qu’au 200 m libre, tout en 
aidant le relais québécois du 
4x100 m et 4x100 m 4 nages à 
se hisser sur le podium.

« Samuel est en très bonne 
position en prévision des Jeux 
du Canada », constate l’entraî-
neur sherbrookois.

Pendant que Wang réécrivait 
ses marques personnelles en 
Oregon, le reste de l’équipe de 
Sherbrooke faisait de même lors 
de la compétition Invitation de 
Noël tenue à la piscine du Parc 
olympique de Montréal.

Jonathan Naisby (1er au 
100 m brasse et 100 m libre) et 
Vincent Burney ont connu un 
week-end exceptionnel, tout 
comme Vincent Burney et Pierre 
Alexandre Cyr qui en ont profité 
pour obtenir leur qualification 
pour le championnat de l’Est du 
CanadaCanadien. 

La jeune garde du club de 
natation de Sherbrooke avec 
Nicolas Jacques et Laurence 

Patenaude ont montré tout le 
potentiel à venir en améliorant 

toutes leurs performances. 
Laurence se qualifié également 

pour le championnats de l’Est 
Canadien.

Sans piscine, mais pas sans résultats
Les membres du Club de natation de Sherbrooke font belle figure malgré tout
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RICHARD LABBÉ

MONTRÉAL — Il y a une 
semaine, Gary Bettman affir-
mait que la présence de média-
teurs ne pouvait pas contribuer 
à trouver une solution à l’épi-
neux dossier du lock-out dans 
sa ligue. Moins de sept jours 
plus tard, voici que le commis-
saire change d’idée. 

Les médiateurs du Federal 
Mediation and Conciliation 
Service, impliqués dans la 
médiation précédente entre 
les deux clans, seront donc de 
retour à la table des négocia-
tions, aujourd’hui, lorsque les 
négociations reprendront entre 
la Ligue nationale de hockey et 
le syndicat des joueurs. 

L’endroit choisi par les deux 
parties demeure inconnu, puis-
que plusieurs intervenants 

n’ont pas aimé l’ambiance de 
cirque qui régnait la semaine 
passée à New York, particu-
lièrement lors de la conclu-
sion (très théâtrale, doit-on 
le rappeler) des trois jours de 
discussions. 

Les propriétaires de la LNH 
ne seront pas présents à la ren-
contre d’aujourd’hui, et chez 
les joueurs, le nombre d’inter-
venants devrait être plus bas 
qu’à l’habitude. Certes plus bas 
que la semaine dernière, quand 
une quinzaine de joueurs, dont 
Sidney Crosby et Brad Richards, 
ont choisi de se présenter. 

Lundi, les dirigeants de la 
ligue ont décidé d’annuler les 
matchs qui étaient prévus 
jusqu’au 30 décembre, mais 
entre les branches, on persiste 
à croire que le paysage n’est pas 
si sombre et qu’il est toujours 

possible de sauver une saison 
d’environ 50 matchs. 

La rencontre d’aujourd’hui 
sera la première en six jours 
entre les deux groupes ennemis. 

«Nous n’avons pas de gran-
des attentes quant à cette réu-
nion, a écrit Bill Daly, le numéro 
deux de la LNH, dans un cour-
riel envoyé hier à La Presse. 
Mais nous sommes prêts à voir 
si quelque chose de bon peut se 
produire.»

Le retour des médiateurs est 
un développement plutôt inté-
ressant, puisque la LNH, Gary 
Bettman en tête, avait catégo-
riquement rejeté cette idée la 
semaine dernière à New York, 
lors des trois jours de discus-
sions. Le commissaire avait 
d’ailleurs été très clair à ce 
sujet lors de son point de presse, 
jeudi soir à Manhattan: «Si nous 

étions si près d’une entente, 
pourquoi devrions-nous avoir 
recours à la médiation?» 

Mais le syndicat des joueurs 
a suggéré de nouveau le retour 
des médiateurs, et les diri-
geants de la ligue ont accepté 
cette fois-ci. Les patrons de la 
LNH, eux, ont insisté pour que 
la rencontre d’aujourd’hui soit 
tenue dans un lieu mystère, loin 
des caméras et des membres 
des médias. Le syndicat des 
joueurs ne s’y est pas opposé. 

Les deux parties demeurent 
pour le moment incapables 
de s’entendre sur trois enjeux 
principaux: la durée de la pro-
chaine convention collective, la 
durée des contrats accordés aux 
joueurs, et le rachat des contrats 
et les montants placés en fiducie 
en rapport avec le plafond sala-
rial. (La Presse)

La LNH rappelle les médiateurs

SÉBASTIEN LAJOIE
Sebastien.lajoie@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Finalement, 
rien n’a changé sur la pla-
nète LNH depuis le départ 
de Stéphane Robidas pour la 
Finlande, en octobre.

Ce dernier a mis fin à son 
association avec le club finlan-
dais HIFK Helsinki, il y a une 
semaine, d’un commun accord 
avec l’équipe.

« J’ai trouvé ça difficile, 

ces dernières semaines, 

loin de la famille. »

En 15 matchs, le Sherbrookois 
a marqué deux buts, récolté 
trois passes et écopé de 22 
minutes de pénalité.

Une belle expérience, dit-il, 
mais qui avait atteint sa limite.

« J’ai trouvé ça difficile, ces 
dernières semaines, loin de la 
famille. Donc, je ne tenais pas 
tant que ça à rester. En même 
temps, le club a embauché le 
Drummondvillois Mathieu 
Perreault (des Capitals de 
Washington) récemment et se 
retrouvait avec quatre joueurs 
étrangers, alors que la limite 
est de trois. Notre équipe se 
débrouillait pas mal, on com-
pétitionnait à tous les matchs, 
mais on manquait de punch 
à l’attaque. De là l’arrivée de 
Mathieu. »

Perreault n’a pas tardé à se 
mettre en évidence en récoltant 
un but et cinq passes en cinq 
matchs.

« En gros, ce fut intéressant, 
le calibre de jeu se rapprochait 
de celui de la LNH, il y avait de 
l’intensité. »

« Tous derrière Don »
Malgré l’éloignement, 

Robidas s’est toujours tenu 
au courant de l’évolution des 
négociations entre le syndicat 
des joueurs de la LNH et les 
propriétaires.

Et il a constaté que l’appui 
des joueurs envers le dirigeant 

syndical Don Fehr est plus fort 
que jamais, contrairement à ce 
qui a été véhiculé lors des der-
niers jours.

L’ancien du Canadien Roman 
Hamrlik a été l’un des plus cri-
tiques envers les stratégies de 
négociation de Fehr.

La décertification syndicale a 
même été soulevé, du bout des 
lèvres, par certaines sources 
anonymes, comme si le climat 
était à la rébellion dans le camp 
des joueurs.

« J’ai participé à deux appels 
conférences et je visitais sou-
vent le site Internet mis en place 
par le syndicat pour connaître 
tous les détails des offres et 
des contre-offres et je peux te 
dire que nous sommes tous 
derrière Don à 100%. On est 
très bien informé de tout ce qui 
se passe. J’ai vu que Hamrlik 
avait changé son fusil d’épaule 
depuis peu; il ne tient plus le 
même discours. »

« Le problème, c’est  

que la LNH veut écraser 

la classe moyenne des 

joueurs et tout donner 

aux vedettes. »

« On fait confiance aux gens 
qui négocient pour nous. On 
n’est pas des hommes d’affai-
res comme les propriétaires, qui 
sont habitués à ça. On est des 
joueurs et on veut jouer. »

« C’est décevant, la tangente 
actuelle. Je pensais bien qu’on 
avait une entente la semaine 
passée. On ne peut pas en don-
ner plus aux propriétaires et je 
ne peux pas croire que Gary 
Bettman puisse dire qu’on est 
loin d’une entente; ça n’a aucun 
sens. »

« Le problème, c’est que la 
LNH veut écraser la classe 
moyenne des joueurs et tout 
donner aux vedettes. Je ne dis 
pas le contraire, mais on ne 
peut avoir que des vedettes, ça 
prend des joueurs de soutien 

Robidas rentre de Finlande

pour former une équipe, je crois 
que c’est là que ça achoppe. »

Robidas sera à Sherbrooke 
pour le temps des Fêtes, ce qui 

lui donnera le temps d’aller voir 
son Phoenix, lui qui fait partie 
du groupe d’actionnaires du 
club junior majeur.

LA TRIBUNE, ARCHIVES

En 15 matchs,  avec le club finlandais HIFK Helsinki, Stéphane 
Robidas a marqué deux buts, récolté trois passes et écopé de 22 
minutes de pénalité.

Le Phœnix a-t-il perdu les 
services de son défenseur 
Vincent Richer pour une longue 
période? Le joueur de 20 ans 
s’est blessé à l’entraînement 
hier matin. Il traîne une vieille 
blessure à l’épaule qui a refait 
surface. Il a dû rendre visite au 
médecin hier après-midi et il 
en est revenu avec le bras en 
écharpe. Une opération serait 
nécessaire pour régler son 
problème, mais Richer espère 
repousser ce jour jusqu’à la fin 
de la saison…

/////
Il y a aussi Jérémy Beaudry 

qui n’a pu prendre part au 
match en raison d’une vieille 
blessure pour laquelle il a 
reçu un traitement hier tout 
comme Dennis Kamaev dont 
l’absence au match a été déci-
dée que quelques instants 
avant la rencontre. Il se serait 
blessé à l’entraînement hier… 
Du côté de Daniel Audette, on 
pense qu’il pourrait effectuer 
un retour au jeu vendredi soir 
à Drummondville…

/////
L’at t aq ua nt  M ick ae l 

Rhéaume qui partage son 
temps entre les Cougars du 
Collège Champlain et les 
Tigres de Victoriaville, n’ac-
compagnait pas les Tigres 
hier soir. Il était retenu par un 
examen au Collège Champlain. 
L’entraîneur Yannick Jean s’est 
dit heureux de le voir joindre les 
Tigres. «C’est un joueur offen-
sif de talent et nous allons tra-
vailler avec lui parce qu’il n’a 
pas encore la forme physique du 
hockey junior majeur»…

/////
Phillip Danault, qui est 

allé rejoindre Équipe Canada 
junior à Calgary, manquera de 
plusieurs façons aux Tigres. 
Yannick Jean remaniera ses 
premiers trios et demandera à 
tout le monde d’en faire un peu 
plus. «Mais c’est en désavan-
tage numérique qu’il va nous 
manquer le plus. On l’utilisait 
pendant 1min 20 sec (2 x 40 
sec) lors de chaque pénalité 
et il était notre spécialiste des 
mises en jeu.» En désavantage 
numérique, les Tigres sont qua-
trièmes dans la LHJMQ avec 
un pourcentage de réussite de 
0,815…

/////
Le Phœnix a ajouté sur ses lis-

tes le nom du gardien sherbroo-
kois de 18 ans Derek Dugré qui 
évolue pour le Shermont dans la 
ligue junior AA Estrie-Mauricie. 
Il a aussi gardé les buts des 
Condors de Kahnawake dans 
la Ligue junior AAA du Québec 
pendant 27 minutes où il n’a 
accordé qu’un seul but sur 
23 tirs. Le Phœnix l’a retenu 
après que Charles-Éric Bryson 
et Shawn Ouellet aient avisé 
Patrick Charbonneau qu’ils ne 
sacrifieraient pas leur admissi-
bilité au hockey collégial amé-
ricain pour occuper un poste 
de réserviste chez le Phœnix. 
«Pour nous, Derek se veut une 
police d’assurance puisqu’on 
a juste David Richer, midget 
AAA, sur nos listes derrière 
Chouinard et Flinn», explique 
Patrick Charbonneau…

— Pierre Turgeon

Coups 
de sifflet…
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SHERBROOKE — Avec plusieurs 
coéquipiers tombés au com-
bat, le vétéran gardien Jacob 
Chouinard s’est levé pour mener 
les siens vers une victoire de 
3-2 acquise en tirs de barrage 
face aux Tigres de Victoriaville. 
Chouinard a réalisé 47 arrêts au 
grand plaisir des 2521 specta-
teurs qui s’étaient présentés au 
Palais des sports.

Chouinard a réservé ses 
meilleurs arrêts en deuxième et 
en troisième périodes lorsqu’il 
lui a fallu affronter 37 tirs dans 
ces deux seuls engagements. 
Après avoir concédé le premier 
but, après 45 minutes de jeu, 
Chouinard a vu ses coéqui-
piers redoubler d’ardeur pour 
se donner une priorité de 2-1 
en moins de 90 secondes, lors-
que Michael McNamee a profité 
d’un tir dévié et que Vladislav 
Lysenko a lancé une rondelle 
qui avait des yeux pour déjouer 
Brandon Whitney du côté de son 
bâton.

Un peu à l’image de 
Chouinard, Whitney avait lui 
aussi été solide, quoique moins 
occupé devant le filet des Tigres. 
Dominik Rehak a profité d’un 
but en avantage numérique avec 
moins de quatre minutes à jouer 
pour pousser le match en pro-
longation, où on a aussi eu droit 
à de beaux élans. Il a toutefois 
fallu attendre le dixième tir de 
barrage pour connaître un vain-
queur. McNamee et Alexandre 
Comtois avaient marqué, mais 
Jean-François Leblanc et 
Angelo Micelli avaient donné 

la réplique.
Brandon Lesway, le cin-

quième tireur envoyé par le 
Phœnix a déjoué Whitney sur 
un tir bas du côté de la mitaine 
tandis que Dominik Rehak a 
échappé la rondelle en tentant 
de déjouer Chouinard, ce qui 
venait clore les hostilités.

Plusieurs absents
Le Phœnix avait entrepris 

le match privé de plusieurs 

vétérans: Vincent Richer a 
aggravé une veille blessure, 
Jérémy Beaudry a subi un exa-
men sur une vieille blessure, 
tandis que Dennis Kamaev souf-
frait de spasmes au dos. Daniel 
Audette n’était pas disponible 
en raison de sa commotion céré-
brale. Puis la malchance s’est 
acharnée lorsque Anthony Verret 
a dû retraiter au vestiaire en 
début de match en raison de ce 
qui ressemble à une commotion. 

Enfin Vincent Deslauriers a lui 
aussi abdiqué, n’étant pas suffi-
samment remis de sa blessure à 
un muscle fessier…

« Je suis content parce que ce 
soir, nous nous sommes battus 
même si nous affrontions une 
équipe imposante physique-
ment et que nous étions à court 
de personnel. Tout le monde y 
a mis du sien, faisait remarquer 
l’entraîneur Judes Vallée. On 
vient de faire la preuve que nous 

formons une équipe capable de 
travailler fort et ça demeure une 
grosse victoire pour les gars. »

Vallée a aussi souligné la 
soirée de travail de Jacob 
Chouinard. « Quand il faut faire 
face à 49 lancers, c’est toute une 
performance. »

Le gardien du Phœnix se 
disait en pleine forme (!) après 
le match. « Mais je sens un peu 
le caoutchouc… J’ai eu beau-
coup de lancers et cela aide à 

Jacob Chouinard se lève
Le gardien du Phoenix bloque 47 lancers dans une victoire en tirs de barrage

IMACOM, FRÉDÉRIC CÔTÉ

Le gardien du Phoenix Jacob Chouinard a réservé ses meilleurs arrêts en deuxième et en troisième périodes lorsqu’il lui a fallu affronter 37 
tirs dans ces deux seuls engagements. Sur cette séquence, il freine l’élan de Philippe Halley avec la complicité du défenseur Alexis Bernier.

SHERBROOKE — Ce n’est pas 
tant la défaite en tirs de bar-
rage qui a déplu à l’entraîneur 
Yannick Jean chez les Tigres de 
Victoriaville, mais la façon dont 
ses joueurs se sont comportés 
en attaque. « On est retombés 
dans les vieilles habitudes 
qu’on a développées pendant 
notre voyage dans les provinces 
maritimes en n’étant pas suffi-
samment présents devant le filet 
en zone offensive. »

« Il faut se placer devant le 
filet, pas sur les côtés. On l’a 
vu, c’est ce qu’on a fait sur nos 
deux buts. Cet aspect du jeu, 
on l’avait bien réussi en fin de 
semaine lorsqu’on a marqué 11 
buts en deux matchs, mais on 

l’a moins fait ce soir », poursui-
vait l’entraîneur qui avait vu les 
siens remporter deux grosses 
victoires à Victoriaville le week-
end dernier.

« Ce n’est pas tant le résultat 
comme la manière dont nous 
avons joué ce soir qui me déçoit. 
Il y a des choses qu’on doit être 
en mesure de réaliser à ce stade-
ci de la saison pour générer de 
l’offensive. »

/////
Le vétéran Michael McNamee 

se cherchait depuis un certain 
temps et il a débloqué hier. Il 
avait bien joué à son dernier 
match, dans une cause perdante 
où il n’avait pas marqué. Hier 
soir, il a été menaçant, a marqué 

le premier but du Phœnix et 
réussi un but en tir de barrage 
pour lancer les siens en avance. 

« Mais c’est surtout satis-
faisant de gagner, confiait le 
vétéran. Nous étions à court de 
joueurs et nous avons eu beau-
coup de temps de jeu. Il fallait 
prendre les choses comme 
elles venaient et tenter de faire 
de notre mieux. Ce soir, on a 
assisté à un bel effort de tout le 
monde, » faisait-il remarquer.

Deux fois McNamee s’est 
présenté seul devant Brandon 
Whitney. La première fois, il 
avait réussi habilement à le 
déjouer, mais Whitney a étiré 
son long bras à dernière seconde 
pour priver McNamee d’un filet. 

La seconde fois, le vétéran du 
Phœnix a préféré lancer et 
Whitney a réussi l’arrêt.

/////
Judes Vallée a aussi fait 

l’éloge de ses jeunes défen-
seurs Carl Neill et Jonathan 
Deschamps, qu’il perdra bientôt 
au Défi mondial des moins de 
17 ans. « On les place dans des 
situations que peu de joueurs 
de 16 ans dans la ligue ont la 
chance de vivre. Ils affrontent 
souvent les meilleurs trios. Ils 
travaillent et se présentent à 
chaque match. Neill a peut-être 
ressenti un peu de fatigue der-
nièrement, mais il continue de 
progresser. »

— Pierre Turgeon

Jean déplore surtout la manière
se mettre en confiance. Je me 
suis bien préparé pour ce match 
parce qu’il fallait que l’équipe 
rebondisse après le mauvais 
week-end contre Shawinigan, » 
relatait le gardien tout en don-
nant une large part du crédit à 
ses coéquipiers qui ont fermé 
l’enclave et obligé les Tigres à 
lancer de loin.

Chouinard a aussi parlé d’une 
chimie qui s’installe avec les 
défenseurs. « J’en suis à ma 
quatrième saison dans la ligue, 
je pense que je peux les aider un 
peu. On se parle beaucoup et on 
sent que la communication est 
bien meilleure. »

Vallée a aussi rendu hom-
mage à William Couture qui a 
jeté les gants devant le géant 
Jonathan Diaby (6’04’’ et 228 
lb). « Lui, il a accepté de payer 
le prix et il a fait preuve de cou-
rage. Il a inspiré tout le monde 
sur le banc qui voulait aussi 
faire sa part pour l’équipe. »
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